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l'autorité de l'Agriculture
L'état de grève qui sévit un peu partout au pays
réduit au chômage 1,622,000 ouvriers
décision prise aujourd’
Maison-Blanche et sera

WASHINGTON (PA)
annonce aujourd’hui que le secrétariat de l’Agricul-
ture saisira et dirigera, dès samedi, toutes les salai-

sons affectées par la grève.
Maigré ‘la décision du gouvernement, les chefs

de la fédération américaine du travail et les unions
du CIO n'aient pas promis d'ordonner aux travail-
leurs d'abandonner les lignes de piquet et de repren-

dre le travail.

Au ministère du trav

grévistes de l'AFL retourneraient aux usines pour
travailler pour le gouvernement.

cago, un chef de l’AFL déclare que l'union devra
prendre‘ conndissance de
qu’elle se décide à terminer la grève.

On dit au ministère du travail que l'union des

Packinghouse Workers du

bres sont en grève, n'a pas promis de terminer la

grève.

On dit au ministère du travailo
wwe l'union des Packinghouse|
Norkers du CIO, dont 193,000
membres sont en greve, n'a pas
promis de terminer la grève.
A Chicago, Herbert March, di-

recteur de district des U.P.W-:
CIO, déclare que le romité stra-
tégique de grève de district est!
opposé à la saisie par le gouver-|
nement, ‘à moins qu'il n'y ait des
garanties suffisantes que les de-,
mandes de salaires de l'union se-
ront écoutées par le gouverne-
ment en opérant la saisie”. Il dit!
que la saisie fédérale sans mettre
les augmentations salaires en
vigueur “constitue une rupture de
grève ou au moins un arbitrage
obligatoire”. : - = |
George Eastwood, président de

l'Armour and Company, une des’
grandes usines affectées, dit que
la compagnie n’a pas été officiel!

I

(Suite a 1a page cing)

 

Deux adultes et 2
enfants brûlés à

mort à Arnstein
ARNSTEIN, Ont. (PC) — Qua-,

ire personnes, dont deux enfants,
ont péri hier soir dans un incen--
die qui a détruit une maison de
bois à deux étages, dans le centre:
do cette petite municipalité du
comté de Parry Sound. Arnstein]
est à 55 milles. au sud-ouest de |
North-Bay. |

Ont êté brûlés à mort: Mme
George Bolton, 53 ans, d’Arnstein;
Elmer Towns, 19 ans, du village
de Carr; Fay Simpson, sept ans,
fille de M. et Mme Roger Simp-
son, d'Arnstein: Larry Godby, 10
ans, fils de Mmes Dorothy Géâbs,!
d'Arnstein.

On n’a pas encore retiré les
corps des débris de la maison. Le
feu, aperçu d'abord à 10 h. 30 du |
soir, semble s'être déclaré au:

Quatre bûcherons qui avaient |
leurs pension à la maison, pro-
priété de Mme Bolton, réussirent |
à s'évader de la maison en feu.
Trois s'en tirèrent indemnes,!
mais Don Swalwell. de Carr. s'est
fait de graves blessures au corps’
et il fut transporté à un avant!
poste de soins d'urgence. à Port-|
Loring, seul endroit où il put re-

‘Suite à la page cinq) |
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NUREMBERG, (PA)

Julius Streicher, un des vingt-
deux prévenus aux procès de
Nuremberg, a été frappé au-
jourd’hui d’une attaque car-

: diaque, au cours de l’ajour-
| nement du midi; il s’est alité.

oO
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nt des E.-U. se
saisira des salaisons en grève

Files fonctionneront sous
  

Prague dans le
plan quinquennal
de la Russie
PRAGUE (PA) — La Tchéco-

slovaquie participera au plan é-
conomique quinquennal de la Rus-
sie, a déclaré hier soir le minis-
tre de l'Information, Vyacheslaff
Kopecki, un communiste, au cours
d’un discours.

Kopecki a dit que le ministre
de l'Industrie, Bohumil Lausman,
avait conclu les arrangements lors
de sa ‘récente mission à Moscou.
Lausman a dit hier à la Cham-

bre que sa mission à Moscou avait
été fructueuse.

Décès à Lefaivre
du père de S. Exc.
Mer Charbonneau

M. Daniel Charbonneau, père  de S. E. Mgr Joseph Charbonneau,
archevéque de Montréal, est dé-
cédé hier, à sa demeure, à Le-
faivre. Ont.

Lefaivre. où il arriva très jeune
avec ses parents. Il était âgé de
80 ans, étant né à St-Jérôme le
2 septembre 1866. M évousa, à Le- | + % #

BRUNSWICK (Allemagne)
(PA) — Quarante-six mineurs de
charbon ont perdu la vie et un fut
grièvement  blessé aujourd'hui
quand l'ascenseur les descendant
dans le puits tomba au fond.

% x %
WASHINGTON, (PA) Le

comte d'Halifax a dit aujourd’hui
que l’Angleterre serait ‘très heu-
reuse” si ses problèmes indoné-
sien, grec et iranienétaient diseu-
tés avec le conseil de sécurité des
Nations-Unies. |

EE
BATAVIA, (PA) — Quatre sol-!

dats britanniques ont été blessés |
dans une escarmouche avec des
nationalistes indonésiens près de
Sourabaya,‘ annonce un communi-
qué britannique aujourd'hui: Ba-
tavia est généralement calme.

% «+
LONDRES, (Reuter) — Sir Ra-

maswami Mudaliar, chef de la dé-
légation indoue à l'assemblée de
l'ONU, a été élu ce soir président

(Suite à la page onze)

Loi martiale
ATHENES (P.A.) Les

chefs de l'armée grecque ont dé. |
claré aujourd’hui qu’ils maintien-
dront la loi martiale dans la ré-
gion de Kalamata, dans le sud de
la Grèce, en dépit de la mise en
liberté de près de cent otages par
une bande d’insurgés de la droite ‘
cachés dans un village des mon. |
tagnes.
Le colonel Max Noble, de l'ar-

mée britannique, qui négocia avec
les chefs des rebelles pour obte-
nir la libération des otages, a di:
qu'il n'avait fait aucune conces
sion.

Six des otages, qui furen déte-
nus pendant deux jours, ont été
tués, selon les rapports. alors
qu’ils esayaient de fuir les insur-
gés. On a identifié ceux-ci comme
faisant partie d’un groupe mo-
narchiste connu sous le nom de
Xitos.

 

On ferait la revision du système de
la régie des liqueurs en Ontario
Cette décision suivrait
tempérance du Canada

TORONTO (PC) — On a tou-
ché hier à la question de revision
du système de régie des liqueurs
en Ontario, pendant que la pro-
vince a en vue la suppression de
la vente de la bière et du vin dans
les comtés de Perth, Peel et Hu-
ron, ce qui sera le résultat pres-
que certain du jugement du Con-
seil Privé, qui maintient la vali-
dité de la loi de tempérance du
Canada.
Le procureur-générA! Blackwell

A déclaré à l'association des hô-
teliers d'Ontario ce qui suit: “En
temps et lieu. je recommanderai
d'abord au cabinet et ensuite à la
législaiure une politique de régie
des liqueurs de nature à éviter
l’hypoerisie et qui s'accordera
avec les conditions actuelles,”
On a cru immédiatement que le

| ocureur-général faisait allusion |
À la possibilité de permettre aux
restaurants de vendre de la bière
ou encore aux établissernents de
bars de cocktail. Toutefois, il re- |
fusa d’en dire plus long.

M. Blackwell refusa de faire
des commentaires au sujet du ju-|!
gement du Conseil Privé. Il dit!

 
cutée, Le juge W.-T. Robb, prési-

le maintien de la loi de
par le Conseil privé

qu’il faillait attendre qu'on lui
fournisse l'occasion de faire une
déclaration nette.

Toutefois, M. Kennedy, minis
tre de l'agriculture, a donné à en-
tendre à London Ont, que le juge-
ment amènerait la suppresSion de
la bière et du vin dans le. comtés
de Peel, Perth et Huron, où la loi
de tempérance d'Ontario est en
vigueur. “La province doit main-
tenir la loi, et les endroits affectés
ne doivent pas vendre de liqueurs”
dit le ministre, qui est premier
ministre inférimaire pendant le
séjour du premier ministre Drew
en Floride et député de Peel à la
législature d'Ontario.

A Toronto, la régie des liqueurs,
qui accorde aux hôtels et aux
clubs des permis pour vendre de
la bière ou du vin, a tenu une brè-
ve assemblée, mais on ignore si
la situation des détenteurs de per-
inis dans les régions de la loi de
tempérance du Canada a été dis-

dent, a gcependant déclaré qu’il
était sûr que ce serait là une des

ide Montréal: Jean, de Lefaivre;

; ‘awa.

faivre le 14 janvier 1889, Caroli-
ne Yelle. oui l'a précédée dans la
‘ombe le 6 juin 1941.

I! laisse pour pleurer sa perte
neuf enfants et vingt-cinq petits”
>nfants. Ses enfants sont: Léon,|.
dl’Alfred: Emma (Mme Arthur
Bricault). de Lefaivre; S. E. Mer |
Joseoh Charbonneau, archevéaue
de Montréal; Florida (Soeur Ma-
rie du Bon-Conseil). sunérieure
rénérale des Servantes de Jésus et
Marie, de Hull; Léontine (Mme
Ferdinand Ménard), de Hull: Ger-
‘rude (Mme Emile Landriault),

Eugène, d'Alfred: Arthur, de Le-
faivre. +,

T1 laisse aussi six frères:: Del-
~his. de Lefaivre: Ménésinoe,
d'Orléans: Téon. de Windsor: Em-
manuel de Worcester, Mass.;
Nvide, de Noranda, et Louis, d'Ot-

Les funérailles auront lieu à
"efaivre, le vendredi 25 janvier,
1 10 heures du matin,
“Ie Droit” offre a la famille en

deuil ses plus sincères condo-
léances.

Dieppe contribua
à la victoire, dit
le général Crerar

CALGARY (PC) — “L'êchec de
Di:ppe fut probablement la plus
grande contribution de la guerre
à la victoire finale et décisive des
Alliés”, a déclaré hier soir, le
général Crerar au cours d’un dis-
cours prononcé ici.
Le général Crerar parla’de l’at-

taque de Dieppe comme d'une
“immense contribution à la vic-
toire finale alliée, achetée et
payée par la 2e divisio. canadien-
ne à Dieppe, le 19 août 1842”.
“Sans les leçons «mères que lui

enseigna cette attaque sanguinai-
re, dans laquelle les pertes cana-
diennes se montèrent à pius de
3,300, le grand commandement al-

(Suite à la page cinq)

Moscou pose des
questions à la
Gde-Bretagne
LONDRES (P.C.) — Stanley

Knowles, député CCF de Winni-
peg-nord-centre au parlement ca-
nadien et membre de la déléga-
tion canadienne à l'assemblée gé-
nérale des Nations-Unies, a dé-
claré aujourd'hui, à une confé-
rence de presse, qu’il faisait bon
accueil à l'attitude de la Russie
consistant à soumettre à l'ONU
des questions au sujet des actes
des Anglais en Grèce et à Java,
parce que le résultat éventuel se-
rait d'affermir l'autorité des Na-
tions-Unies.
M. Knowles a fait remarquer

qu'il parlait de son propre cru,
mais il paraît que quelques autres
membres de la délégation cana-
dienne partagent ses vues. La dé-
légation représente les partis
progressiste-conservateur et CCF
aussi bien que le parti du gou-
vernement.
M. Knowles déclave que jus-

qu'ici les délibérations ont montré
à l’évidence qu’il se livre une lut- 

(Suite à ta page Cinq)
te pour que l'ONU soit revétue

Le défunt était un |
des pionniers de la paroisse de ‘€

4

Le jury commença

Un peu après trois heures, cet-
te après-midi, le jury n’avait pas
encore rendu sa décision dans l’af-
faire du meurtre du détective Sto-
neman, survenu à Ottawa au mois
d'octobre 1945 alors qu'Eugène
Larment, 24 ans. Wilfrid D'Amour,
25 ans et Albert Henderson, 24
ans, participèrent à un échange
de coups de feu dans les rues «de
la capitale. Le procès qui se pour-
suit.depuis une semaine au Palais
de Justice de la rue Nicolas doit
se terminer aujourd'hu: par la dé-
cision du jury.

Une foule considérable atten-
dait ce matin à la,porte du Palais

de Justice, rue Nicolas, pour pé-

se décidait le sort d’Eugéne Lar-
ment, Wilfrid D'Amour et Albert
Henderson, accusés de complicité
dans le meurtre du détective Tho-
mas Stoneman, le 24 octobre der-
nier.
Un grand nombre de personnes

furent refusées à la porte quand,

M. Saint-Laurent
quittera Londres
par avion, demain

Par Stanley HELLEUR

nistre de la Justice, M. Louis St-
Laurent, chef de la délégation
canadienne à l’assemblée des Na-
tions-Unies, a déclaré que si tous
les cinquante et un membres de
l'ONU observent strictement la
charte, “personne ne pourra dé-
clancher une guerre d'envergure”.
M. St-Laurent retournera au Ca-
nada demain,,en avion. M. Paul
Martin et le ministre de l’Agricul-
jure Gardiner prendront sa place
ci.
M. Saint-Laurent a déclaré que

le Canada espère que ses armées
pourront être moins puissantes
qu’avbnt la guerre et que la bom-
be atomique ne sera jamais urfe
menace de destruction.
M. St-Laurent -ne prévoit pas

une collaboration plus étroite en-

(Suite à 1» oage cing)

La renaissance
de l'Autriche

VIENNE (PA) — Le»conseil al-
lié de contrôle, présidé par le
général Mark Clark, a fait un
grand pas vers l'indépendance de
l’Autriche en acceptant de traiter
le pays comme une unité écono-
mique. Le conseil a annoncé qu'il
a accepté de permettre “le libre
échange des services et des pro-
duits disponibles entre les zones d’une plus grande autorité. d'occupation”,

son frère, le prince Pumipol,

nétrer dans la salle d'audience où

LONDRES (Reuter) — Le mi-|

 

examinent les

à délibérer à midi

sur le sort des accusés d’homicide
Après trois heures de discussion parmi les mem-
bres du jury, il semble que l'entente n'avait pu se
faire — La charge du juge Barlow

des dix heures, la salle était a
peu près remp'ie. Une atmosphè-
re de nervosité et de tension se
devinait dans la salle au moment
où les jurés entrèrent dans l'en-
ceinte, un peu avant que le juge
F.-H. Barlow prenne sa place.
En l'absence de Me C.-L. Snyder,

C.R,, assistant du procureur géné-
ral d'Ontario, Me Raoul Mercier,
C.R., substitut du procureur géné-
ral de la province, représentait la
Couronne.
Les figures des jurés étaient fa-

tiguées par la tension d’une se-
maine de procès et l'on devinait
difficilement la sentense qui se-
rait imposée plus tard au cours de
l'après-midi. Un vieillard dans le
groupe murmurait tout bas de
courtes prières qui lui apporte-
raient la justice du jugement dans
une cause où toute la capitale se
sent passionnément intéressée,

La séance commença vingt mi-
nutes en retard après qu’on eut
attendu l'arrivée de Me Snyder.
Le juge Barlow prit aussitôt la
parole pour faire la charge au
jury.

“Nous avons étudié attentive-
ment depuis plusieurs jours une
accusation portée contre trois hom-
mes, dit-il. Les preuves et les,
témoignages montrent qu’un medr-
tre a été commis, celui du détec-
tive Storleman, par des hommes
coupables d’avoir volé des armes
au Musée de guerre.

(Suite à la page Li)

La situation
des grèves

aux E.-Unis
Par la Presse associée

Les différends ouvriers immobi-
lisent toujours 1,622,000 ouvriers
américains aujourd'hui.

Voici le résumé des événement®
de la journée:

* % +
VIANDE — On projette la sai-

sie fédérale de plus de 100 salai-
sons affectées par la gaève; le gou-
vernement fédéral tente de mettre
fin à la grève vieille d’une semai-
ne et qui immobilise 263,000 ou-
vriers; l’AFL et le CIO n’ont pas
déclaré avec certitide que les gré-
pistes retourneront aux salaisons
saisies, bien que le secrétariat du
Travail a annoncé que 70,000 ou-
vriers de l’AFL y retourneront.
Les audiences du comité d’enqué-
te se poursuivent.

* * x
ACIER — 750,000 ouvriers du

CID sont en gréve depuis trois
jours, le gouvernement ne projet-
te pas de s'emparer de l'industrie;
le président du CIO Philip Mur-
ray, a demandé la revision des lois
fédérales des taxes sur les corpo-
rations; le président de l’acier, B.-

(suite A ia page cing)

 
elo famille royale de Siam, le roi Ananda Mahidol, sa mére, la princesse Sangwell et

dommazes causés parf les bombardements
au palais royal de Bangkok. Le roi de Siam vient de rentrer dans son royaume après
12 années d'exil à Lausanne, (Suisse).

 

Critique de
l'armée yankie

MACON, (Georgie) (PA)
Le major-général H.-D. Russell,
ancien commandant de la 30e di-
vision de la garde nationale amé-
ricaine, a déclaré hier soir que
“la philosophie fondamentale de
l'autorité, telle que l'applique
l'armée régulière, est anti-amé-
ricaine ei périmée”.

“Elle est fondée sur la force,
poursuit-il; une de ses prémisses
est la supériorité inhérente de
l'officier sur le simple soldat”.
Le général Russell a fait des

déclarations dans un discours
prononcé à la Légion américaine.
Il est à sa retraite depuis peu.

“La politique de l'armée qui
consiste à confier tous les posted.
clés a des militaires de profes-
sion, ajoute-t-il, a entraîné des
pertes et des retards inestima-
bles”.

Arrestation de 43
nouveaux suspects

chez les Japonais
Par Murlin SPENCER

TOKIO — (P.A.) — Le haut-
commandement allié a ordonné
aujourd’hui l'arrestation de qua-
rante-huit autres suspects de eri
mes de guerre, au Japon, dans
une nouvelle campagne contre les
chefs nippons; dans la liste, il y
a trois lieutenants-généraux.
Parmi ceux qui ont reçu l'or-

dre de se rapporter à la prison
de Sugamo “le plus tôt possible”
il y a le lieutenant-général Yui-
chiro Nagano, commandant des
grounes d'armée Osamu à Bata-
via (Java) en juin et juillet 1945;
le lieutenant- général Fusataro
Teshima,~qui a commandé la 2e
armée japonaise et le lieutenant-
général Seichi Yamada, comman-
dant de la 5e division.
Le reste des suspects comprend

des militaires de rang secondaire
et des civils y compris un nom-
bre de geôliers de camps de pri-
sonniers.
Un certain nombre d'officiers

de la flotte stationnés à Infanta
(Luçon) sont aussi, du nombre.

Emeute évitée
dans Bombay

BOMBAY (PA) — La police a
ouvert le feu sur une foule qui a
manifesté aujourd’hui, anniversai-
re de naissance de Subhas Chan-
dra-Bose, nationaliste indonésien
qui a collaboré avec les Japonais
durant la guerre et qu’on a rappor-
té mort. La fusillade n’a causé au-
cune perte de vie, mais quatre-
vingts personnes ont été blessées
quand la police, tentant de préve-
nir une émeute entre indous et
musulmans, se servit de gaz lacry-
mogène et de hâtons pour empê-
cher le défilé de pénétrer dans le

donner des

instructions
ATHENES (PA) — Le pre-|

mier ministre Thémistocle So-
phoulis a annoncé que son gou-
vernement devait câbler ses ins-.
tructions à son ministre des Af-
faires étrangères à Londres, Jean
Sophianopoulos, aujourd'hui au
sujet de la demande russe que le
Conseil de sécurité des Nations-,
Unies fasses enquête sûr la pré:|
sence des soldats britanniques en,
Grèce. . .

Sophianopoulos dirige la délé-
gation grecque à l'assemblée des!
Nations-Unies. Le premier minis-
tre a déclaré hier que les troupes
britanniques sont en Grèce avec le
plein consentement de son gou-,
vernement. |

Nulle entente
sur le choix
du président
PARIS (PC) L'Assemblée

constituante française a ajourné
après dix minutes cet après-midi
sans avoir nommé de successeur
au général de Gaulle, président
intérimaire de la France, qui dé-
missionna dimanche.
Plus tôt, une réunion des trois

principaux partis politiques fran-
çais fut dissoute sans que les
chefs des partis socialiste et com-
muniste et du Mouvement répu-
blicain populaire en soient venus
à une entente.
On a laissé entendre que les

difficultés furent causées par l'in-
sistence des membres de droite

 

 (Suite à la age ~ng)

|
Yon Papen ne cessa
jamais de miser
sur l’opportunisme
NUREMBERG (PA) La

poursuite a déclaré devant le tri-
bunal militaire allié aujourd’hui
que Franz von Papen, ancien
chancelier, a vendu l'Allemagne
au parti nazi dans une tentative
hardie de ‘poursuivre sa propre
carrière diplomatique”.

Tout en faisant le récit des
mauvais calculs de von Papen, qui
a échoué lamentablement comme
chef de l’espionnage et du sabota-
ge aux Etats-Unis durant la pre-
mière Grande Guerre, la poursui-
te a déclaré que le vieux diplo-
mate n’est pas ‘un nazi convain-
cu, mais un opportuniste politt-
que sans scrupule”,
Von Papen subit son procès a-

vec les autres chefs de guerre.
Il était chancelier quand Hitler

obtint un premier poste impor-

clu entre le vieux diplomaie et
politicien et le chef nazi, Hitler
devint chancelier et von Papen,
vice-chancelier — ce fut un geste
qui pava la route a l'avénement
du nazisme en 1933.

Malgré ses erreurs, dit la pour-

tant. Par suite d’un marché con-,

Le numéro : 3 sous
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On né s’entend pas sur le secrétaire de l'ONU
‘ ve Athènes doit u Choix entre

Pearson et
Trigve Lie
Réunion à huis clos de
représentants des Cinq
à l'hôtel Byrnes — Re-
mise’ de la formation

de la Commission sur

l'énergie atomique |

Par John HIGHTOWER °°
LONDRES (PA) — On ans

nonce aujourd'hui que les re-

présentants des Cinq ont à

nouveau échoué dans leurs

tentatives de nomination d'un

candidat au secrétariat géné-

ral de l'ONU.
Le résultat négatif de la

réunion d’une heure et demie
porte certains personnages
officiels à craindre que les
Cinq se heurtent à une impas-
se à ce sujet, qu’aggraveraient
les accusations d’immiscion
politique portées par l'Iran
contre l'URSS et par l'URSS
contre les troupes britanni-
ques en Grèce et en Insulinde.

La conférence entre les délée
gués américains, britanniques,
russes, français et chinois a eu
lieu dans le bureau de James
Byrnes, secrétaire d’Etat améri-
cain, qui s'apprête à retourner à
Washington. ;

Les hauts-personnages améri-

(Suite à la page cinq)

Marshall conseiller

militaire en Chine
Par Spencer MOOSA

TCHOUNG-KING (PA) — Le
général, Marshall, envoyé extra-
ordinaire du président Truman, a
accepté le poste de conseiller au
comité militaire tripartite s'occu-
pant de la réorganisation de l'ar-
mée chinoise. C'est ce qu'a annon=
cé le ministre de l'Information,
K. C. Wu, aujourd'hui.

M. Wu dit qu’il croyait que la
censure serait levée “très bien-
tôt” dans toutes les régions re-
prises et que l’on avait rétabli
l'administration chinoise dans les
villes mandchoues de Tchang-
tchoun,. Moukden. Kharbine,
Tchin-hsien et Szepingkai.
Le ministre dit aussi qu’il n'y

a pas encore de troupes gouver-
nementales à Daïren ni à Port-
Arthur.

Il déclara que les communistes,
violant l’entente récente de paix
qui devait mettre fin à la guer-
re civile, se sont emparés de deux
villes détenues jusqu’alors par le
gouvernement, Ying-keou et Pan-
shan.

Le comité de réorganisation de
l'armée s'est déjà réuni une fois
avant que le général Marshall ac-
cepte le poste de conseiller. Il est
composé du général Chang Chua
et du général Chang Chih-chung,

représentant le gouvernement et
du général Chou En-lai, commu- (Suite 8 13 pags ci1.q) niste,

 

Trois autres décorés

WASHINGTON (PA) — L'au-
mônier de 40 ans de la marine
américaine qui remplit un rôle
héroïque à bord du porte-avions
en flammes “Franklin” reçoit au-
jourd'hui la plus haute décordtion
pour sa bravoure de la part du pré-
sident Truman.

11 s’agit du commodore Joseph
T. O'Callahan, Cambridge, Mass.,
et du Holy Cross College, premier
jésuite à s'enrôler dans la marine
américaine au cours de la dernië-
re guerre.

Trois autres militaires recevront
des décorations au cours d'une cé-
rémonie à la Maison-Blanche: un
officier, pour avoir sauvé la vie
à ses compagnons sur le bateau,
et deux soldats pour avoir répous-
sé l'ennemi.

L'officier est le lieutenant Do-
nald Arthur Gary, d'Oakland, Ca-
lifornie, 44 ans, ingénieur à bord
du Franklin.
Les soldats sont de Georgie et

ce sont: Je sergent John Randolph
McKinney. de Sylvania. qui tua quartier musulman de la ville.

À

Un aumônier catholique américain
reçoit la Médaille du Congrès |

Le commodore J.-T. O'Callahan, jésuite reçoit la
plus haute décoration de bravoure américaine —

quaient a McKinney et a ses 12
compagnons à Luçon le 11 mai, et
le lieutenant Daniel W. Lee, d’Al-
mas, qui à lui seul réduisit au si.
lence deux mortiers allemands et
força un char blindé à battre en
retraite à Montreval, en France,
le 2 septembre 1944.
Le R. P. O'Callahan, maintenant

en service sur le nouveau porte-
avions Franklyn D. Reosevelt, n'é.
tait sur le Franklin que depuis 17
jours lorsque ce porte-avions prit
feu, atteint par une bombe, à 60
milles de la côte japonaise, le 19
mars.
Bien que lui-même blessé, il ma-

nia un boyau d'arrosage, organisa
des équipes pour combattre les
flammes, prit des mesures pour
que le fe une se communiquât
point aux dépôts de munitions, ad-
miristra les derniers sacrements
aux catholiques et consola les
blessés.
Le lieutenant Gary a le crédit

d'avoir sauvé environ 301 hommes
ensevelis sous des quais par la 36 des 100 Japonais qui s'atta- fumée. .
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La princesse Alice, accompa-
gnée de l'officier de section Syl
via Evans, a visité hier après-midi,
la nouvelle installation de la Ca-
nadian Mothercraft, chez A.J.
Freiman, où une infirmière de la
Mothercraft se tient en permanen-
ce.

+ + +
Le haut-commissaire de l'’Aus-

tralie, M. Alfred Stirling, et Mlle
Dorothy Stirling recevront ven-
dredi, à l’occasion de la fête de
l'Australie.

+ + +
L’amiral et Mme Percy Nelles

ont recu en I'honneur de leurs in-
vités, M. et Mme J.-W. Spencer,
de Vietoria, C.C. :

> +
Son Excellence l'ambassadeur

du Chili e¢ Mme Pedro Castel
blanco Aguéro ont accordé leur
patronage à-une soirée donnée
par le cercle La Tertulia, à la
salle des conférences, au Château
Laurier, le samedi 26 janvier, à
huit heures et quart. Des projec-
tions cinématographiques sur le
Chili ainsi qu’un program a: de
chant par Mlle Lise Garceau et
Mme Peggy Young divertiront les
invités.

% x _*
Mme Joseph L'Heureux a fait

un séjour chez sa file, Mme Emi-
le Charron, de Bois-Franc.

% x +*
M. Arthur Amyotte est retour- |

né à Fort-Coulonge, après avoir:
passé quelque temps dans la ca-
pitale.

* * *
Labelle—Cross

On annonce des fiançailles du
lieutenant Andrée Cross, infirmiè-
re, file de M. et Mme AH.
Cross, de Sherbrooke, au lieute-
nant Philippe-A. Labelle, fils de
M. et Mme Loch Labelle, d’Otta-
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1 sur 2
hommes dans la quarantaine

a la vue défectueuse

 

Les verres voulus aident beau

coup à soulager du malaise caw

sé par cette incommodité. Nous

vous dirons honnêtement si vous

n’avez pas besoin de verres.
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wa. Le mariage aura leu à Qué-
bec, le mercredi 27 février.

+ * *
Lincoln—Wallingford

A la Pointe-Gatineau, le lundi
21 janvier, M. l'abbé C. Gougeon
a célébré le mariage de Mlle Gé-
raldine Wallingford, fikle de M.

et Mme Albert Wallingford, à M.
Aibert-Edouard Lincoin, fils de
M. et Mme I. Lincoln, de Beaford
en Angleterre.
La mariée, au bras de son père,

portait une robe d'après-midi en

crêpe bleu poudre avec un cha-

peau en velours de même teinte

et un corsage de roses Johanna

Hill. Mlle Hélène Wallingford
était fille d'honneur et le capitai-
ne Georges Chagnon servait de
témoin au marié.
A l'issue de la cérémonie reli-

gieuse, une réception fut donnée

chez les parents de la mariée,

puis le nouveau couple partit
pour un voyage à Buffalo et les

villes avoisinantes. Mme Lincoln

portait alors un costume de ga

bardine vert sous un manteau rou-

ge vénitien garni de renard blanc

et des accessoires bruns.
M. et Mme Lincoln demeure-

ront à Toronto.
Les invités de l’extérieur à ce

mariage étaient: M. et Mme Frank

Kiteley, de Toronto, Mlle Doralice

Nerbonne, de Montréal, et Mme

Thomas Désiiets, de Trois-Riviè-

res.

Haut niveau de
notre production

pendant l’été
La production industrielle du

Canada atteindra d’ici le mois de
juin le plus haut niveau qu'elle

avait atteint durant la guerre, a

affirmé hier soir au banquet d’a-

dieu des anciens hauts fonetion-

naires des Munitions et Appro-

visionnements 'hon. C.-D. Howe,

ministre de la Reconstruction.

Des industriels de marque ve-

 

‘nus de divers centres canadiens et

même américains et qui, durant

“les hostilités, avaient partagé avec
M. Howe la direction des affaires

de ce ministère de guerre, ont eu

“l’occasion de participer à ce qu’ils

‘appellent “le couronnement d'une

oeuvre de grande envergure”.

M. Howe, imbu de l'esprit du

‘ moment, a remercié ses anciens

A ‘ collaborateurs pour “avoir donné

2,362 jours d'action interrompue

impliquant la somme de $10,560

millions.

S'adressant a ces hommes qui

furent responsables de l'énorme

production de guerre sur le front

domestique, M. Howe entonna le

chant du cygne en disant que “le

travail du ministère des Munitions

et des Approvisionnements est

terminé, mais j'ai l'impression

qu’on s’en souviendra longtemps”.

Le ministre a souligné l’effet

de la production de guerre qui

a transformé le Canada d'un pays
essentiellement agricole en un

pays fortement industrialisé dont

les manufactures se multiplient

rapidement au point qu’elles don-

neront d'ici le mois de juin un

rendement industriel comparable

à celui de 1943.
Au cours de ses remarques, M.

Howe a révélé que la marine de
guerre des Etats-Unis avait dé-
cerné la médaille du mérite à la
“War Supplies Ltd”,
du gouvernement canadien instal-
lée à Washington dans le but
d'effectuer les achats de maté-
riaux de guerre d'origine cana-

dienne.
En proposant la santé des an-

ciens hauts fonctionnaires des
Munitions, l’hon. J.-L. Ilsley, mi-
nistre des Finances, a fait l'éloge
de M. Howe qui “a su si bien
édifier et diriger le ministère des
Munitions et des Approvisionne-

ments qui a fait le plus dans
l’effort national de guerre”.
0e

QUEBEC (P.C.) — La commis-
sion scolaire catholique de Qué-
bec a adopté hier soir à l'unani-
mité une résolution protestant
contre la construction d’un théâ-
tre, angle de l'avenue Belvédère
et de la rue St-Cyrille, dans la
basse ville. La résolution a été
adoptée après que la commission
eut reçu des lettres de protesta-
tion du curé de la paroisse où le
théâtre devait être construit et
du directeur de l’école paroissia-
e.
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Agranome décédé

RIMOUSKI — (Spécial) — Une
famille avantageusement connue
de Mont-Joli vient d'être plongée
dans le deuil par la mort de M. Ca-
mille Côté agronome, survenue à
bonne heure samedi matin, à l'hô-
pital Bellevue, de Québec, après
une longue maladie. M. Côté
êtait né à Trois-Pistoles en 1904.
Il fit ses études classiques au sé-
minaire de St-Victor et son cours
agronomique à l'Ecole Supérieure
d'Agriculture de Ste-Anne de la
Pocatière où il gradua en 1929.

20,000 anciens

combattants vont
subir lesexamens

La commission du service civil
a fait savoir hier soir que l’on fait
actuellement tout le nécessaire
en prévision des examens qui se-
ront subis par le groupe le plus
considérable qui ait jamais cher-
ché de l’emploi au gouvernement.
En effet, aux examens du prin-
temps, on prévoit qu’environ 20,-
000 anciens combattants subiront
les examens. Un comité spécial
de la commission a été nommé
pour surveiller ces examens.
Cependant on dit qu'il n'y a

pas d’emplois libre pour chaeun
des 20,000 concurrents mais on
déclare d'autre part, qu'ils seront
placés dans un bon pourcentage.

Actuellement, il y a déjà plu-
sieurs milliers d’anciens combat-
tants remplissant des postes dans
le fonctionnarisme mais beaucoup
ne sont que des employés tempo-
raires. Pour devenir permanents,
ces anciens combattants subiront
des examens en même temps que
les autres qui ont fait des deman-
des. Le fait qu’il se produit des
vacances de plus en plus nom-

breuses dans le service civil laisse
prévoir que l'on pourra placer un
bon nombre des concurrents.
On attribue les vacances nom-

breuses aux raisons suivantes:

1—Des fonctionnaires ayant dé

passé lage de la retraite sont

restés au travail ou sont revenus

à leur emnloi à cause du manque

de main-d'oeuvre en temps de

guerre et maintenant ils seront

mis à leur retraite.
2—Depuis le jour de la victoire

sur le Japon, la politique futde

libérer des services du fonction-

narisme les femmes mariées.

3_Plusieurs des ministères du

gouvernement prennent de l’ex-

pansion, particulièrement les mi-

nistères des affaires des anciens

combattants qui comptent déjà

8,000 employés et on s'attend que

le personnel sera augmenté au

printemps de 4000 autres em-
ployés. ;
Les examens du printemps se-

ront tenus dans les p&ncipaux

cenres du pays.

Le prix du sucre

ne sera pas élevé
On a nullement l’intention de

permettre une hausse du prix du

sucre au Canada, déclare aujour-
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Derni:ère manoeuvre du Musk-Ox avant
d'entreprendre l'expédition polaire

CHURCHILL, (Man) (Spé-
cial) — Vers le milieu du mois
de février les quelque quatre
douzaines de membres de l’Ar-
mée canadienne à participer à
l'expédition “Musk-Ox” commen-
ceront le grand voyage de plus
de 3,000 milles dans les régions
polaires du Canada. Hier matin,
sous la direction de leur comman-
dant, le lieutenant-colomel P. D.
Baird, nos explorateurs ont com-
mencé un exercice préparatoire
de trois jours connu sous le nom
d'exercice “Kelsey” et dont le but
est d’éprouver le plus possible
l'équipement et les méthodes qui
seront utilisés plus tard au cours
de l'expédition proprement dite.
Peu après neuf heures l'exer-

cice “Kelsey” se mettait en bran-
le. A neuf heures et cinquante
exactement, tel qu’entendu, les
communications télégraphiques é-
taient établies et le groupe faisait
rapport du progrès de sa marche
alors qu’il avait déjà parcouru
une distance de dix milles.
On ne projette aucune expé-

courte expédition mais le person-
nel portera son attention sur l’a-
mélioration des méthodes. On re-
cueillera les données importantes

miques et
exercice constituera une excel-

lente épreuve pratique des çon-

rigoureux de l’arctique. ,

joueront un rôle important dans
ce voyage préparatoire à “Musk-
Ox” et elles relèveront conjointe-
ment de l'Armée et de l'Aviation,
Le plan de six pages de cette

ci du détail et est complet à tous
égards.
Le nom “Kelsey”, qui rapelle

la mémoire du premier explora-

teur à se rendre jusqu’à Churchill
en 1689, souligne l'importance «de

la grande expédition “Mysk-Ox”,
actuellement en paration, qui
franchira les régions désertes et
inconnues du grand nord cana-
dien pour en retirer tous les bé- 

rience spéciale au cours de cette néfices Possibles.

 

éventuel de M. Massey à Londres.
M. Wrang est actuellement à Lon-
dres, comme membre de la délé-
gation canadienne à l’Assemblée
des Nations Unies, et ll a déjà été
mentionné comme représentant
permanent auprès des Nations
Unies, poste qu'il avait déjà oc-
cupé à Genève auprès de la S.D.N.
Rien de cela n’est confirmé et
l’on pawlait ces jours-ci de l’hon.
Colin Gibson, ministre de l”Air,
comme candidat au poste de lieu-
tenant-gouverneur de l’Ontario.
Le titulaire actuel de ce poste,
Thon. Albert Matthews, nommé
en 1937, a vu prolonger son man-
dat à cause de la guerre et doit
être remplacé sous peu. M. Mas-
sey’ eat a4 Londres depuis 1935,
et y est resté jusqu'd maintenant
à cause de la guerre, car il n’est
pas d’usage de laisser les diplo-
mates si longtemps aux mêmes
postes, bien qu’il n'existe pas en-
core de yègle rigoureuse à ce su-
jet dans le jeune service diploma-
tique du Canada.
——

M. Sheils fêté
parses amis

M. G.-K. Sheils, qui vient de
prendre sa retraite comme sous-
ministre des Munitions et appro-

visionfiements, a été hier après
midi l’objet d’une fête intime au
cours de laquelle ses anciens col-

laborateurs lui ont offert plu-

sieurs cadeaux. L'hon. C.-D. Howe,

ministre de la Reconstruction, as-
sistait à cette réunion.
On a offert à l’ancien sous-mi-

nistre une peinture, une canne et
une paire de gants. En lui offrant
la canne, on voulut y voir le sym-

bole du “red tape” à travers le-

quel M. Sheils a su si bien se

reconnaitre et guider ses collabo-

rateurs durant cing années de

  

 d’hui 1a Commission des prix et du

commerce en temps de guerre par

suite d’une déclaration à Washing-

ton que les prix du sucre aux

Etats-Unis augmenteraient d'un

demi-centla livre, le mois prochain

en vue de répondre au coût accru

que l’on prévoit pour le sucre brut |

importé. Le cofit accru au Canada |

pour le sucre brut sera absorbé

par la Caisse de stabilisation du

prix du sucre que l'on a consti- +

tuée au cours des années passées.

Destarifs d'assurances et de fret
maritime moins élevés en 1046

contrebalanceront partiellement

les coûts acerus du sucre brut, si-

gnale M. S.-R. Noble, administra-

teur du sucre, de façon que la per-

te nette subie sur le sucre brut
aux prix actuels, se chiffrera par
environ 30 cents, le cent livres.

L'augmentation des revenus des
producteurs de betteraves à sucre
au Canada, l’automne prochain.

augmentation que l’on a annoncée
il y a plusieurs semaines, sera éga-:
lement accordée sans hausser le
prix du sucre aux consommateurs.

Cette aide apportée à la production
du sucre de betteraves se chiffrera

par 60 cents le cent livres, la som-
me entière allant aux producteurs

en vue d'accroître les revenus sur
les betteraves à sucre par environ
$1.50 la tonne.

——eo———

Vincent Massey,
it-gouverneur
de l'Ontario ?
La rumeur désigne maintenant

~~ TROUBLES

  Un des Meilleurs Moyens Pr
Connus de Soulager Les 3

PERIODIQUES
FEMININS

of la sensation do fatigue, de nervosité,
d'irritabilité qui les accompagne

Si vos périodes mensuelles vous font souffrir
de crampes, migraine, mal de dos . . . vous
rendent nerveuse, agitée, irritable, essayez
le Composé Végétal de Lydia E. Pinkham
pour soulager ces ymptômes.
Le Composé de Pinkham fait PLUS que

soulager ces douleurs; il aide aussi & dimi-
nuer la sensation de fatigue, de nervosité,
d'agitation, qui accompagne les périodes.
C'est un des médicaments les mieux connus
et les plus efficaces en eon genre.

Si vos périodes vous rendent malheureuse,
nous vous engageons A faire un essai sérieux
du Composé de Pinkham.

Sicevu LYDIA E. PINKHAM'SVÉGÉTAL

 

guerre. Sur l’anneau de la canne,
sont gravés les mots “G.-K. Sheils,
‘8.30 Club’ Department of Muni
tions and Supply, 1940-1045”, Le
“Club de 8 h. 30” est une allusion
à la règle qui obligeait tous les
fonctionnaires du ministère des
Munitions à commencer leur jour-
née dès 8 h. 30 du matin et que
M. Sheils, payant lui-même d'ex-
emple, mMmaintint rigoureusement
durant toute la guerre.
Le tableau offert à M, Sheils

est dû au pinceau de M. Thomas
Garside, R.C.A.; i] représente une
scène dhiver sur les bords de la
Rivière Rouge, près de Monte
bello, dans la province de Québee.
A M. A.J Marden, adjoint

administratif qui a. démissionné
en même temps que M. Sheils, ses
anciens collègues ont offert un
étui à cigarettes en argent.
 

 

   

 

La prochaine fois que
svous aurez les yeux
fatigués, mettez deux
outtes de Murine
ans chaque oeil.

Murine calme et net-
toie immédiatement.
Faites cet essai...
jouissez dusoulage-
ment qQu'apporte
Murine. Murine fut
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liste pour les yeux.
Employez-en pour

| nettoyer vos yeux et
; les rafraîchir.
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Adhérant et discret

“1 il vous fera des
lèvres de framboise

et ravivera le
Ÿ charme de votre

sourire. Vous serez

à} chaque jour plu:

Y séduisante. La vie
M est à vous si vous
Ÿ :vez être belle,

 

 

 

 

 

  

 

BARRYMORE}
BarrymoreDIANA

te du célèbre Johnrm dit:

“je suis heureuse qu'aujourd'e
=

tes gens jugent l'emploi d'un d of

dorisant aussi essentiel que co

d'un dentifrice. Je trouve A

très efficace of le recommande le trés hon. Vincent Massey, haut-
commissaire du Canada en Gran.
de-Bretagne, comme le prochain
lieutenant-gouverneur de la pro-
vince d’Ontario. La même source ,
d'information désigne M. Hume:
Wrong, sous-ministre adjoint des
affaires extérieures avec rang
d'ambassadeur, comme successeur
 

 

Prenez-vous
Une Alimentation
Trop Riche?
La plupart des gens le font

et en subissent les conséquences,
Las autorités médieaies disent que nous

nous sentirions mieux et que nous sérions
en meilleure vanté s| nous mangions begu-
coup moins d'aliments gras ou rivkes. La
suralimentation jointe au manque d'’exor-
elce conduit souvent À un organisme pure
chargé — un seniiment de lassitude, de
fatigue çontiquells et pout-être mémo à
l'odésité.
En prenant chaque soir les douces Bile

Beans entièrement végétaies, plusieurs se
tiennent en forme malgré leur faible pout
leu aliments gras. les Bille Beans sont
d'un sl grand seeovrs aux personnss qui
veulent rester jeunes et actives que plus
de Ÿ millions de boîtes ont êté dépensées
l'an dernier. Demandez à votre pharma-
cien les BILE BEANS — ‘‘ie Médicn-
ment britañnique qui révsills le nature’.
J  trebh reaacron

  

qui tout en désod

protéger tes vêtements
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Ze N'irrite
rabes ni les chemises d'hommes.

transpiration.

antiseptique qui ne tache pas.

rasage. .

Arrid régulièrement.

  

  

ENFIN... une CREME DESO
aidant, sans danger, à

ENRAYER,ou cisseliss, Ja TRANSPIRATION
la peau. N'abime ni lcs

& Empêche les aiselles de sentis. Aide, .
sans danger, à supprimer la

& Une crème évanescente pure, blanche,

4, Point n'est besoin d'attendre qu'elle
sèche. Peut s'appliquer dès après le

& Arrid a l'approbation de l'American
Institute of Laundering, cac il
n'abime pas les tissus. Employez

LE DESODORISANT QUI SE VEND LE PLUS

DORISANTE
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sur l’usage des compas astrono-
magnétiques et cet

ditions de vie sous les climats

Les communications et. le ravi-
tailement par la voie des airs

opération manifeste un grand sour}

    

 

   

      

    

             
  

                

  

   
    
    

    

      

   

  

  

  
     
   

  
  
  
  
   

       
 

Assemblée des
professeurs
d'Ottawa-Ouest

L'importance de la coopération

n'est pas à démontrer. Les com-
missions scolaires qui constituent

l’inspectorat de Monsieur Cho-

quette le comprennent très bien

puisqu'elles ont aceordé à leur

personnel enseignant une après
Midi par mois afin de leur per-

mettre de se réuair et de diseuter
leurs problèmes communs ou d’at-
teindre un degré plus élevé de
culture personnelle au moyen de
conférences, films, etc.

La première assemblée géné-
vale avait lieu à la salle Saint-
Francois, l’après-midi du 18 jan-
er, sous la présidence du Ré-

vérend Frère Alexandre, direc-
teur de l'école Saint-Jean-Baptis-

te et président de l’Institut pé-
dagogique de cet inspectorpt.

La réunipn débuia par un grou-
pe de chants exécutés par la cho-
1ale du Révérend Frère Georges.
Les pièces jolies et entraînantes
de même que les plus sérieuses
qu’ils rendirent avec autant
d'exactitude que d'entrain donnè-
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rent une note de gaieté à l'as
semblée.

Le président expliqua ensuite
brièvement le but de ces assem-
blées mensuelles après quoi il in-
vita Mile Lauretta Lévêque, se-
crétaire de l'“Association de l'En-
seignement Français” à prendre
la parole.
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BALAYAGE
Jeudi à 9 h. 30 am.

Ecoulement de fins de séries de nos assortiments réguliers pour solder avant l’inven-

Les tailles et les assortiments sont incomplets mais la qualité est appréciable.

PAS DE COMMANDES TELEPHONIQUES,

En termes clairs et précis, Mlle
Lévêque nous brossa un tableau
de l'historique de l'A.E.F., de sa
régie interne et de ses attribu-
tions en rapport avec la nouvelle
fédération appelée “l'Ontario
Teachers’ Federation”.

L’assemblée se termina par le
chant “O Canada”.
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Ganis pour dames
Ecoulement de tous les
gants de chevreau et de
suède chamois d’une chie
présentation. Assortiment
désassorti de couleurs. et
pointures. La paire ……

Valeurs jusqu'à $2.98

(suivant procédé) ou ocelot.
20 et 38 à44

VALEURS JUSQU’A $69.50

89<

Manteaux garnis de fourrure pour dames
Fleeces, bouclés ou velours, dans les teintes: gris, or, cacao, brun, bley

mouton Lincoln,
Modèles ajustés et carrés. Tailles 12 à

écureuil, renard blanc, mouton

Mifaines pour dames
sports

teuse et rayonne
Séries
pointures et

 

Sacs à mains
Modèles blagues et
sous le bras.
Noirs, bruns. ma-

. rine et rouges.

Valeurs
jusqu’à $6.98

Echarpes pour dames

Valeurs jusqu’à $1

 

Echarpes de spun fleuri

du genre reefer. Un as- C

sortiment varié de cou-
leurs. Pour écpuler, jeudi,

Mitaines pour tous
d'extérieur.

cuir à doublure

désassorties
couleurs,

La paire ….……

Valeurs jusqu

 

*38
les
De

duve-
brossée,

de 89°
'a $1.98
 

Boléro et justaucorps
Chics baléros de feutre; aussi
justaycorps alpine et de laine

shetiand. Assortiment désassorti

de tailles et couleurs

Ecoulement de sacs & mama assortis en cuir.

759
Valeurs jusqu'a $3.98

Jumpers pour dames
Jumpers de spun bien con-

garnituresfectionnés,

broderie. Séries

 

de tailles et couleurs !

Valeurs jusqu’à $5.98

>]
17°

  

de

désassorties

 

126 paires seulement.
ou bruns. Bri

La paire oii ;

Valeurs jusqu’à $1.98

à la cheville.

Panloufles pour dames

8 à 8 dans le lot.

Souliers à talons bas pour dames
Soujiers à talons bas, dos et bouts ouverts.

Semelles et talons de cuir.

VALEURS JUSQU’A 32.98

 

Chapeaux
54 paires seulement. Séries désas-
sorties de notre assortiment régulier
da pantoufles de feutre, simili-cuir ou Feutres fourrure
tissu. Pointures PiMboxes, relevés

dans une série

Valeurs jusqu’à $5

De suède ou cuir noirs
Pointures 3 à 8 dans le lot.

Ecoulement de seulement 75 chapeaux.

 

>]
pour dames 5,

et laine de qualité.
ou calottes blousées,
variée de eouleurs.

>

 
 

de poache oppagition.
anches courtes.
fa TE

Valeurs
jusqu'à $1.39
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mouton (aujvant procédé), Mo-
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Valeurs jusqu’à $18.95
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\pr
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Cpllet Peter Pan, manches jonsues Une série variée de eour
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( et fortes ........ (

Valeurs
Jusqu'à 82.59

Manchons
De monton blang ou brun
mouton suivant

>>

Chandails pourfillettes

 

POUR ENPANTS

apin blanc où gris.
chons avec ou sans tête de
poupée, Genre carré. Dos

Valeurs Jusqu'à $2.98

de fourrure
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La situation est fouf a fait
différente

Pour contrecarrer l’action de l’Iran

qui a soumis son litige avec la Russie

au Conseil de sécurité des Nations-

Unies, Moscou réclame une enquête sur
la situation en Grèce et à Java.

De quoi la Russie accuse-t-elle la
Grande-Bretagne? Elle lui reproche
de mettre la paix du monde en danger

par son intervention dans les affaires

internes de ces deux pays. Le maintien

des troupes britanniques en Grèce, d’a-

près l’Union soviétique, devient un
moyen de faire pression sur la situation
intérieure du pays, moyen dont les fac-
tions réactionna.res usent souvent con-
tre les éléments démocratiques d'une
nation. La nécessité de protéger les
communications des troupes britanni-
ques dans les pays défaits ne peut plus
expliquer la présence des troupes de la
Grande-Bretagne, maintenant que la
guerre est terminée. Quant à ce qui
se - passe dans l'Indonésie, la Russie
prétend que, en combattant la popula-
tion de ces Îles, la Grande-Bretagne
crée une situation fon moins dange-
reuse pour la paix du monde,

De toute évidence, il s’agit d’une
tactique. En réclamant cette enquête,
Moscou croit placer la Grande-Breta-
gne dans une situation difficile et
l’amener à accepter plus facilemént la
politique russe à l’égard de l'Iran.

Le cas de la Russie, cependant, dif-
fère de celui de la Grande-Bretagne
en Grèce et à Java. Qu'’est-ce qui se
passe en Iran? Moscou veut mettre la
main sur une partie de ce pays. Il em-
ploie les mémes tactiques qui lui ont
réussi en Pologne et dans les Balkans.
Ces tactiques sont simples. Hitler les
utilisa pour mettre la main sur l’Autri-

che et sur la Tchécoslovaquie. Bref,
Moscou fomente ou encourage la révolte
dans une province de l'Iran contre le

gouvernement légitime du pays.

Ce n’est pas la conduite de la
Grande-Bretagne en Grèce. Les trou-
pes britanniques y demeurent avec l’ap-
probation du gouvernement légitime de
ce pays. Le premier ministre Sophou-
lis, de Greéce, vient, en effet, de décla-
rer que les troupes britanniques sont
en ce pays avec le plein consentement
du gouvernement grec et qu’elles colla-
borent avec le plus grand soin au main-
tien de l’ordre. La Grande-Bretagne,
en outre, n’a pas l'intention de s’'empa-
rer d’une partie de la Grèce. Tout ce
qu’elle désire, c’est le rétablissement de
l’ordre dans ce pays. près quoi elle
en retirera ses troupes. La Russie, au
contraire, y appuie les éléments de gau-
che, communistes et autres, que la
Grande-Bretagne empêche d'arriver au
pouvoir, en soutenant le gouvernement
légitime du pays. En d'autres termes,
Londres travaille à maintenir l’ordre en
Grèce, tandis que Moscou y souhaite le
triomphe des communistes, comme en,

Certes, en défendant -l’ordre
en Grèce, la Grande-Bretagne protège
ses intérêts en Méditerranée. Mais,
après tout, c’est l’ordre qu’elle défend,
alors que Moscou y encourage les élé-
ments destructeurs de cet ordre.

Quant à ce qui se passe en Indoné-
sie, la Grande-Bretagne y défend éga-
lement ses intérêts aux,Indes. Londres
redoute l’émancipation de l'Indonésie,
Mais il appuie, de fait, le gouvernement
légitime de ces îles, la Hollande, Loin
de nous la pensée de laisser rroire que
nous approuvons les méthodes que la
Grande-Bretagne y applique. Mais cn
doit admettre que le cas de la Grande-
Bretagne en Indonésie diffère compiè-
tement de celui de la Russie en Iran.
Londres n’y cherche pas à s'emparer
d’une partie de ces îles, mais à permet-
tre à la Hollande de déterminer ses re-
lations futures avec l'Indonésie dans
l’ordre et dans la paix. En Iran, Mos-
cou fomente la sévoite contre le gouver-
“ement légitime de l'Iran.

Ce qui menace surtout la paix du
monde, à l'heure actuelle, ce n'est pas
1a politique britannique, mais la politi-
que soviétique. La mise en vigueur de
la politique russe en Pologne, en Rou-
manie, en Bulgarie, en Yougoslavie, ya
créé des situations déplorables.

lüscou «voudrait .naintenant voir
cette . même politique triompher en
Grèce et en Iran. Ce qui se passe en
ces deux pays - ‘est qu’une phase de la
lutte qui s’est intensifiée depuis deux

«

ans entre deux conceptions de l’orga-
nisation de la vie sociale, économique et
politique: la conc:ption démocratique
et la conception soviétique.

D'autres conflits surgiront. La chose
est inévitable Ces deux conceptions
sont tellement opposées l’une à l'autre
qu'il ne peut y avoir de compromis
entre elles. L'une ou l’autre doit dispa-
raître. Tant qu’elles existeront toutes
deux, et qu’elles sincarneront dans des
nations puissantes, il est impossible que
des conflits n’éclatent point périodi-
quement dans les relations des peuples
qui représentent ces deux philosophies
opposées de la vie.

De cette tactique condamnable de la
Russie, il sortira quelque bien auquel
ne s'attendait pas Moscou. Le Conseil
de sécurité étudiera les cas de la Grèce
et de l'Indonésie. Il remédiera à ce
qu’il peut y avoir de condamnable dans
le règlément des difficultés de l’Indo-
nésie avec la Hollande. Mais il devra
également régler, dans le droit et la
justice, le différend irano-russe. Une
‘fois que les Nations-Unies auront con-
damné officiellement les méthodes em-
ployées par la Russie en Iran, Moscou
aura subi une défaite morale retentis-
sante qui lui donnera à réfléchir.

Camille L’HEUREUX

Le français et les sciences

En acceptant de l’Université Laval le
doctorat és sciences, Son Excellence le
comte Jean de Hauteclocque, premier
ambassadeur de France au Canada, a
fait, sur la participation de la France
et du Canada francais au renouveau
scientifique, des remarques qu’il con-
vient de souligner. Après avoir parlé
de la collaboration, dans le domaine
scientifique, entre les savants de ces
deux pays, Son Excellence a ajouté: “Les

, noms toutefois ont ici moins d’impor-
tance que les causes mêmes qui rendent
naturelle la coopération de nos deux
pays dans ce domaine infiniment riche
de la science moderne. Au premier rang
de ces causes se trouve, une fois de plus,
la similitude de langue qui, en donnant
ici à la littérature scientifique de langue
française son importance exacte, a pro-
tégé le Canada contre la tendance, trop
fréquente chez son grand voisin du sud,
à considérer l’allemand comme la lan-
gue scientifique par excellence. Nous

avons ensuite, Canadiens et Français,
bien d’autres points communs: l'amour
de la logique, la véracité et la hardiesse
de l’imagination, alliées au scrupule de
de la méthode, à la patience dans la
vérification expérimentale et surtout ce
trait qui, parmi tant d’autres, nous rap-
proche sans doute le plus, celui qui est
exprimé dans la pensée fameuse, si fran-
çaise et si anciennement française:
“Science sans conscience n’est que ruine
de l’âme.”

Ces paroles aütorisées devraient nous
convaincre que notre langue maternelle

peut et doit répondre à tous nos bescins,
dans l’étude des sciences et la recherche
scientifique comme dans tous les autres
domaines. Si nos voisins du sud ont,
sous ce rapport, un engouement exagéré
pour la langue allemande, nous devons

ici nous mettre en garde contre l’enva-
hissementde l'anglais et la mise au ran-
cart du français. Le français doit gar-
der sa place dans tous les champs de
l’enseignement et de notre vie culturelle.

On admet facilement que le français
est la langue de la diplomatie et de la
culture, mais l’on veut en même temps
nous convaincre qu’il ne saurait être la

langue des sciences et des affaires et
que, dans ces domaines, il doit céder la
place à l'anglais et être relégué au
deuxième rang.

Le français est et demeure une lan-
gue logique et claire. Rivarol a dit avec
raison: “Ce qui distingue notre langue
des langues anciennes et modernes, c’est
l’ordre et la construction de la phrase.
Cet ordre doit toujours être direct et
nécessairement clair . . . Ce qui n’est
pas clair n’est pas français.” Et Vau-
gelas: “Il n’y a jamais eu de langue où
l'on ait parlé plus purement et plus net-
tement qu’en la nôtre, qui soit plus en-
nemie des équivoques et de toutes sortes
d’obscurités.”

Comment une langue aussi logique
et aussi claire ne s'adapterait-elle pas
à l’exposé des sciences? Dans ce do-
maine comme dans les autres, elle est
au premier rang, et c'est pourquoi le
français est la langue habituelle des
congrès de savants. De fait, par sa ri-
chesse et par sa clarté, le français ré-
pond à toutes les exigences de l’expres-
sion de la pensée humaine, et ceux qui
ont eu l’occasion de comparer les ma-
nuels scientifiques français aux autres
ne nous démentiront pas.

Ch. G.

AU JOUR LE JOUR
‘Le major-général Chisholm, sous-

ministre de la Santé, a déclaré hier qu’il
ne connaissait absolument rien de l’Âme
humaine et il semble bien qu’il ne veuille
rien en connaître: “L'âme, ce souffle

 

intérieur de l'homme, est entièrement-
en dehors de mon domaine, a-t-il dit,
et c’est un sujet auquel je ne comprends
rien.” Chez un spécialiste en psychia-
trie, cet aveu est un comble. Mais l’on
peut s'attendre à "n'importe quelle in-
cohérence de quelqu’un qui ignore le
fait religieux et qui veut régénérer l’hu-
manité en supprimant toute notion de
moralité. .

x x X
Le gouvernement de Varsovie vient

de supprimer les tribunaux civils et
d’instituer des cours martiales qui au-
ront le pouvoir d’imposer la peine de
mort à tous ceux qui sont accusés “de
s'être moqués du régime de l'Etat polo-
nais ou de l'avoir déprécié, ou d’avoir
loué le fascisme, ou d’avoir réclamé l’in-
troduction en Pologne d'institutions
d'un caractère fasciste.” On veut ainsi
se débarrasser des cent mille prisonniers
politiques qui attendent leur procès et
faire disparaître tous les Polonais qui,
après avoir été délivrés du nazisme, ne
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veulent pas accepter un régime de ter-
reur communiste. Ce n’est pas avec de
telles tactiques que lon amènera les
Polonais en exil à retourner dans ieur
pays.

. ARGUS

 

BILLET
—

La lecture au village

Si l'homme devait renoncer, après
une instruction primaire, à la culture de
son intelligence, à l’acquisition du sa-
voir, à l’enrichissement de ses facultés,
il faudrait abandonner toute tendance
à encourager la lecture.

Or, il est malheureusement vrai que
certaines classes de la aociéié ne se
croient aucunement obligées à poursui-
vre, au-delà de la petite école, leurs
études. C’est là un effet de cet ensem-
ble de préjugés contre le livre, préjugés
qui datent depuis . . . qu’il faut payer

. des taxes pour faire vivre des écoles.
Il en est ainsi. Nombre de nos ex-

cellents grands-péres avaient une dent
contre les livres. Ils payaient déjà trop
cher, paraît-il, ceux dont ils deunient
fournir leurs enfants. Je me souviens
d’un naïf père de famille qui ne par-
donna jamais au collège classique de
sa petite ville d’avoir fait acheter un
“manuel de géographie et «in atlas à son
grand garçon. C’est comme ça qu’on
ruinait les familles, n’a-t-il cessé de ré-
péter jusqu’à sa mort. Un autre eut sur
le même sujet une querelle affreuse
avec un régent d’études: si bien, que le
pédagogue ne pouvant venir à bout de
l'ignorance offensée du bonhomme, dut
renoncer à l’honneur d’élever le reje-
ton d’un âne aussi bâté. La haine du
livre, comme la haine de l’arbre, sont
des haines caractéristiques d’une épo-
que qu'il ne faut pas regretter.

Aujourd’hui, la lecture est entrée au
village, mais non encore sous la forme
du livre. C’est le journal qui essaie d’y
suppléer, sans y prétendre plus que de
raison. Car, il ne serait pas raisonnable
de remplacer le livre par le quotidien
même chaque jour de la semaine endi-
manché. La littérature journalistique
est ce qu’il y a de plus pauvre comme
nourriture artiste: les gens du métier le
confessent avec une humilité qui leur
méritera, espérons-le, la diminution
de quelques heures de purgatoire. Non,
le livre garde sa supériorité, malgré la
nécessité et la commodité du journal
quotidien dans chaque foyer. Le livre
est censé être une oeuvre achevée, subs-
tantielle, et quand il remplit ces. deuxr
conditions, sa place est au salon, à la
portée de toutes les mains. ,

Les petites villes se piquent, com-
me les grandes, de posséder des biblio-
thèques. Les villages n’ont pas encore
lair de les envier. Pourtant, on lit
beaucoup à la campagne, et on lirait
davantage si le livre se tenait ou était
tenu moins loin. La saison frotde—sept
et huit mois par année—donne plus de
temps pour ce plaisir aux ruraux qu’à
leurs amis des villes. Quant aux degrés
d'instruction entre citadins et cultiva-
teurs de classe moyenne, ils sont prati-
quement les mêmes. On ne voit pas
alors pour quelles raisons le livre man-
que au village et dans les rangs.

Quel motif arrête la fondation des
bibliothèques publiques dans nos villa-
ges? La peur des mauvais livres? Et
cette peur doit-elle empêcher l’apostolat
et la diffusion des ouvrages sainement
divertissants, instructifs, etc? Faut-il
supprimer des codes de morale la liste
totale des vertus, sous prétexte que des
hommes les pratiqueront insuffisam-
ment ou même les combattront directe-
ment? Ou n'est-il pas plus sage de pré-
venir le péril de tout laisser lire, ou
d’essayer de lutter, après coup, contre
les lectures mauvaises qui se font à
l’insu ou non des lecteurs ou de leur
entourage? Il ne semble pas que tant
de prétextes non sérieux obligent à pri-
ver nos populations rurales des fortes
jouissances de cultiver son esprit et de
fortifier son coeur, comme y réussis-
sent des lectures judicieusement choi-
sies.

Et ce ne serait faire de mal à per-
sonne, que de supposer qu’une veillée
passée dans la compagnie des bons au-
teurs vaut bien une course aux théâtres
des villes voisines, ou les sempiternelles
parties de billard chez le restaurateur
du coin, lequel offre à tout venant la
littérature de tabloid, la plus insigni-
fiante et même souvent la plus malfai-
sante qui soit.

Pour la dixième ou vingtième fois
en trente ans, nous le demandons: quel
village, quel comité des parents dans
un village voudra répondre à ce désir
des amis du livre en fondant une biblio-
thèque publique?

Louis HEBERT

 

EPHEMERIDES DU “DROIT”

IL Y À VINGT ANS
LE 23 JANVIER 1926

Le cardinal Mercier, archevêque de Malines
et primat de Belgique, est mort à l'âge de 74
ans. “Dans la personne du cardinal Mercier,
dit le “Droit”, disparaît une des plus grandes
gloires de l'Eglise catholique contemporaine,
une des plus belles et des plus illustres figures
des deux siècles auxquels il a appartenu. Deux
mots résument la carrière de ce prince de
l'Eglise qui fut en même temps un prince de
la pensée : supériorité intellectuelle, héroïsme
moral.”
A l’occasion du septième centenaire de la

mort de saint François d’Assise, M. Mussolini
adresse aux représentants de l'Italie à l’étran-
Zer un message spécial où il est dit: “Non
seulement l'Italie a produit le plus grand génie
poétique, Dante, le plus audacieux navigateur
de l'Océan, Colomb,le plus grand interprète des
sciences et des arts, Léonard, mais avec saint
François, elle a donné le plus saint des Saints
à l'Eglise et à l'humanité.”

 

La paix “égnera dans le monde Le Jour uu

les intérêts et la passion en auront disparu, et

cesera la paix du cimetière, — G.-M.Vallour,

 

 
LE TEMPS — Le démarrage

de l’économie au rythme normale
de la paix se fait difficilement.
Les chiffres officiels nous gpnon-
cent en effet qu'à la date du 28
décembre il y avait, au pays, 105,-

292 chômeurs
Le de plus “que

_— d'emplois dispo-
chômage nibles. Le chif-

fre cité est un
minimum. En

effet, il y a toujours un certain

nombre de gens qui ne s'enregis-
trent pas aux bureaux de chéma-

ge pour une raison ou pour une
autre. On peut donc présumer que

le nombre de nos sans-travail ap-
proche les 150,000. D'autant que
l'hiver paralyse chez nous l’indus-
trie de la construction, dans à
peu près tous les domaines. Quant
à l'industrie de la production

proprement “dite, elle est encore,
pour une partie soumise à divers

contrôles et elle fait preuve d’u-
ne hésitation difficile à expliquer
Le marché canadien promet

pourtant d’être abondant et l’ex-
ploitation de nos possibilités in-
dustrielles sur une vaste échelle
permettrait de résorber en gran-
de partie le chômage que les au-
torités déplorent.’ C'est un cercle
vicieux, et ce qui nous manque

pour en sortir c’est un peu d’ini-

tiative et d’audace.
C. B.

æ
LA TRIBUNE =x Il serait dif.

ficile- au profane comme l'auteur

de ces lignes de dire exactement
où en est, à l'heure actuelle, la
télévision. Tout ce que l’on peut
affirmer, c’est que la télévision

est sortie du

champ des va-

gues expérimen-
tations et que,

déjà, des épreu-

ves concluantes

ont dissipé tous les doutes quant

à l'application de cette étonnan-
te invention. Loin d’avoir inter-
rompu le travail des chercheurs,
on imagine que la guerre l'aura
favorisé sous plus d’un rapport,

mais il reste néanmoins à pous-
ser encore plus loin les recher-

ches et les perfectionnements

pour que la télévision serve gé-
‘néralement à des fins plus prati-

ques et s’introduise dans tous les

foyers comme le phonographe et

de radio.

L'un des ingénieurs français

qui ont le plus travaillé au per-
fectionnement de certaines dé-

couvertes relatives à la télévision,
M. Marcel Besson, déclarait na-
guère que celle-ci ne deviendrait
pas l’ennemie du cinéma; que,

bien au contraire, elle serait pour
lui un puissant auxiliaire. C’est
plus que probable. Mais encore

faut-il, avant de souscrire entiè-
rement à cette prédiction, atten-

dre des résultats probants. Sur-
tout, attendons d'avoir vu gesti-

culer, sur le minuscule écran at-

taché à notre poste récepteur de

radio, quelques-uns des plus dé-

testables “crooners” de notre
époque avant de louer sans réser-

ve les beautés du progrès. La
rançon du progrès. c’est, trop sou-

vent, un sureroit d’énervement
pour tout le monde.

+ *

LE DEVOIR x Nous avons re-
cu, samedi, deux paquets de la

Phalange, quotidien de Port-au-

Prince, Haïti, numéros des pre-

miers jours de novembre et des

premiers jours de décembre.
Chacun portait

oy au timbre en-

serait-il creur linscrip-

pas temps...? tion suivante:
ES Approved for

release by Press

Censors for Canada. Examiner of
‘Publications Department of Na-
tional Revenue, Customs Postal
Branch, Montreal, Canada.

Ce qui signifie que la censure
existe encore au Canada quant à
ce journal haïtien; ce qui expli-
que aussi peut-être qu’en dépit
de la proximité relative des deux
pays, la Phalange puisse ne nous

arriver qu'après un mois et demi
et méme deux mois et demi de
retard.

La

télévision

En feuilletant|
les journaux

\

Ne serait-ll pas temps qu’on fit
sauter, en ce qui concerfe cette
feuille, qui est du reste d'un es-

prit excellent, ce régime de la
censure?

Après tout,le guerre est finie.
Par la même occasion, on pour-

rait peut-être s'aviser dans les

bureaux de la censure, et au bu-

reau de Montréal en particulier,

que le français a quelque droit en
ce pays?

0. H.

L'ACTION CATHOLIQUE —
Comme l'on voit, il ne s’agit pas
d’un caprice, mais d'une concep-
tion du gouvernement. Pour le
moment, les communistes et les
socialistes l'emportent. Ils vont

former un gou-
Lejeu devernement à leur

bascule goût. On verra

—_— dans quelques
recommence mois ce que l’é-

lectorat français

dira de Ces partis qui recommen-
cent le jeu de bascule politique
si en vogue sous la IIIe Républi-

que. Si, à ce moment, les Fran-
çais pensent comme ils pensaient

il y a deux mois, ils sauront bien

battre les communistes et les so-
cialistes et forcer de Gaulle à sor-
tir de sa retraite,

L'occasion de la crise, ce fu-
rent les crédits militaires. L'oppo-

sition a pris la même attitude que

l'ancien Front populaire, celui
que l’on a accusé d’avoir affaibli

l’armée et les armements et d'’a-

voir ainsi alimenté les tentations

d'une Allemagne nazie.

Souhaitons que l’épreuve que
traverse la France n’ait pas de ré-

percussions trop défavorables ni
à l’intérieur ni à l'extérieur.

Louis-Philippe ROY

x * *

L'EVENEMENT JOURNAL —
Grâce à la propagande soignée de
leurs comités de rapatriement,

les militaires démobilisés se sont
convaincus que l’industrie du bâ-
timent sera l’une des premières

activités de la

période de recon-

Source struction au pays.
travail La situation de
TT guerre a provo-

qué une recru-

descence qui profite à toute la
nation; nos soldats licenciés ont
appris, non sans étonnement, la

dure réalité qui a acoueilli leur

passage dans la vie civile, alors

qu’ils se sont mis en quête d'une

maison, d’un logement dans nos
centres surpeuplés. La construe-
tion reprend donc une importance
qu’elle n’a guère connue avant la

guerre; elle fait le meidleur usa-

ge des matières premières du

pays, et comme telle, elle s’avère

une source féconde de travail.
L'industrie acquiert sa puissance

de la main-d'oeuvre, qu’elle enga-

ge en permanence à raison de
130,000 à 140,000, soit, dans l’en-
semble, une proportion d’un sur

quarante ouvriers employés dans

les autres métiers. Il existe une

telle spécialisation dans les maté-

riaux qui servent à l'érection de
nos demeures, qu’un nombre plus

considérable de gens trouvent

leur gagne-pain dans l’industrie,

et les articles préfdbriqués exi-
gent maintenant un travail pré-

paratoire qui s'exécute hors des

chantiers de construction; c'est

par milliers que l’on peut comp-
ter les employés que les usines
requièrent uniquement à la fabri-

cation des sous-produits ou des
substituts devenus indispensables.
Le programme officiel a fixé à
cinquante mille le nombre de
maisons nouvelles que le pays

doit ériger chaque année, pendant
une période de cinq à dix ans,
afin de récupérer la déficience

des années de guerre. Voilà une
activité qui, maintenue en per-
manence peut assurer la stabilité
de notre régime économique.

QUEBEC, (PC) — La commis-
sion scolaire catholique de la vil-
le de Québec, à une assemblée
hier soir, a autorisé une quête
pour les oeuvres charitables dans
toutes les écoles de la ville, du 22
février au 7 mars.

 

quipays
Biographies canadiennes

ANTOINE PLAMONDON ”

(1804-1895)

Le Canada français a connu durant le XIXe siècle plusieurs pein-

tres de grande valeur qui, après avoir complété leur formation en
Europe, sont revenus au pays répandre les bienfaits de leur art.
Antoine Plamondon fut de ceux-là.

Il naquit à Lorette, le 28 février 1804. De très bonne heure, il

manifesta des attitudes particulières pour le dessin et Ja peinture.
Ses parents l’envoyèrent, en 1828, étudier à Paris. Il travailla dans
l'atelier du maître Jean-Baptiste-Paulin Guérin et il maîtrisa rapide-
ment la technique du portrait. a

De retour à Québec, Plamondon se tailla une grande réputation

comme portraiste. Ses toiles, représentant quelques-uns des princi-
paux personnages de l’époque, sont des modèles de goût, d'observation
et de psychologie. Il a aussi décoré plusieurs églises et peint des
scènes canadiennes très évocatrices,

Antoine Plamondon fut l'un des membres-fondateurs de I’Aca-

démie des Arts, en 1880. I] mourut à la Pointe-aux-Trembies, près
de Québec, le 4 septembre 1895. Les toiles d'Antoine Plamondon fout
honneur à la race canadienne-française et marquent une date décisive
dans l’histoire de l'art au Canada.

N.B,=Nous prions nos lecteurs de découper et de ennserver ces
plus tarddiennes, En les classant

précieux dictionnaire @ontenant les
eanadiens, Droite réservés

biographies qooti.
par ordws alphabétique, ils auront un

centaines d sus des personnages
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Grandeur de la France
Il serait souhaitable que tous

les amis de la France à l'étranger
suivent avec attention les débats
de politique exlérieure qui se dé-
roulent en ce moment devant

l'Assemblée Nationale Constituan-
te, qu'ils lisent notamment l’in-
tervention de M. Edouard Herriot
Cette lecture leur ferait compren-
dre plus aisément quel est l’état

d'esprit profond de ce grand peu-
ple meurtri dont on souligne trop

souvent peut-être les impatiences

et les préoccupations matérielles.
Il y a en effet une autre pré-

occupation qui domine celle-là,

préoccupation matérielle elle aus-
si, mais dont le caractère est plus

élevé j'écrivais volontiers plus
désintéressé.

La France demande sa sécuri-

té, elle veut être protégée con-
tre le retour offensif de l’Alle-

magne. Pour cette protection elle

ne compte pas sur la conversion
de son éternelle ennemie, sur la

rééducation de la Jeunesse, sur
une “dénazification”. Pourquoi?
Tout simplement parce qu'elle

connaît trop l'esprit fanatique qui

anime cette jeunesse, elle le con-

naît pour l'avoir expérimenté et

parce qu'une fraction de sa pro-

pre jeunesse a failli être intoxi-

quée par les poisons du nazisme.

Ælle sait la puissance de cette in-

toxication qui s’est répandue en

Europe, qui a’ même traversé les

océans et qui n’est nullement dé-

truite encore dans certains pays.

La France fera dans sa zone d’oc-
cupation, elle fait déjà tous ses

efforts pour guérir ce qu'elle peut

guérir. Mais le peuple français
ne croit pas aux enseignements

scolaires qui seront démentis
dans les foyers, il ne croit pas

aux prêches démocratiques écou-

tés sans conviction et pas davan-

tage aux propagandes par l'ima-

LA COLONISATION

ge ou par la parole souvent ene

tendues avec dérision, “Si le pro-

blème de la Ruhr et le problè-
me de la Sarre ne sont pas réso-

lus ce sera à désespérer de la
paix et la France retombera dans

l'insécurité qu’elle a connue de-

puis 1939, a dit M. Herriot” et
le Ministre des Affaires Etrange-
res a ajouté: “Très bien”. ‘

Mais que signifierait l'insécurl-

té de la France? C’est ici que la

préoccupation matérielle de ce
peuple prend un sens plus éle-

vé. L’insécurité de la France si

gnifie linsécurité de la paix, une

menace constante pour la liber

té des peuples. La France est

toujours en avant-garde, le tere

rain avancé de la bataille éternels
le, le glacis qui protège la for-

teresse de la civilisation des

droits de l'homme, de la dignité
et le respect de la personne hue

maine. Ce n'est donc pas pour

elle seule que la France a le sou-

ci de sa propre sécurité, mais

pour tous les peuples libres. El.

le a été envahie combien de fois?
—et parfois laissée seule. C'est
la liberté du monde qui a souf-

fert de cette solitude. Elle a été
piétinée, réduite en servitude,

Mais elle ne s'est pas résignée,

De cet écrasement la liberté du

,monde a souffert et la liberté du

monde a bénéficié de cette non-

résignation. Il n’y a pas d’égois-

me dans le souci de sécurité de
la nation française et c'est là prée

cisément ce qui fait sa gran

deur. “Ce serait inutile de pare

ler pour la France de paix et de

sécurité si l'on était injuste ene

vers elle, a dit M. Herriot. Mais

il serait inutile aussi dans ce cas

de parler de paix et de sécurité

pour le monde”.

Rémy ROURE

Espace nécessaire
Au temps où les mouvements

de colonisation battaient leur

plein il semblait bien qu’on ou-

vrait des territoires d’une étendue
suffisant à répondre à tous les

besoins qui pourraient se faire

sentir pour plusieurs années à

venir. On y établissait par cen-

taines des célibataires, des jeunes

couples et surtout des grosses fa-

milles de provenance rurale. L'’ur-

gence de cette oeuvre du place-

ment de notre capital humain,

alors souvent désemparé par Je

chômage, a fait qu’on n'a peut-

être pas su prévoir le jour où s’im-

poserait l'établissement des nom.

breux fils de colons. La guerre

est ensuite survenue avec le ra-

fentissement que l’on sait dans
les programmes de prise de pos-
session du sol et le quasi statu

quo des travaux de préparation

des terres à occuper.

Or le temps que l’on croyait

lointain est maintenant arrivé.

LeS familles établies surtout au

nord-ouest québecois n’ont pas

tardé à ménager pour les leurs
les espaces de terre libre et ac-

cessible qui se pouvaient trouver

dans les environs des paroisses or-
ganisées. Au point où à l'heure

Pour la famille
Le gouvernement français a

pris la louable initiative de cons-
tituer un nouveau ministère sous

le nom de ministère de la Famille
et de la Population. De lui relè-

veront, entre autres, les assuran-

ces sociales et les allocations fa-

miliales, C’est à un membre du

Mouvement Républicain populai-

re, excellent catholique, et l’un
des militants de la Confération

des Trayailleurs chrétiens, M.
Robert Prégent, qu'a été confié
cet important ministère.

En outre l’Union nationale des

Associations familiales est auto-

risée par une ordonnance spécia-
le, à représenter officiellement

l’ensemble de toutes les familles
françaises. Pour la première fois
une sorte de corps d’Etat des Fa-
milles, librement constitué, reçoit
la mission de donner son avis aux

Pouvoirs publics, de représenter

les familles aux divers conseils
institués par l'Etat, les départe-

ments, les communes, de gérer
tout service d'intérêt familial,

qu’il est le gros du mouvement
de colonisation en est un d’établise

sement local, alors que les fils

des défricheurs d'hier s'installent
graduellement sur toutes les pare

celles de terre dont ils peuvent
s'assurer la possession dans le vois

sinage du bien paternel. S'il fal.
lait en ce moment que tous les

fils de colons désireux de s'éta-

blir se saisissent des rares oppor

tunités qui existent encore au

pays abitibien par exemple, il

n’y aurait guère plus de place
pour les fils de cultivateurs des

autres endroits de la province qui

voudraient monter en colonie,
Cela fait à nos pouvoirs publics

une raison de plus de hater la

mise au point des travaux qu’ils

s'apprêteront sans doute à entre-

prendre au printemps. Espérons

que cette fois ils aménageront

des espaces nécessaires non seu-

lement pour une période de quele
ques années, mais qu’ils profite-

ront de l'occasion pour instaurer

une politique permanente d'ou-
verture de tous les territoires de

bonne terre qu'il reste à occuper,

politique sans cesse conditionnée
à nos besoins d'établissement.

Marc-R. MEUNIER |

d'exercer devant toutes les jurli-

dictions, tous les droits réservés

à la partie civile, relativement
aux faits de nature à nuire aux

intérêts moraux et matériels des

Familles.

Ainsi, les Associatons et les

Mouvements Familiaux, qui mili

tent depuis trente années déjà et

groupent un million de familles,

voient amplifier considérablement

leur action par cette organisation

officielle et nationale, à laquelle
correspondent d’ailleurs en pro-

vince, les Unions départementales,
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Active et intéressante réunion
de l’Association des barbiers,

 

L'Association des Barbiers avait
sa réunion bi-mensuelle, hier soir,
à la Bourse du Travail, sous la
présidence du confrère P.-V. La-
tour. Plusieurs barbiers, tant pa-
trons qu'employés, assistaient à
la réunion.

Quatre employés barbiers ont
rejoint les. rangs de l'Association
depuis quelque temps, ce qui rend
la représentation presqu'au maxi-
mum du côté employé.

L'agent d’affaires, P.-E. Sauva-
geau, présenta un rapport de ses
activités depuis un mois. Plusieurs
salons de barbiers furent visités
et le recrutement se fait active
ment parmi les employés. Les bar-
biers s'intéressent fort à leur as-
sociation et les questions discu-
tées à la réunion d'hier en sont
une preuve. La possibilité d’accor-
der une semaine de vacances
payées aux employés barbiers,

“ ayant au moins 12 mois de service
continu, fut aussi étudiée. Cette
question souleva beaucoup d’inté-
rêt et la discussion fut très vive.

- Elle ne fut tout de même pas ré-
glée sur le champ, et avis de mo-

ur considération à une as-
semblée subséquente fut adoptée.
Les employés barbiers que la
question intéresse, et qui ne font

“ encore partie de l’Association, sont
priés de se mettre en communica-
tion avec l'agent d’affaires et de
se renseigner à ce sujet.

L'Association rappelle aux bar-
biers, tant syndiqués que non-syn-  

diqués, qu'il existe un réglement
d'hygiène municipal dont l'appli-
cation relève de l’Unité Sanitaire
du comté de Hull. On a reçu des
plaintes à l’Associatiom à l'effet
que certains salons nesont pas en
conformité avec ce règlement. Il
est dans l'intérêt du public que
ces salons soient rappelés à l’or-
dre, et l'Association doit faire in-
cessamment rapport à l'Unité Sa-
nitaire.

M. J.-J. Bourgoin a été délégué
ar l'Association pour assister à
a prochaine réunion du bureau
confédéral de la Fédération des
Barbiers-Coiffeurs de la province
de Québec. A cette assemblée se-
ront discutées plusieurs questions
intéressant le métier de barbier,
dont celle de l'apprentissage. On
nous apprend que des centres
d'apprentissage pour ce métier
ont été établis à Québec, Trois
Rivières et Montréal. Ils forme-
ront plus de gens pour le métier,
alors qu’actuellement on se plaint
qu'il n’y en a pas assez.

Sur proposition du confrère J.
Tremblay, il fut résolu d'organi-
ser un souper-causerie pour les
membres de l’Association. Cette
fête intime aura lieu le 26 février
à la Bourse du Travail.

L'Association a eu le plaisir de
revoir son aumônier, le R. P. L.
Courchesne, o.m.i., qui arrivaient
d'un voyage d’étude à La Havane.

Le Secrétaire.

 

 

L'hôpital du Sacré-Coeur a fourni 48,035
jours d’hospitalisation aucours de 1945

Voici des chiffres montrant
l'activité qui a régné à l'hôpital
du Sacré-Coeur de Hull en 1945.
H y a été reçu 4,234 patients, qui
sont demeurés là dans l'ensemble
pendant 48,035 jours, ce qui fait
une moyenne de 11.3 jours d’hos-
pitalisation par malade.
On sait que l'hôpital est pour

ainsi dire toujours rempli à ca-
pacité, et comme il est depuis
plusieurs années devenu trop é-
troit, il est question de le recons-
truire ailleurs, plus vaste et enco-
re mieux aménagé. Le projet de
reconstruction est en marche.

Suit le rapport de 1945:
Patients admis, 4,234;

d'hospitalisation, 48,035: moyenne
de jours d’hospitalisation, 11.3;
patients admis sous l’Assistance
publique, 708; jours d’hospitalisa-
tion, 14,935; moyenne de jours
d'hospitadisation, 21.09; patients
payants, 3,524; jours d'hospitalisa-
tion, 33,098; moyanne de jours
d’hospitalisation, 9.3; patients ad-
mis gratuitement, 2; jours d’hos-
pitalisation, 2; moyenne de jours
d’hospitalisation, 1; présence moy-
enne journalière générale, 131.6;
présence moyenne journalière d’a-
dultes, 94; présence moyenne jour-
nalière d’enfants, 37; pourcentage
des lits occupés d'adultes, 83%:
pourcentage des lits occupés d’en-
fants, 66%; patients sortis, 4,235;
patients guéris, 3,649 ou 86.1%;
patients décédés, en général, 201
ou 47%; pourcentage des décès
d'adultes, 3.8%; pourcentage des
décès d'enfants. 2.7%: adultes:
113; enfants: 88. Détail: 59 hom-
mes, 54 femmes, 47 enfants, 41
poupons. Ajouter à ce nombre 29
morts-nés. 72 cas sont morts dans
les 48 heures après l'admission:
adultes: 21, enfants: 51.

Chirurgie: Opérations majeures.
1155; opératiofff mineures: 1244;
total, 2,399; patients traités en:
Chirurgie, 2,055, Obstétrique, 729,

 
 

Demande d’un
crédit pour
la province
QUEBEC (PC) — Une déléga-

tion représentant. l'Union des
Electeurs (parti créditiste) du
comté de Québec a rencontré hier
soir René Chalouit, député indé-
pendant de cette circonscription à
la législature de Québec, pour ‘lui
demander de présenter une mo-
tion relative au crédit provincial,
à la prochaine session de la légis-
lature.

Ernest Grégoire. chef provin-
cial du parti, qui était en tête de
la délégation, a déclaré que son
association désirait ébranler l’em-
prise que les banques ont sur le

- peuple et que leur motion propo-
sée constituerait un crédit provin-
cial pour payer leurs créanciers, Il
dit que l’Union des Electeurs veut
l'indépendance pour ce qui est du
crédit provincial, coutant qu’il y
a deux espèces de crédits, celui
gagné par les travailleurs et l’au-
tre créé par les banques.

“C’est, dit-il, un privilège exor-
bitant que celui qu'ont les ban-
ques de créer de l'argent au dé-
triment du travailleur. Le systè-
me monétaire est entre les mains
de quelques hommes, qui contrô-
lent l'argent et ont une emprise
sur le peuple.”

M. Chaloult répondit qu'il était
en faveur d'une réforme du systè-
me monétaire et qu’il approuvait
plusieurs item de la doctrine mo-
nétaire de l’union, mais il ajou-
ta qu’il fallait faire ‘une étude sé-
rieuse de la question avant de
consentir à présenter une motion
sur le crédit provincial.
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Nouveaux-nés, 680, Médecine, 557,
Pédiatrie, 662. Radiographies, 1,-
463; Radiothérapie, 174 cas et 365
traitements; Physiothérapie, 110
cas et 462 traitements; Laboratoi-
re, 5,306; Examens microscopi-
ques, 751; Examens microscopi-
.ques des pieces, 21; Autopsies, 4.

 

Responsabilité

de celui quiest
automobiliste

On a annoncé pour lundi le
21 janvier la distribution des li-
cences pour 1946. Les automobi-
listes voudront-ils permettre à la
Ligue de Sécurité de leur parler
à coeur ouvert et de leur dire
que l'acceptation de ce permis
de conduire et de cette plaque
de licence pour leur automobile
comporte de graves obligations et
de lourdes responsibilités envers
leurs semblables et envers eux-
mêmes?
En premier lieu, votre auto

ne doit pas vous conduire à la
cour du coroner, votre auto ne.
doit pas être la cause d’une per-
te de vie adulte et encore moins
d'un enfant. Votre véhicule ne
doit pas vous conduire en cour
civile non plus, votre voiture ne
doit pas être la cause de dom-
mages naturels à autrui, au grand
jamais. Vous avez en plus l'obli-
gation de considérer la route et,
la rue comme utilités publiques
et ne pas les accaparer comme
votre droit personnel en traitant
les autres usagers haut la main
comme s’ils n’existaient pas et
tout comme s'ils n'avaient pas

aussi les mêmes droits que vous

de s’en servir.

C'est le GOLDEN RULE dégui-
sé. qui veut que l'on ne doit pas |
faire à autrui ce que l’on ne vou-
drait pas qu'il nous fasse. Et

vous avez de terribles obligations
envers vous-même et envers ceux
qui vous sont chers. Vous devez.

inspirés par ce que vous venez
de lire, faire en sorte de retarder
au plus loin l'heure de votre

propre trépas, et celui des vôtres.

Votre voiture, c’est à vous,

mais si elle vous cause des bles-

sures graves, elle ne remplit plus

son rôle. Si vous donnez aveu-
glément à travers un passage a

niveau quand le train est là, c'en

est fait de vous; on vous trans-

porte chez le coroner ®t vos pa-

rents et amis suivent le char

funèbre deux jours après et vous

entrez dans l'oubli, sauf de ceux

que vous aurez laissés sans pitié,

sans subsistance, ou à peu pres.

Si vous vous jetez tête bais-

sée devant un tramway qui vous

bouscoulera sûrement, vous en se-

rez quitte pour vos réparations,

si vous avez été épargné.

Vous avez, à part cela, tout ce

monde qui n'a pas d'auto et dont

le seul moyen de transport est

le tramway. .

L'apparence d'une voie ferrée

dans la rue indique le passage

tôt ou tard d'un tramway. ARRE-

TEZ, REGARDEZ avant d'aller

plus loin. ’
Il ne vous reste qu'une chose

a faire et c'est de vous rappeler,
en acceptant votre droit de con-

duire, d'abord que vous accepte-

rez vos responsabilités, ensuite,

que vous n'êtes pas le seul usa-

ger de la route, et finalement,
que vous devez i tous la consi.
dération que vous avez droit de
réclamer pour vous-même.

——————

1ère séance du
collège féminin

Le collège féminin Marguerite
d'Youville, ouvert en septembre
dernier par les SS. Grises de la
Croix sous le toit de l'Ecole nor-
male de Hull, présentera au pu-
blic xa première grande séance
dramatique et musicale le 5 février
prochain. Les élèves interpréte-
ront “Mère Sublime”, tragédie en
5 actes et il y aura musique dans
les entr'actes par un trio Instyu-
mental du Château’ Laurier. Des
représentations pour enfants au-
ront lieu les 1 et 2 février, Les
trois représentations seront don-
nées en la salle paroissiale de No-
tre-Dame de Hull.
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Acausé d'avoir
tenté de voler,

avec effraction
Alfred Groulx, 26 ans 240 Cla-

rence, Ottawa a comparu en cour
de Hull ce matin, devant le ju-
ge J.-E. Cadotte, sur accusation de
tentative de vol avec effraction

au magasin Gédéon Monette, an-
gle des rues Frontenac et Du Pont,
Hull. l a nié être coupable et
son procès a été fixé au 28 jan-
vier.

Il a été arrété hier soir par les
détectives A. Anderson et J. Char-
ron assistés des constables M. Si-
monneau et A. Dalpé. Vers 10 h. 40
hier soir, la Police de Hull reçut
un appel téléphonique comme quoi
quelqu'un était à forcer les portes

du magasin et les deux constables
susnommés se rendirent sur les
lieux, pour être rejoints plus tard
par les deux détectives. Les qua-
tre se mirent aux recherches et
ils retracèrent Groulx dans une
maison de la rue Lotbiniére, ou ils
l’arréêtèrent.

Philip Reynolds, 183 St-Laurent,
a été condamné hier à $50 et aux
frais ou à 1 mois pour vente illé-
gale de boisson. Delphis Chénier,
37 Châteauguay, qui était accusé
d'avoir caché son fils René en vue
de le soustraire au service mili-
taire, a été acquitté. Oscar Drouin,
34 Frontenac, aceusé d'avoir cau-
sé des blessures corporelles gra-
ves a Denise Lebel, 8 ans, de Hull,
en conduisant son auto d’une ma“
nière négligente, a aussi été ac-

quitté.
Alfred Shea, de Templeton-ou-

est, a été condamné à 2 mois pour
refus de pourvoir aux besoins de
sa femme et de ses sept enfants.
Il a été relaté que Shea s'empara
d’un chèque de $337 d’allocations
familiales en faveur de son épou-
se, il fit signer une de ses filles,
l’échangea, acheta pour $11 de pro-
duits et garda le reste pour son
usage exclusif.
Après la sentence, le juge a ac-

cordé une enquête de la Société
de protection pour placer les en-

| fants a l'ohphelinat.
trAlreerme

Congrès rotarien
à Aylmer en mai

A la réunion du Rotary d’Ayl-
mer, hier soir, il a été annoncé
que le prochain congrès rotarien
du district 170 sera tenu dans cet-
te ville en mai. La suggestion de
venir a Aylmer pour cette circons-
tance, a été faite par le gopver-
neur du district Douglas Silver-
ston, et elle a été acceptée aussi-
tot. John McLean a été le confé-
rencier de la réunion et il a par-
lé des méthodes égyptiennes de
génie civil au temps des pyrami-
des, faisant un rapprochèment
avec celles de nos jours. Morris
Mitchell a demandé la collabora-
tion du club avec la section locale
de la Légion Canadienne pour ve-
nir en aide aux vétérans.
Le conférencier a été présenté

var Nelson Morin et remercié par
Roméo Beaudry. Le président J.
M. Roney a souligné le travail ac

; compli par le secrétaire, Art. Trot-
! tier et le trésorier, Thomas Rit-

  
| chie, au cours de la derniére an-
née écoulée.

| ee

Partage de la Flotte
allemande entre

trois pays alliés
LONDRES (PC) — Ce qui res-

te de la flotte allemande, naguère
un puissant facteur dans les af-
faires mondiales, est divisé entre
les trois grands pays victorieux;
Ja Grande-Bretagne, les Etats:
Unis et la Russie.
“Les unités de surface intactes”

de la flotte nazie, soit 1,759 navi
res, plus trente sous-marins, sont
répartis également entre les
trois pays, rapporte un communi-
qué conjoint.
L'Allemagne ne possède même

plus l’ombre d’une flotte. De
source britannique, on rapporte
que la marine marchande sera
également divisée plus tard, bien
que les bateaux de pêche ne se-
ront past saisis,
Au nombre des navires dont on

fera le partage, il y a deux croi-
seurs, trente contre-torpilleurs et
vedettes, quarante-huit navires lan
ce-torpilles et 1,679 autres unités,
y compris des dragueurs de mines
et patrouilleurs. Tous les cuiras
sés allemands furent coulés du-
rant la guerre et les Britanniques
ont révélé que cent sous-marins
nazis qui se sont rendus furent
coulés en novembre dernier.
En plus de recevoir dix sous-

marins, chaque pays aura:
Grande-Bretagne — Treize con

tre-torpilleurs et vedettes, vingt
et un ravitailleurs et sià cent dou-
ze autres unités.

Etats-Unis — le croiseur Prinz-
Eugen, 10,000 tonneaux, sept con-
tre-torpilleurs et vedettes, douze
ravitailleurs et cing cent soixante
autres unités.

Russie — Le croiseur de 6,000
tonnes . Nuremberg, dix contre-
torpileurs et vedettes, quinze ra-
vitailleurs et cing cent sept au-
tres uunités.
On négocie actuellement une of-

fre du Royaume-Uni qui désire
que l'on remettre à la France
quelquqes unités que recevra
l'Angleterre.
On a décidé de diviser la flotte

tite nommée à cet effet a sou-
allemande à la conférence de
Potsdam, ajoute le communiqué,
et la commission navales tripar
mis son rapport récemment. 
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n repos bien mérité en Floride, après le dur

travail des années de guerre, durant lesquelles M. Churchill fut premier ministre de Grande-Bretagne.

Les Churchill posent ici dans une attitude de détente à l'ombre des palmiers de Miami Beach.

 
 

Les dirigeants des seize coopératives

agricoles de la région sont en congrès

d'étude à Hull pour la première fois

 

IIs étudient le fonctionnement de la coopérative

locale, le role de la Centrale, du Conseil supérieur

de la Coopération et la question de taxation des

coopératives — Demain matin, ce sera l'électrifi-

cation rurale par les coopératives

Une cinquantaine de présidents,
secrétaires, gérants et directeurs
des seize coopératives agricoles
des comtés de Hull, Gatineau, Pon-
tiac et Papineau ont commencé
hier après-midi, à la Bourse du
Travail, Hull, des séances d'étu-

de de deux jours sur la coopéra-
tion. C’est leur première réunion
du genre. Ils siègent sous la pré-
sidence conjointe de M. J.-W. De-
laney, agronome régional, et de
M. l'abbé Ernest Préseault, aumô-
nier de la section québecoise de
l'U.C.C. diocésaine d’Ottawa.

La séance d'hier après-midi a
pris la forme d’un forum dirigé
par M. Roméo Martin, chef du Ser-
vice de la propagande de la Coo-
pérative Fédérée, de Montréal, et
de M. Laurier Descôteaux, direc-
teur du service de la coopération
du ministère de l’Agriculture du
Québec. Prirent part à la diseus-
sion des représentants des coopé-
ratives de Hull, Gracefie.d, Bou-
chette, Messines, Maniwaki, Buc:

kingham, Notre-Dame de la Sa-
lette, Notre-Dame du Laus, Thur-
so et St-André-Avellin, aussi des
représentants des Couvoirs coopé-
ratifs de Hull et Papineauville,
ainsi que Léon Ipperciel, prési-
dent de la section québecoise de
I'U.C.C., diocésaine d’Ottawa, et le
R. P. D. Langlais, O.P., directeur
de la ferme dominicaine à Lusk-
ville.

ll ressort des renseignements

donnés que les coopératives de la
région opèrent des beurreries, des
entrepôis et classificateurs à pa-
tates, des meuneries de moulées
alimentaires, des couvoirs pour
vente de poulets d’un jour, des
postes de mirage d’oeufs, des en-
trepôts pour le commerce d'en-
grais chimiques, insecticides, fon-
gicides, grains de semence, grains
d’alimentation, ete. Elles s’occu-
pent aussi du commerce des ani-
maux vivants du foin, du bois, des

volailles abattues, etc.
 

1,940 SOCIETAIRES

Dans son allocution d'ouverture,

M. Delaney a donné les chiffres

suivants de l'exercice financier

1944-45 des 16 coopératives: 1,940

sociétaires, actif de $444,259:

chiffre d’affaires de $2,076,860;

2,925,000 livres de beurre fabri:

qué, soit plus de 60 pour cent de

la production totale dans la ré
gion; 353,000 poussins d'un jour.

I] a été expédié 60 wagons de pa-

tates, 5,500 têtes d'animaux, 85,

000 livres de volailles. On a mani-

pulé 235 wagons de moulées, 105
wagons de grains d'alimentation,

27 wagons de grains de semence,

18 wagons d'engrais chimiques, et
170 wagons de foin. Les ristour-

nes ou trop-perçus s'élèvent à

$57,941.

Nous pouvons dire, conclu M.
Delaney, que nos coopératives
sont en bonne voie financière et
rendent service à nos cultivateurs.

M. l'abbé Préseault, prié d’a-
dresser quelques paroles, a souli-
gné que les coopératives libèrent
peu à peu notre classe agricole de
la dictature économique, et en
plus, développent la justice, la
charité et l’honnéteté chez nos po-
pulations, ce qui favorise cette ré-
forme sociale et économique dont
notre société a grand besoin et
que demande si instamment I'E-
glise.

Aux séances de ce matin et de
cet après-midi, l'étude et la dis-
cussion portaient sur la régie et
l’administration interne des coo-
pératives.

Demain matin, dernière séance,
on parlera de l'électrification ru-
rale et M. Albert Rioux, membre

de l’Office de l'électrification ru-

rale établi par le gouvernement
provincial il n'y a pas encore un

an, donnera des renseignements et

explications sur la loi des coopé-
ratives d'électricité.

 

 

 

 

Dr E. L. DESJARDINS, B.A., MD.
MEDECINE GENERALE

CONSULTATIONS: 23 4 h. et 7 à 8 L oc sur rendez-vous

138, rue Wellington, Hull. Qué. TéL 2-2802

 

   

Dr A. Lacoursière, D.P.H.
Médecine générale

Spécialités: maladies des enfants

et allergie (fièvre des foins, asthme, eczéma)

126, rue Hôtel-de-Ville, Hull.
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BOIS DE MOULIN

Matériaux de construction — Combustible de toutes sortes.

BOUCHER FRERES

30, rue 8t-Jacques, Hull

 

Tél. : §-7231

 

 

La France

en Chine

TCHOUNG-KING (PA) — Liu
Chieh, sous-ministre d s Affaires
étrangères, a déclaré aux journa-
listes étrangers, aujourd’hui, que
l'abolition des tribunaux consulai-
res français en Chine avaient mis
fin à une dispute soulevée par
l'arrestation, par les autorités fran-
caises a Changhai, d’un collabora-
tionniste, Paul Tosoti, et son envoi
4 Saigon (Indochine pour subir
son proces.

Liu a dit que ce geste indique
qu'il ne se produira pas d'autre
incident semblable.

Quand on lui demanda si la Chi-
ne avaii exigé le rappel de Jean
Filliol, consul général de France
à Changhaï, Liu a dit: “Nous n’a-
vons pas fait pression à ce sujet.
Si les Français veulent le rapa
trier, qu’ils le fassent.”

0ee

Y AURA TOUJOURS L'AIR!
—__

DULUTH (Minnesota) (PA) —
Les employés des postes d'essence
qui craignaient l'âge atomique
ont êté un tantinet rassurés par
le professeur E.-H. Schrieber, du
State Teachers College, de Supe-
rior (Wisconsin) qui a dit: “Bien
qu'un morceau d'uranium gros
comme le poing pourra mouvoir
une automobile perdant quarante

jours, les automobilistes devront

repr
rare

Température — NEIGE
 

Deux tramways se
tamponnent sur

la rue Laurier
Vers 9 heures 45, hier, soir, deux

tramways de la Hull Electric ont
subi des dommages d'environ $230
en se tamponnant pour une cause
intéterminée. C'est un tramway
de la ligue de ceinture, conduit
par M. Desmarchais, 11A Lotbiniè-
re, qui s’en venait dans la direc-
tion nord-sud et près de la rue de
Salaberry, il a donné sur un d'Ayl-
mer conduit par M. Boucher et
qui allait dans le même sens. M.
Desmarchais a dit qu’il appliqua:
les freins de son véhicule dès
qu’il  aperçut l’autre en avant
du sien, mais que l’accident ne
put être évité.
Le devant du tramway de M.

Desmarchais a été enfoncé pour la
peine, de même que l'arrière de
l'autre. Le constable F. Marcil a
fait rapport

le film a la

rescousse de

la sécurité
.Le Greater New York Council

vient de prendre une trés heu-
reuse initiative, celle de présen-
ter, dans les cinémas new yorkais,
de courts films d’une durée d’une
minute sur la sécurité du foyer,
de la route, etc. La Ligue de
Sécurité de la province dg Qué.
bec l'en félicite chaleureusement
et projette de lancer dans notre
province une campagne identique
par l'entremise du film.
La Ligue nous apprend com-

ment on s’y prend à New York

 

Accusation niée
par Y. Roussel

JOLIETTE. Qué, (PC) — Yvon
Roussel, de Montréal, qui se réta-
blit des blessures que lui a infli
ades la polire provinciale. dans
une bagarre à main armée dans
un hôtel de l'Epiphanie, Gré., il ¥
a dix jours, a nié ici hier sa cul-
pabilité aux accusations de com-
plicité en vue d'un hold-up, de
possession d'armes à feu et de
tentative de meurtre, Le procès a
été fixé au 30 janvier par le ma-
gistrat A. Denis, qui présidait la
séance.

Roussel, qui est âgé de 21 ans,
subira son pracès en même temps
que Roland Chicoine. 23 ans, re-
c vra sa sentence, aprés avoir
avoué la semaine dernière sa cul-
pabilité à de pareilles accusations,
Un troisième accusé qui, allé-

que-t-on, a été mélé à la bagarre.
Paul Marion, 21 ans, est encore
dans un hôvital de Montréal dans
un grave état, une balle dans le
cou. Une légère fièvre a fait re-
tarder la délicate opération con-
sistant à extraire la balle de la
base du crâne.
La bagarre à main armée a eu

lieu dans un couloir de l'hôtel
Royal de TlEpiphanie. alors
qu'une escouade de la police, pen.
sant que quatre hommes son-
geaient a exécuter un hold-up a
l'hôtel, se précipita d’une pièce
adjacente et surprit les bandits,
qui tenaient le maître d’hôtal à la
pointe du révoiver. Le quatrième
membre du groupe n'est pas sous
la garde de la police.

—- mt lerem.

Funérailles d
M. Nazaire Pigeon
En léslise St-Jean Vianney ct

au cimetiére de Gatineau ont eu
lieu ce matin les funérailles de M.
Nazaire Pigeon, époux de Elisa-
beth Chénier, décédé samedi à
l'âge de 68 ans. La levée du corps
fut faite par M. le curé E. Labros-
se, qui chanta aussi le service fu
nèbre assisté de MM. les abbés
Lajoie et Baribeau comme diacre
et ,sous-diacre. Les funérailles
étaient sous la direction de la
maison Gauthier.
 

 

division qui prépare le program- pour faire pénétrer par l’image
l'idée de sécurité dans esprit’
du public. En collaboration avec !
le service de la police de la mé-
tropole américaine, le Greater
New York Safety Council a mis
au point une campagne de trois |
mois, couvrant tous les aspects.
de la prévention des accidents.|
C'est le chef de police de chaque

me des films qui seront montrés
dans chaque cinéma de sa divi-
sion.

Désireuse de mettre à profit
l'expérience acquise en ce domai-
ne par d'autres organismes, la
Ligue de Sécurité lancera pro-
chainement une campagne éduca-
tive similaire qui s’étendra à
toute la province.

 
 

COLLIERS
DE PERLES
1 rans 2,50

3 rangs 7.50

(Taxe incluse)

Votre bijoutier toujours recourir aux postes d'es-

sence pour faire gonfler leurs
pneus.
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Une Nouvelle

 

"Bombe atomique
éclatera

21} SAMEDI LE 26 JANVIER

Wilfrid Coulombe
Une bombe remplie de bonnes nouvelles pour la popu-
lation de Huli, Ottawa et la région.

OUVERTURE de noire

lle VENTE ANNIVERSAIRE
LISEZ ATTENTIVEMENT NOTRE ANNONCE

DANS LE DROIT DE VENDREDI

et vous serez convaincu que le MAGASIN COULOMBE
bat la marche dans les prix, l’assortiment,

la qualité et le service.

“Achète: encore mieux qui achète’
au magasin :

W. COULOMBE
100-102, rue Du Pont

Heures d'affaires: To:

—

us
samedi do 9 À. s.m. à 19 p.m.

les jours de 9 h. 30 em. à 6 h. p.m.
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Elles fonctionneront sous
l'autoritédel'Agriculture Pearson et

(Suite de 12 première page)

lement informée de l'intention du
gouvernement de s’emparer de la
grande indûstrie des saMisons.
La grande grève de l'acier en

est à son troisième jour, et 750,-
000 hommes chômen, dans près de
1,300 usines en 29 états.

Le service des marchandises et
le blocus des expéditirns de bes-
tiaux sont menacés de paralysie
par suite d'une grève imminente
de 1,500 cheminots contre deux
chemins de fer exploités en na-
vette, La grève est fi»-‘\e à 11 h.
30 du soir, heure normale de
l’est, contre l’Indiana Harbor Belt
Railroad et le Chicago Junction
Railroad, par les membres de qua-
tre locaux de. la fraternité des  

cheminots. On dit aux locaux que
le contrat de l’union a été violé.

T.-L. Green, gérant général des
chemins de fer, dit qu’une grève
paralyserait le service de mar-
chandises entre l’est et l'ouest
des Etats-Unis. L'I.H.B. est une
ligne de communication avec 21
grands chemins de fer convergeant
à Chicago.

Ailleurs, sur le front ouvrier
des Etats-Unis, il n’y a pas de
grands changements indiquant le
règlement des principaux diffé-
rends, dont la grève dans l'indus-
trie de l'acier. Le nombre, total
des chômeurs dans tcut le pays,
par suite de différends ouvriers,
est d’environ 1,622,000, ce qui se
rapproche d'un haut de tous les
temps.

 
 

Tass voudrait-elle
saper l'influence
du gén. MacArthur?
TOKIO (PA) — Un porte-paro-

le du quartier général allié a dit
aujourd’hui que la déclaration de
Tass, l’agence officielle des So-
viets, que le commandement mi
litairg des Etats-Unis dans le sud
de la Corée suscite des protesta-
‘tions ‘‘réactionnaires” contre la
conférence de Moscou, fait partic
d'un “programme précis pour dis-
créditer le général MacArthur et
amener d'autres changements
dans la politique et le commande-
ment de l'occupation”.

Le sud de la Corée, gui est
sous le commandement direct du
lieutenant-général John Hodge,
est compris dans le commande-
ment général de MacArthur. Les
Russes contrôlent la Corée au
nord du 38e degré de longitude.

Tass attaqua la “presse réac-
tionnaire” du sud de la Corée en
disant qu’elle avait lancé une
campagne de propagande anti-so-
viétique et attaqué la décision pri-
se dernièrement à Moscou par les
Etats-Unis, la Grande-Bretagne et
la Russie au sujet d’ur mandat
de cinq années pour la Corée.
“On sait que toutes les troupes

d'opposition au Japon, y compris
les membres du supposé parti
communiste, ont reçu l'ordre de
faire tout en leur pouvoir pour
discréditer MacArthur”, a dit le
porte-parole.

“Il est toujours déplorable de
voir des seri ces de presse dissi-:
dents continuer à fomenter la
mégiance internationale... Mainte-
nant plus que jamais doit-on faire
tous les efforts possibles pour par- .
venir à l’entente et à la compré-
hension’.

->

Deux adultes

et...
(Suite de la première page)

cevoir des soins médicaux immé-
diats.
Deux des autres pensionnaires

étaient Tom Swalwell et Walter
Weller, et l'autre n’a pu être iden-
tifié immédiatement.
Mme Selma Parolin, la plus pro-

che voisine de Mme Bolton et té-
moin oculaire de incendie, dit
que le feu sembla se propager
rapidement. Elle regarda par sa
fenêtre quelques minutes avant
que l'incendie fût découvert et ne
vit rien d’insolite,

Les huit personnes habitant la
maison étaient apparemment dans
leurs lits quand le feu commença.
Mme Bolton, dont le mari est

employé dans le petit village de
Restoule, à 15 milles au nord-est
d'ici, était au lit, à l’étage supé-
rieur, avec sa petite-fille Fay et
son petit-fils Larry.

Les quatre pensionnaires s'é-
vadèrent en brisant une fenêtre
de l'étage sunérieur et en rampant
sur le toit d'un hangar à bois. Ils
n'avaient que leurs vêtements de
nuit et étaient nu-pieds, et ils
souffrirent un peu du froid, par
une température d'environ zéro.
Des témoins oculaires disent que

même s'il y avait eu un corps orga-
nisé de pompiers à Arnstein, il au-
rait été impossible pour les pom-
piers de s’introduire dans la mai-
son en feu. On attend que les
débris en feu se refroidissent pour
identifier les corps calcinés.

 

Von Papen

ne...

(Suite de la première page)

suite, von Papen devint le servi-
teur dévoué d’Hitler, qu'il a ce-
pendant méprisé quand il fut am-
bassadeur d'Allemagne en Tur-
quie.
Le cas de von Papen fut subi-

tement présenté au tribunal
quand on a remis à plus tard la
cause contre Rudolf Hess parce
que l’avocat de l’ancien adjoint
du Fuhrer n’a pas été en mesure
d'assister à la séance d'’aujour-
d'hui.
Hans Fritzsche, chef de la pro-

pagande radiophonique, a admis
aujourd’hui que lors de l'invasion
de la Russie en 1941, l'Allemagne
prétendit faussement que c'était
là “une guerre préventive pour la
défense du sol allemand”.
Dans un affidavit présenté par

les procureurs alliés, Fritzsche
dit que la fausse prétention con-
cernant l'attaque, avait été pro-
jetée pendant plusieurs mois et
fut annoncée ‘‘par les journaux
qui reçurent des ordres de ma
part”,
De 1038 à 1942, Frilzsche fut

à la tête de la division de la
presse dans le ministère de Pro-
pagande de Paul Goebbels, minis-
tère que les Américains ont dé-
crit comme étant “la plus fabu-
leuse manufacture de mensonges
de tous les temps”,

 

 

La situation
des grèves

aux E.-Unis
(Suite de ra première)

F. Fairless, doit prononce: une al-
location à la radio afin de présen-
ter la version de l’industrie sur le
différend,

+ * #
VOIES FERREES — Mille cinq

cents cheminots de deux chemins
de fer de navette doivent décla-
rer la grève ce soir à Chicago; la
grève menace de causer une in
terruption dans le service d'expé-
dition des marchandises aux prin-
cipaux entrepôts de la ville,

* . x

AUTOMOBILE — Les entployes
de l'auto projettent d’entrepren-
dre des pourparlers avec la corpo-
ration Chrysler et la Ford Motor
Company; le syndicat reprend ses
demandes d'augmentation de 30
pour 100: les tourneurs de la ré-
gion de Détroit ont reçu l’ordre
d'arrêter tout travail à la General
Motors lundi: 3,500 et 4,000 ou-
vriers sont affectés.

* * +*
ELECTRICITE — Deux conci-

liaieurs ont été nommés par le
gouvernement dans la grève de
200,000 ouvriers de la General
Electric, Westinghouse. et General
Motors; les pourparlers repren-
dront demain entre les principaux
intéressés dans le différend.

>

Nécrologie
de—

M. Albert Maisonneuve
M. Albert Maisonneuve est dé-|

cédé aujourd’hui, a la demeure de
sa mère, Mme Joseph Maison-
neuve, 52, rue Sherwood, après
une longue maladie, à l’âge de
23 ans. Il naquit à Rockland le
12 mars 1923, y fit ses études et
demeurait à Ottawa depuis
huit ans.

Outre sa mère, il laisse pour
pleurer sa perte, trois frères, Ro-
land, Léo et Gilbert, d'Ottawa,
une soeur, Thérèse, également
d'Ottawa.

Les funérailles auront lieu le
vendredi matin 25 janvier. Dé-
part des salons funéraires Gau-
thier, 733, ouest, rue Somerset, a
8 h. 15, pour se rendre à l’église
St-Jean-Baptiste ou le service sera
célébré à huit heures et demie.
Inhumation au cimetière Notre-
Dame d'Ottawa.

M. Josep. Rozon
Mardi le 22 janvier, dans un

hôpital local, a ès une longue
maladie, à l'âge de 77 ans, est dé-
cédé M. Joseph Rozon, de 42, rue
Ivy, Eastview. Il naquit a Ri-
gaud, Qué, le 28 juillet 1868, et
demeurait a [Eastview depuis
2 ans. Paroissien de St-Charles,
il faisait partie de la Ligue du
Sacré-Coeur et de la société St-
Jean-Baptiste. En 1901, à Rigaud,

il épousa Clémentine  D'Amour,

décédée il y a 25 ans.

Il laisse pour le pleurer, deux
fils, Oscar, d'Ottawa, et Henri,

d'Eastview; une fille, Mme Maxime

Lafrance, (Juliette), d'Ottawa; six

frères, Henri et Achille, de Mont.

réal, Noé, de St-André-d’Argen-

teuil, Barnabé et Jean-Bapatiste,

de Timmins, et David, de Hawkes-

bury; quatre soeurs, Mme Clémen-

tine Portelance, de Rigaud, Mme

Maria Rozon, de Montréal, Mme

Rosa Garau, de Pointe-Fortune,
Qué., et Mme Annie DesCoeurs, de

Timmins; et sept petits-enfants.

Le cortège funèbre quitteral
la maison funéraire Gauthier,

259, rue St-Patrice, vendredi le

25 janvier, pour se rendre en

l'églgise St-Charles, où le service

sera chanté à 8 h. L’inhumation
aura lieu au cimetière Notre-
Dame, d'Ottawa.

 

M. Saint-Laurent

quittera...
(Suite de la première page)

tre les armées du Canada et des
Etats-Unis. LI admet cependant
qu’il est possible gue, sous l’ONU,
il existe une sorte de standardisa-
tion internationale des armées.
Au sujet de la nomination pos-

sible de Lester Pearson, ambassa-
deur du Canada
comme secrétaire général de
l'ONU, M. St-Laurent a dit que le
rapport qui veut que le gouverne-
ment canadien soit contre cette
nomination est faux.

“Les services de M. Pearson
son très précieux dans les rela-
tions internationales du Canada,
et nous ne pourrions les perdre
sans regret. Mais si l'ONU y fait
appel, nous les lui abandonnons
volontiers.
“Le Caneda ne cherche pas à

se faire reconnaître et me désire
qu'apporier la plus grande contri-
bution possible au succès de
l'ONU,

“Il semble que les nations sont
sincères dans leur désir de mener
l'oeuvre de l'ONU à bonne fin.
C'est ce qui importe”. _

 

 
 

aux Etats-Unis, !
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Choix entre

Trigve Lie
«Suite de ia lête page)

cains avaient espéré que la si-
tuation progresse rapidement, au-
jourd’hui, à la réunion des Cinq
comme à une séance officieuse
qu’on tenue par la suite les re-
présentants des onze membres du
Conseil de sécurité, ce qui aurait
permis à l'ONU de commencer à
établir son personnel permanent.

Il faut d’abord que les Cinq
s'entendent avant que le conseil
plénier puisse désigner un can-
didat que l'assemblée générale
accpeterait ou rejetterait.
On affirme que les Etats-Unis

appuient Lester Pearson, ambas-
sadeur du Canada à Washington,
tandis que la Russie favorisent la
candidature de Trygve Lie, minis-
tre norvégien des Affaires étran-
gères. Le traitement annuel du
secrétaire général est de $22,000.
Peu avant cette réunion diplo-

matique à huis clos, on rappor-
tait de source sûre que les per-
sonnages officiels britanniques
discutaient avec les délégués
francais de la facon, pour le gou-
vernement britannique, d'aborder
l'étude par le Conseil de sécurité
des griefs russes contre la poli-
tique du Royaume-Uni en Grèce
et en Insulinde.

L'ONU a remis à demain l’éta-
blissement d’une commission qui
veillerait & protéger le monde
contre une guerre atomique.

Au bureau de Gladwyn Jebb,
secrétaire exécutif de l'ONU, on
a fait la déclaration suivante:
“Nous avions avancé la réunion

jusqu’à aujourd’hui parce que M.
Byrnes voulait retourner en Amé-
rique le plus tôt possible, mais il
nous a fallu la remettre afin de
préparer le rapport du Conseil
politique et de sécurité destiné
à l’assemblée”. .

Les personnages officiels amé-
ricains déclarent qu’il s’agit d'un
retard technique.

Edward Stettinius sera le chef
de la délégation américaine du-
rant les débats de l'ONU au su-
jet des plaintes iraniennes contre
la Russie et des plaintes russes
contre la politique britannique
en Grèce et dans l’Indonésie.

Prospérité entrevue
pour le canton de

Larder-Lake, Ont.
LARDER-LAKE, (Ont) (D.N.

C.) — Le canton de Larder-Lake,
nouvellement incorporé, situé
dans le centre de la région des
mines d'or entre Kirkland-Lake
&t la frontière de Québec, a com-
mencé Ses opérations avec  opti-
misme. Toutes les propriétés de
la ville de Larder-Lake furent au-
tomatiquement transmises au can-
ton de Larder-Lake, qui peut com-
mencer ses opérations sur une ba-
se financière solide. Depuis 1938,
et durant toutes les années de
guerre, le conseil municipal de

 

{ LarderJake a réduit ses dépen-
ses au strict nécessaire. Ceci
s’explique par le, fait du ralenti
des opérations des mines produe-
tives.
Maintenant que plusieurs res-

trictions de guerre ont été levées
et que la main-d’oeuvre deviendra
plus accessible, il est possible d’en-
trevoir la région de Larder-Lake
redevenir prospère et active, et
se développer. L'avenir de Lar-
der-Lake dépend exclusivement
de mines prometteuses. Avec le
surcroît de population dû aux mi-
nes productives, telles que Kerr-
Addison et Chesterville, le canton
promet de devenir un centre com-
mercial, à grande population.

Les développements récents et
notables des mines sont ceux de
“Amalgamated Larder” et La-
guerre, qui ont apporté ce qui
suit:
A I'“Amalgamaled Larder”, ol

le travail est en voie de produc-
tion, un programme de dévelop-
pement sur grande échelle sera
exécuté en 1946, afin d'explorer
la région. Le centre d’opération
dans le moment sera à Cheminis,
mine cédée et à l’Amalgamated
Larder.
Les directeurs de Laguerre rap-

portent que les opérations furent
discontinuées en 1942, à cause des
conditions de guerre, mais que le
travail recommencera en février.
Le tunnel est d'une profdndeur
de 280 pieds, avec une station cou-
pée à 250 degrés. On projette
d’approfondir le tunnel davantage
et d'établir deux autres stations
à différents niveaux. On a déjà
localisé des valeurs d’ot, mais au-
cun minerai n'a été évalué.
Dans le canton et près de ses

frontières, plusieurs mines sont en
train de production, et d’autres
jettent les plans pour
Parmi ceuxdà, sont Armistice,
Martin Bird, Moosewood, Lar-Add,
Sheldon Larder, Tovarich Larder,
Winchester, Wadasa, et Ivan Lar
der. Le district résidentiel du
canton agrandira certainement,
avec tout ce développement mi
nier qui promet de devenir pro-
ducteur. Le commerce agrandira
aussi, et il est à noter que déjà,
plusieurs établissements sont éta-
blis. Il y a aussi un besoin de
maisons tout comme en d'autres
districts de la province.

Did à son site idéal, le canton
offre des avantages à d’autres en
treprises, à part des entreprises
minières. En effet, un établisse-
ment pour produire des briques
de ciment est en voie d'être com-
plété. Une fois complété, on
pourra produire 3,200 briques par
jour, pour livraison n’importe où
entre Kirkland-Lake et dans la
région du canton de Larder-Lake.
En plus, dans la région, on

projette de manufacturer des pa.
niers en bois. Ce projet semble
promettre beaucoup, à cause d’u-
ne grande quantité de bois, dans
notre région, a cet effet.

produire.. 

Nouvelles
régionales

N.-D.-DE-LA-SALETTE (QUE.) (D.N.C.)
—

N.-D.-UE-LA-SALETTE -iQue.) (D.N.C.)
-— Lundi dernier, avait lieu, au bureau
de la Société Coopérative, une conférence
sur d'aviculture, présidée par M. Robi-
title, sous les auspices du Ministère de
l’'Agricuiture. +
M. Arthus Blanchard a été nommé mar-

guiblier, remplaçant M. Josaphat David.
A la derniére assemblée’ du cercle agrie

cole,, l'élection du bureau de direction a
donné le résultat suivant: Prés, M.
Aldègeg Lauzon ; directeurs: MM. Diumède
Bisson, Edouard Chartrand, Stanislas La-
jeunesse et Henri Chartrand; sec.-trés.,
M. Claude Lapointe.
MM. Rodrigue et Thomas Hart aont

actuellement en voyage d'affaires, à
Rouyn.
M. et Mme Procule Cadieux, d'Angers,

talent en promenade chez leurs parents,
la semaine dernière.
M. Garcia Chalifoux eat actueller #t

à l'hôpital de Buckingham.
Mme Alfred Latour et son fils, Gérald

sont allés à Buckingham, par affaires, la
semaine dernière.
M. F.-H. Lupuinte, de Rouyn, a visité

son’ frère, récemment. 1] était accom-
pagné de sa nièce, Mile Thérèse Lapointe,
et de M. T. Chamberlain, d'Ottawa.

M. Armand Chicoine a fait un voyage
en ville, récemment.
Mme V. Gauthier, de Glen-Almond,

était en promenade chez son fik, M. Ro-
land Gauthier, ‘en fin de semaine.

Mlle Rolande Morissette, eg.m., à
l'Hôtel-Dieu de Montréal, est retournée à
son travail. après quelques jours, passés
chez ses parents.

Mlle Françoise Chalifoux, de Mont-
réal, a récemment rendu visite à ses pa-
rents, M. et Mme S. Chalifoux.

M. Laurier Malette est actuellement en

 

voyages d'affaires, dans nord du
uébec.
M. Alcide Larocque à passé la fin de

semaine à Montréal,

a

KAPUSKASING (ONT.) (D.N.C.)
—_

KAPUSKASING (Ont) (D.N.C}) —
MM. Paul-Emile et François Guénette, de
Timmins, ont passé queiques jours chez
leurs paernts, M. ct Mme Charles-A. Gué-
nette,
MM. Jean-Jacques . Plamondon et Gé-

rard Masse, sont allés visiter des amis,
a Upapsatika,

M. et Mme Francois Moreau et leurs
fillettes, Francois et Louise, sont allés
passer quelques jours a Hearst.
Mme A. Habel est allée visiter des

amis, à Fauquier,
M. Lucien Chabot, de Hearst,

la fin de semaine a Kapuskasing,
Mlle Gisèle Clouthier et retournée

enseigner à Ansonville, après avoir passé
ses vacances chez ses parents, M. et Mme
Josaphat Clouthier.

Mlle Françoise Gendron, de Fauquier,
était de passage en ville, cette semaine,
M. et Mme Philibert Arseneault, de

Sudbury, sont à Kapuskasing, ou ils ont
assisté aux funérailles de Mme Jack
Arseneault,

Mlle Rita Plourde, du Cap-de-la-Made-
leine, a passé quelques jours dans ss fa-
mille, :
M. Maurige Lambert, d'Opasatika, a

passé le jour des rois a Kapuskasing.
M. et Mme Emile Plamondon et leurs

filles, Mlles Gisèle «et Françoise, sont

a passé

allées à Moonbeam, au jour de l'an, les
invités de Mlle Marguerite Brûlé.

Mile Denise Lincez, g.m.g.. actuelle-
ment en vacances chez ses parents, M.
et Mm@ Armand Lincez, est allée passer
quelques jours à Hearst.

Mlle Gilberte Saint-Louis, institutrice de
Fauquier, est retournée à sa classe, après
avoir passé les vacances chez ses parents,
M. et Mme Antoine Saint-Louis.
Mme veuve Cléophas Roy est gravement

malsde, depuis une dizaine de jours.
Au prône, dimanche dernier, le R. P.

curé 8 donné les statistiques suivantes.
Il y eut, au cours de l’année, 114 bap-
têmes, 42 mariages et 22 sépultures, dont
14 adultes et huit enfants. La popula-
tion est restée à peu près la même.
M. Jean Plourde est parti pour To-

ronto, Le soldat Patrick Godin est de
retour d'outre-mer.

l'abbé Pierre Dpyon, curé de Fau-
quier, était de passage à Kapuskasing,
mardi, /
Le R. P. J. Mongrain/ est parti de

Kapuskasing et s’embarquera bientôt pour
le Basutoland.

l'assemblée annuelle de la Caisse Po-
pulaire aura lieu A la salle paroissiale,
le 20 janvier.
Le soldat P. Grégoire est allé passer

Quelques jours à Toronto.
M. Jean-Guy Longpré est retourné pour-

suivre ses études, collège  Saint-
Patrice, d'Ottawa,
MM. Jean-Paul Habel et René Guertin

sont retournés au collège de Sudbury, et
MM. Claude Falardeau, Fernand Braun,
Gilles Grenier €t Maurice Parent sont
partis lundi, pour le juniorat du Sacré-
Coeur, d'Ottawa.

Mlles Laurette, Violette et Armande
Saint-Louis, de Toronto, ont passé huit
jours chez leurs parents, M. et Mme An-
toine Saint-Louis.
M. et Mme Marcel Gauthier sont de re-

tour de quelques semaianes de vacances
chez leurs parents, à Holland et à Ottawa.

L'aviateur Roger Martel s’est rendu à

au

Lachine, pour obtenir son licenciement
de l'armée. Mme Martel et sa fillette,
Michell, l'accompagnent,

Soirée-surprise:
A occasion de son anniversaire de

naissance, Mme Albert Longpré a été
l'héroïne d’une jolie soirée-aurprise, orga-
nisée par ses amies, Mmes Elias Ouellette
et Ernest Potvin, La soirée eut lieu à
la demeure de Mme Godefroy Guertin.
Trente-cinq invitées étaient présentes.
Il y eut parties de cartes, musique et chant.
Un goûter fut servi. Mme Longpré reçut
de ses amies, un magnifique service
cocktail de verre taillé et un cabaet
d’aregnt.

Baptêmes :
M. et Mme Joseph Ouellette,

tigan, ont le plaisir d'annoncer
sance d'une fille, baptisée sous
noms de Blanche-Marie-Denise.
et marraine, M. et Mme Joseph
beau-frère et soeur de l'enfant.
M. et Mme Wilfrid Duquette ont le

plaisir d'annoncer la naissance d'un fils,
baptisé le 6 janvier, sous les prénoms
de Joseph-Henri-Jean-Guy. Parrain, Me
Henri Allard, oncle de l'enfant: marraine,
Mlle Aurore Duquette, soeur de l'enfant.

Inhumation : ;
Le janvier, a été Inhumée Marie.

Gisèle-Jeannine, enfant bien-aimée de M.
et Mme Roland Desjardins. Elle était
âgée de quatr mois,

de Ki-
la nais-
les pré-
Parrain
Richard,

——

ILE-DU-CALUMET (QUE.) (D.N.C.)
ame

ILE-DU-CALUMET (Qué) (D.N.C.) —
M. et Mme Donat Allard, leurs deux fils,
Sylvio et Fernand, ®t leur fillette,
Huguette, de Valleyfield, ont passé les
fétes chez M. et Mme Louis Lance; pa-
rents de Mme Allard. lls ont aussi
visité les familles de M. et Mme David
Campeau, M. et Mme Alex Ryan et M. et
Mme Victor Lance, tous de j'Ile<du-
Calumet, ainsi que M. et Mme Edgar
Lance, de Campbell's Bay.
M. et Mme Donat Allard sont retournés

à Vallcyfield, le deux janvier. Mme
Allard n'avait pas passé les fêtes dans
sa famille depuis huit ans.

M. et Mme David Campeau sont re-
tournés à leur camp. après avoir passé les
vacances de Noël, chez leurs parents.

Mlle Porette et Ylaine Champagne, de
Ramore, ont passé In fête du jour de lan
chez Mme A te Benoft.
Mme Alber? Dumouchel a passé la

fête du jour de Van chez sa fille, Mme
Edgar Lance, de Campbell's Bay.
Mle Thérdse Meilleur est retournée re-

prendre son ouvrage à Haileybury, aprés
avoir passé les vacances de Noël chez son
père, M. François Meilleur,
M. et Mme Lucien Meilleur ont visité

M. François Meilleur, dimanche dernier.
M. Gérald Lamothe, sergent de l'armée,

est revenu dans s® famille, après avoir été
deux ans outre-mer.

PLANTAGENET (Ont.) (D.N.C.\
-

M. Mme Henri Carrière sont les
heureux parents d'une fille. baptisée sous
les prénoms de Marie.Odette-Denise. Par-
rain et marraine, M. et Mme Josaphat
Carrière, oncle et tante de l'enfant: pore
teuse, Mlie Odette Carrière. cousine.
. M. Victor Cousineau est décédé derniè-
rement à Ja demeure de sa fille, Mme Jo
seph Cadieux. .
Le R. P. Wilfrid Sénécal, C.8.V., de

Joliette, & rendu visite à sa soeur, Mile
Rose et son frère, M. Jos. Sénécal, cette
semaine.

M. l'abbé Victor Leroux, de Vankleek-
Hi a passé quelques jours dans sa fa-
mille. »
M. l'abbé Gérard Charette, vicaire à

Plantagenet, a visité ses parents à Bour-
get, durant les fêtes.

L'école du village est fermée depuis lun.
di. pour Une semaine, cause de la grippe
qui sévit dans plusieurs familles.
M. Ovils Lalonde est revenu de l'hô-

pital. en bonne voie de guérizon. M. Louis
Grenier, filé de Mme René Grenier, qui
est à l'hôpital depuis une quinsaine de
jours prend bexucoup de mieux, et toute
crainte semble disparue.
Nos collégiens et collégiennes sont re

tournés reprendre leurs classes, sprig
avoir passé leurs vacances dans leur fa-
asile

 

Grande campagne
pour enrayer la
tuberculose
CORNWALL (Ont.) —(D.N.C))

A Cornwall, le Dr Geo.-A. Cragg,
surintendant du sanatorium Saint-
Laurent, et organisateur de la
campagne contre la tuberculose,
annonce les plans de son comité.
Plus de 300 volontaires partiront
lundi le 21 janvier et iront de
porte en porte dans la région, pour
convaincre la population du besoin
d'un examen, renseigner sur les
moyens à prendre et leur annon-
cer que l'examen sera gratuit et
les assurer de la discrétion, du
médecin.

Le Dr Cragg déclare tout sim-
plement que la tuberculose existe
dans notre région, de façon me-
naçante, en étant si commune. Les
premiers commentaires du docteur
Cragg aux volontaires sont les sui-
vants: “Soyez certain de leur dire
que l’examen est gratuit. Vous
insisterez sur le fait que l’examen,
s’il révèle une bonne santé et d’ex-
cellentes conditions, sera une bé-
nédiction pour eux. Enfin, conti-
nua-t-il, ayez soin de convaincre
la population que la découverte
de cette maladie, de ce germe com-
municable, dans ses premiers sta-
ges, est quelque chose d'heureux,
car dans ce cas, 95 pour cent des
cas sont guérissables.” Les volon-
taires, des membres de différentes
sociétés et de divers clubs des
comtés, visiteront la population et
retourneront un rapport de leur
visite à des autorités compétentes
qui poursuivront l’enquête en con-
séquence. Toute personne âgée
de plus de six ans sera examinée.
Sur réception d'une carte de pré-
sence, les personnes jugées sus-
ceptibles de cas grave ou méme
d'indication à un état plus grave,
devront se présenter à la clinique
la plus près. On a prévu toutes
les circonstances possibles et les
conseils des deux municipalités
collaborent magnifiquement au
succès de cette campagne. Le cor-
respondant suivra de près la cam-
pagne et tiendra ses lecteurs au
courant des événements.

On ferait
la... -

(Suite de la première page)

premières questions au program-
me, à une assemblée, la semaine
prochaine.
On rapporte dans les milieux du

gouvernement que la commission
de régie pourrait décider de ne
pas renouveler les permis dans
Peel, Perth et Huron, à la fin de
mars, alors qu'ils expireront dans
la province. On a demandé au
juge Robb si le ler avril “ameéne-
rait une nouvelle charte”.et il a
répondu: “Vos prévisions sont
aussi bonnes que les miennes.”
On se demande dans les régions

concernées ce qui arrivera. Les
hôteliers croit que la fermeture
immédiate est décidée d'avance.
Aucun d’eux n’a entendu parler
de démarches quelconques pour
tenir un referendum dans le but
de soustraire la région aux opéra-
tion de la loi de tempérance du
Canada et de la placer sous la ju-
ridiction de la commission de ré-
gie d’Ontario.

Dans‘ son discours aux hôteliers,
M. Blackwell a déclaré que la po
litique du gouvernement consis-
tait à laisser le plein contrôle de
la bière et du vin dans les hôtels
à la commission de régie des li-
queurs établie sous le juge Robb,
et de soustraire à l'influence la
question des permis de liqueurs.
Il dit que le gouvernement a hé-
rité d’un système “essentielle-
ment hypocrite, en cela qu’il a
donné le nom général à tous les
genres d’écoulement de liqueurs”

————

Une scie circulaire

vole en éclats

CORNWALL, (Ont) — (D.N.
C.) — Plusieurs personnes l'ont
échappé miraculeusement, la se-
maine dernière, lorsque, engagés
à scier dans une cour à bois, une
des grosses scies fit explosion en
quelque sorte, et vola en éclats,
a travers les airs. Des dommages
ont été causés à des résidences. et
plusieurs personnes furent fort
épouvantées. MM. Léo Foubert et
Lionel Poirier, de Cornwall-est,
étaient occupés à couper du bois,
par le moyen d’une scie, sur la
propriété de M. Emile Labelle.
222, rue McConnell. Ils se ser-
vaient d'un camion léger, pour
force motrice. avec une courroie
appliquée à la roue arrière. Peu
après le diner, quand M. Poirier
se penchait pour attirer une pièce
de bois au même instant, la
grande roue partit, faisant un
bruit extraordivaire, qui terrassa
de peur les ouvriers. Levant la
tête, ils aperçurent les morceaux
tombant ici et là. Poirier était à
un pied de la roue. Un des mor-
ceaux vint retomber tous près de
son pied. Une parcelle de roue
frisa la tête de M. Foubert, qui
était à préparer sa machine. Une
autre pièce alla se loger sur une
maison à 1/3 de mille de la cour,
et y fit un léger dommage. Un ha-
bitant de la maison crut, par le
bruit, qu’un camion n'avait frap-
pé la maison. A trois rues plus
loin, des enfants jouaient sur la
patinoire municipale quand eux
aussi furent interrompus, dans
leurs états, par un autre morceau
de roue.’ On croit que l'accident
très étrange et extraordinaire, é-
tait aussi incontrôlable, car le
moteur donnait beaucoup de pres-
sion. Cependant la police est à
poursuivre une enquête à ce su-
jet.
ss

PEMBROKE (ONT.) (D.N.C.)
pr

PEMBROKE (Ont.) (D.N.C.) — M. et
Mme Samuel Gauthier, de Timmins, Ont.,
ont visité parents et amis en notre ville.

Mlle L. Giroux est partie pour Windsor.
Ont. dû à ia grave maladie de sa belle-
soeur, Muse Art. Giroux.
Le 11 janvier. M. et Mme Pierre Four-

nier. née Joséphine Lafrance, ont célébré
leur 59e anniversaire de mariage. Le
couple s'est mari éà Pembroke. De jeur
union naquirent onte enfants. [ls sost les 
5 arrière-petits-enfants.
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Saisie des
salaisons

samedi
WASHINGTON (PA) — La

Maison-Blanche annonce au-
jourd’hui que le secrétarigt
de l'Agriculture saisira et di-
rigera, dès samedi, toutes les
salaisons affectées par la
grève.

L’épée de Damoclès

de l’âge atomique
Par Edward BOMAR

WASHINGTON (PA) Le
major-général J.-F.-C. Fuller, ex-
pert militaire britannique, a es-
quissé aujourd'hui la vision de
cauchemar d’une guerre atomique
d’annihilation qui se déclarerait
fortuitement d’une amorce dé-
fectueuse ou d'une pression sur
un bouton fatal par un maniaque.
Le général Fuller a comparé la

bombe atomique à une épée de
Damoclès suspendue au-dessus du
monde. Si une autre guerre éclate,
dit-il, on tranchera peut-être
“sciemment” le mince fil qui re-
tient l'épée; ‘mais, à cause de la
tension dans laquelle toutes les
nations vivront, il est bien plus
probable qu’on le tranche acci-
dentellement”.
Dans un article de l’Army Ord-

nance, magazine de l’armée amé-
ricaine, le général Fuller donne
sa conception du déclenchement
d'une guerre atomique.

“Les villes ne seront plus em-
murées, comme au temps des
Vikings: figurons-nous des pays
entiers entourés d'appareils de
radar, constamment à l’écoute, a-
fin de percevoir la première note
de l’émission d'annihilation.
“A proximité de ces appareils,

seront situées des bases de fu-
sées à charge et à propulsion a-
tomique de deux types, les unes
offensives et les autres défensi-
ves. Les premières seront orien-
tées vers chacune des grandes
villes étrangères, car avaut le dé-
but des hostilités — ce serait pu-
re folie que de déclarer la guer-
re aucune nation ne saurait
quel pays est son véritable en-
nemi.

“Les fusées du second type sc-
ront dirigées par radar; dès qu’ils
rercevront l'approche de fusées
ennemies, les appareils de radar
lanceront les fusées défensives et
les feront exploser dans le cube
stratosphérique où devront se
trouver, à un moment donné, les
fusées ennemies.
“A des milles au-dessus de la

terre, se livreront sans bruit des
batailles entre chocs et contre-
chocs. De temps en temps, une
fusée offensive se rendra a des-
tination, et Londres, Paris ou
New-York disparaîtra dans une
colonne de fumée et de poussière
d'une hauteur de quarante mille
pieds. Et comme personne ne
saura Ce qui se passe, ni qui se
bat contre qui — ni pourquoi,
cela va sans dire — la guerre se
poursuivra en un mouvement per-
pétuel belliqueux jusqu'à la des-
truction du dernier laboratoire”
Le général Fuller ajoute que la

contre-partie offre la solution
plus consolante d'une ère d’abon-
dance, où l'énergie atomique éli-
minerait les causes économiques
de la guerre.

 

L’étatisation des

usines de gaz en
voie en Ancleterre
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Murphy-Gamble présente

le premier Etcoupe
en montre au Canada

l'Exposition
se présente l’Ercoupe —

déjeuner à Ottawa, d’être à

hangars. salles d’exposition, 

(Nspha-Camble

 

dans une exposition éducative du siècle de l’aviation

dédiée à l’aviation civile.

En vedette dans

un avion qui permettra de

le matin, et de pêcher à votre villa l'après-midi.

CE QUEST UNE RANDONNEE EN AVION — Voilà

ce que vous verrez et entendrez dans un film sonore

en couleur préparé par Bendix Plane Radio.

L'AEROPOR1 PRIVE MODELE, par Esso, complet avec

de services et aviations modèles.

ment forsque le crépuscule se présente.

COMMENCANT JEUDI

d’Aviation

un rendez-vous à Montréal

piste d’atterrissage, postes

Les lumières s’allu-  
 

 
 

Trois arrestations |
dans une bagarre
rue Dalhousie

|
Trois jeunes hommes, Wilfrid!

Lebrun. 26 ans, sans adresse, Ray-
mond Allen, 19 ans, aussi sans!
adresse, et Gérard Tremblay, 23 |
ans, 199, rue Dalhousie, ont plaidé
coupable. ce matin, en correction-
nelle, devant le magistrat Glenn '
Strike. à l’accusation d'avoir causé:
du désordre dans in endroit pu-
blic. Ils ont plaidé non coupable
à une deuxième accusation, celle ;
d’avoir nui à la police dans i'exer-
cice de ses fonctions.

Tremblay, qui comparaissait en
plus, pour avoir eu en sa posses-
sion un permis de bière qui ne
lui appartenait pas, plaida non
coupable. À la demande de ce der-
nier, qui se dit trop malade ce
matin, les trols causes ont été re-
mises à mercredi, le 30 janvier. |

Les accusés furent arrêtés hier
soir, à la suite d’une bagarre qui
débuta dans ie restaurant Chez,
Lee, 279, rue Dalhousie, et dans
laquelle une cinquantaine de per-
sonnes ont échangé des coups. .
Deux constables furent légèrement
blessés, et des uniformes de police
déchirés Selon les témoignages, -
les constables Raoul Desjardins et
A. Potter ont reçu un appel, vers

sept heures hier soir, leur deman-;
dant de se rendre au restaurant,
où il y avait du trouble. Au même

LONDRES — (P.C.) — Le gou- i moment, le sergent F. Wilcox, et
vernement travailliste se prépare .
à acheter les 1047 compagnies de
gaz de

le constable J. Kilgour, qui étaient
en devoir de patrouille, virent le

la Grande-Bretagne au trouble, et ils s'empressèrent de
coût d'environ 275.000,000 livres ; s’y rendre.
sterling ($1,237,500,000) et à
nommer une commission pour
voir‘au fonctionnement de l’indus-
trie étatisée.
Le projet d’étatisation sera pro-

Un deuxime appel téléphonique
au poste de police, demanda de
l’aide, et le sergent A. Wendt en.
voya cing autres constables. Ce
sont les constables L. Goyett

bablement présenté au cours de Lowry, 5H, McKibbon, L. Barclayet
l’année. Quand il sera approuvé | J. Cairneross. |
par le roi, le gouvernement sera |
le seul producteur de gaz pour
les 11,200 000 consommateurs de
la Grande-Bretagne et le seul pa- ,
tron des 125,000 employés. hom-
mes et femmes, qui travaillent
actuellement pour des compa-
gnies municipales ou privées.
On croit que certaines indus-

tries satellites seront aussi affec-
tées, mais on n'a vas encore révélé
tous les détails du plan d’étatisa-
tion.

L'industrie du gaz en Grande-
Bretagne. la plus considérable du
genre en Eurone, consume an-
nuellement 20 000.000 de tonnes
de charbon. Le gouvernement a
l'intention de coordonner ses oné-
rations dans ce domaine avec les
industries des mines et de l’élec-
tricité. qu’il a également l’inten-
tion d'étatiser.

Il v aura une corporation natio-
nale du charbon et d’énergie élec-

trique pour contrôler et surveil- ! cette opération gigantesque auraitler toutes les sections de l’indus-
trie du combustible et de l'éner-
gie. Deux commissions
sous son contrôle — l'une pour
le charhon et l’autre pour le gaz
et l’électricité.
Les deux commissions enver-

ront des délégués aux commis-
sions régionales établies pour dis
tribuer le gaz, afin \de fournir un
mécanisme “local” au service des
besoins des différentes régions.
La valeur netle de l'industrie

du gaz est évaluée actuellement
par le Conseil du gaz de la
Grande-Bretagne à environ 181,-
000,000 de livres sterling. “Le
coût de l’acquisition de toutes ces
entreprises sera probablement de
272.000,000 de livres.
“Le gouvernement a annoncé

au’Îl avait l’intention d’étatiser
l'industrie. Celle-ci ne peut pas
se mêler de controverse politique
et doit accepter la situation”, a
dit le président du Conseil, Frank
Jones.
“Nous sommes prêts à conpé-

ter, conscients que nous sommes
de nos responsabilités envers nos grands-parents de 24 petits-enfants etfs
consommateurs, nos employés et

; ont rétabli l'ordre çn moins ae 20

 
agiront !

:des de grande envergure.

 

Dans la mélée qui s'ensuivit, le
sergent Wilcox et les constables
Kilgour et Desjardins ont subi des
blessures au visage, et leurs uni-

: formes furent déchirés.
La cause de l'affaire qui mena-

çait de prendre des proportions
Braves, n’est pas encore connue,
mais on croit qu'elle débuta dans
le restaurant, pour ze propager en-
suite dans la rue. Les policiers

minutes.

Dieppe

contribua.
tSufte de la piemîère page)

 

lié n'aurait pas fait tous les pré-
paratifs de tactique { de stratégie
nécessaires à l'invasion de l’Euro-
pe. Il s'en serait tenu à des don-
nées dangereusement fausses, et|

eu des résultats désastreux.
“Les plans et les méthodes de

l'invasion furent fondés sur les
renseignements les plus exacts
possibles, en rapport avee les pro-
blèmes qu’on devait rencontrer. ;
C'étaient des plaus et des métho-

“Le plan fondamental fut tracé
après l'attaque infructueuse. Si
Dieppe avait été un succès facile
et peu coûteux, l'invasion du con-
tinent par les Alliés se serait pro-
bablement effectuée sans aucune
conception des difficultés au préa-
lable, et avec des moyens très peu
adéquats, des forces insuffisantes
et beaucaup trop tôt.”
“Le prix n’a pas été payé en

vain”, dit le général Crerar. Il
mentionna une déclaration qu’il
fit lui-même à la veille de l’inva-
sion, disant :ue le raid de Dieppe
avait été ‘le prélude essentiel à
notre auccès final prochain’ ,

.

   

nos actionnaires. Le projet d’éta-
tisation n’entravera pas le déve
loppement nécessaire pour faire
face aux besoins croissants”.  
*

"de Tass.

Nulle

entente...
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du MRP au sujet de certains
points se rapportant à la consti
tution française, qui doit être ré»
digée d'ici quelques mois.

Les Lrois grands partis devaient
se réunir de nouveau ce soir.
Le président socialiste de l'Ase

semblée constituante, Félix Gouin,
est le choix des trois groupes
comme candidat à la présidence,
I] démissionna de ses fonctions
aujourd'hui pour préparer les
voies à son élection comme pré-
sident provisoire de la républi-
que.

Les chefs des partis socialiste et
communiste et du MRP (Mouve-

. ment républicain populaire) avaient
accepté antérieurement la candi<
dature de Gouin, un socialiste,
comme président. pour succéder au
général Charles de Gaulle, qui dés
missionna dimanche dernier.
Un autre socialiste, Vincent Au-

riol, a été choisi comme candidat
à la présidence de l’Assemblée
constitlmnite à la succession de
Gouin.
Le Mouvement républicain po.

pulaire attend l’entente officielle
sur le programme avan: d'annone

cer qu’il appuie la candidature de
Gouin. Les chefs du parli ont an-
noncé cependant officieusement
qu'ils seconderaient Gouin et qu'ils
participeraient à une coalition tri-
partite.

Les trois partis se sont réunis
ce matin pour prendre une déci-
sion.

Procès à un
médecin nippon
TOKIO. (PA) — Le quartier gé-

néral allié annonce qu'il se prés
pare à juger, pour crimes de
guerre. un médecin de l’armée ja-
ponaise. accusé d’avoir contribué à
la mort de huit prisonniers de
guerre britanniques, et d'un sous-
officier accusé d'actes d'atrocité
contre trente-cing Américains.

Le médecin. le lieutenant Shi.
geru Aona, doit répondre à l'accue
sation d'avoir permis aux membres

 

"de son personnel, à la principale
prison d’Hakodaté. de commettre
des actes de brutalité et d'atrocité
et d'avoir “lui-méme commis des
actes cruels et brutaux” contre des
prisonniers britanniques.

Hodge arépondu
a l'agence Tass

SEOUL (Corde) (P.A.)
Le lieutenant-général John Hodge,
commandant des troupes amérie
caines d'occupation en Corée, a
répondu aujourd'hui aux critiques

l'agence soviétique of.
ficielle, en disant que “toute ne-
cusation portée contre ce com-
mandement ne peut êfre Naséa
sur des faits”.

Le général Hodge a déclaré
qu’il avait esayé de faire com-
prendre aux Coréens toute la va-
leur de la décision prise à Moscou
de garder leur pays sous uno ue
telle alliée conjointe pendant cinq
ans. On n’a essayé en aucune façon
d’entraver la liberté de parole, de
presse ou de réunion des Coréens,
La cible particulière des man:

festations de la semaine dernière
fut le secrétaire nationat du parti
communiste, Pak Heung Young.
Pak. qui prétend avoir été cité à
tort, fut attaqué pour avoir dit,
selon les rapports, qu’il était en
faveur de la seule tutelle Soviée
tique et de l'intégration éven-
tuelle de la Corée à l’Union sovié-
tique.

3

Douleurs Rhumatismales
Vous avox (ai pnrtontYŸ Vous êtes ane
kylosé ? “Obtencz un zoulagement rapide,
en prenant des lempleton's Poit-0s —
an remède épronvé dont des milliers de
gens font Ne éloges. Flessvous wuz
T-R-C's pour soulager ies Doulenrs Rnumae
tismales et la (Courbatore. Achetez en
une bofté aujourd'hui même — Bôe. 8! —
dans tontes ise pharmacies. 7-27
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Une étude sur les Missions
Une étude comme celle que je viens de recevoir de Sturgeon

Falls et de publier mérite l'attention de tous. C’est le devoir de
tous les catholiques — quel que soit leur âge — de s'intéresser aux
Missions. Vous saviez cela, n’est-ce pas? Or, avez-vous lu ce rap-
port, intéressant entre mille? .

A la s. Mgr Leblanc, Hearst, Ont.
Le 6 décembre, votre amie Raymonde et le président Roger

‘signaient le plus joli des comptes-rendus. Je voyais avec quel filial

empressement vous accueilliez le nouveau curé de Hearst et avec

quelle fierté vous portiez le beau nom de l’évêque bien-aimée, le

nom de la section Mgr Leblanc. Il me tardait de vous en offrir

mes félicitations pour ces gestes si charmants et pour cette séance

vraiment hors de l'ordinaire.

Mais quel grave événement s'est passé depuis un mois et demi.

Rome vous a ravi votre père et s'apprête à vous en donner un

“qui dira sa piété, sa bonté, sa vigilance, sen esprit missionnaire, son

samour des pauvres, son dévouement pour la classe agricole, ses

délices de passer par vos écoles afin que vous portiez des fruits

‘Abondants . S. Exc. Mgr Leblanc succédait, vous le savez, au

“toujours vénéré et regretté Mgr Charbonneau, qui avait remplacé

“le très doux et très bon Mgr Hallé, dont un village voisin porte le

mom. Ne vous dites par orphelins parce que de Montréal et de

Gaspé, vous vous sentirez toujours aimés. Vous n’ignorez pas comme

vous avez le tour, à votre âge, de capter le coeur des évêques. Un

nouvel évêque viendra bientôt parmi vous qui vous apportera son

coeur . . . pour que vous l'aimiez et lui aidiez a porter des fruits

encore plus abondants, Demandez au Saint-Esprit que le nouvel

a
wir
me.

<élu- résume toutes les vertus des admirables évêques de Hearst.

Vous garderez pieusement le nom de Mgr Leblanc; vous l'ho-

vous
‘serez dans Hearsl et dans le diocèse, la section du Souvenir. Votre

,rôle sera charmant et délicieux, digne des élèves des SS. GG. de la

“Croix et dignes de l'inoubliable Sr Colombe, de l'ancienne commu-

nauté.

_ Vous voulez porter des fruits. En avez-vous fait le choix? Sera-
ce les fruits de la foi, de la fierté, de l'apostolat? Oui, n’est-ce pas?

La foi, nous courbe sous la main bénissante du bon Dieu. La fierté

veut travailler pour sa gloire et l'apostolat nous dit comment le servir

avec foi, fierté et dévouement.

H faut aussi que vous portiez des fruits de patriotisme. Si

vous aimez votre langue maternelle, elle vivra par vous, comme vos

parents, fiers patriotes, l’ont maintenue et fleurie aux extrémités nord

de la province. Le patriotisme, ce n'est pas seulement le cuite de

la langue, c'est la pratique des vertus chrétiennes et morales que

nous ont léguées les saints fondateurs de l'Eglise, qui sont eux des

saints authentiques, des saints à mettre sur les autels, des héros

incomparables, et des colonisateurs hardis et tenaces. C'est dire

que comme Canadiens français, vous devez être les plus fiers des ca-

tholiques, les plus fiers des Canadiens. Et de cette fierté, pousse-

ront des fruits agréables à Dieu.

A la fin des séances
Ne manquez jamais. a la fin des séances, d’énoncer quelque

résolution, plutôt que plusieurs.

Si lP nombre des résolutions est grand, on risque de tout oublier.

Une seule résolution restera plus facilement fixée dans la mé-

moire. :

Et pourquoi ne donnerait-on pas la raison de telle résolution?

Alas. St-Paul, Minnow Lake
Bravo! J'en suis heureux pour vous: la section juvénile vous

récompensera elle-même: elle vous donnera en joie et en succès

ce que vous lui donnerez en enthousiasme et en labeur. Comptez
sur mon dévouement. Ecrivez-moi souvent. J'ai hâte de vous voir

au favail pour vous applaudir longuement.

Puissiez-vous jouir de tous les bonheurs contenus dans les mots:

santé, paix, constance.

Oncle JEAN
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Royaume des Enfants |
Directeur: ONCLE JEAN
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Cercle Missionnaire Sain
N.-D. de Lourdes, St

LA SOLUTION AU PROBLEME

Le Canada peut aider aux missions
donc il le doit

Alors si nous comparons la po-
sition de notre pays avec celle
des autres nations comme vient
de le faire Marie-Paule, la solu-
tion au problème missionnaire
s'impose d'elle-même. :

Le Canada posséde présentement
tous les moyens qui peuvent amé-
liorer d’une manière considéra-
ble la situation critique et créé
par la guerre en pays infidèles.
Par conséquent si le Canada a
beaucoup reçu durant ces der-
nières années, si le Canada n’a pas
connu la guerre sur son territoire,
il doit maintenant par un strict
devoir de justice donner généreu-
sement aux pays qui sont dans
le besoin: les pays sinistrés et les
pays de Missions.
Outre ce devoir de stricte justice,

du Canada pour les nations paien-
nes. Nous n'en mentionnerons
que trois à savoir (1) l’existence
de la doctrine du Corps Mystique
(2) le fait que le Canada lui-mê-
me doit son existence aux mission-
naires (3) l'Appel pressant du
Grand Frère. Nous allons étudier
un peu comment chacune de ces
raisons devrait faire de nous des
missionnaires et quelle conséquen-
ces elles entraînent pour les Cana-
diens.

1—Premièrement la doctrine du
Corps Mystique: Un des plus mer-
veilleux chefs d'oeuvre créés par
le Christ pour l’homme est bien
celui de son Corps Mystique, Dieu
n’a pas voulu que nous montions
à Lui seuls et isolés, mais il a
voulu que nous montions ensemble,
comme des frères, unis comme les
membres d’un seul corps commeles
pièrres d’une même église, Il a
fait de son Eglise un corps immen-
se, où chaque âme contribue à
former un membre, et joue un rôle

tout l’organisme. De sorte que
si un membre croit et se dévelop-

ce membre profitent de cette crois-
sance.
bres souffre tous s’en ressentent
et si malheureusement l’un d’eux
remplit mal ses fonctions, tous en

{ subissent les conséquences.

La vie de ce Corps Mystique
c'est le Christ LUI-même avec sa
grâce qui la donne à tous ses mem-
bres, c'est LUI qui les unit qui les
soutient. Il est la tête du corps
et l'unique sources de vie, et c’est
par son intermédiaire seulement
que les âmes peuvent s'entraider
pour arriver plus facilement à la
perfection. Donc, en raison de
cette doctrine, le Canada a sa pla-
ce dans le grand Corps de I'E-
glise,

Mais si cette place lui donne
des privilèges elle lui impose aus-
si. Ainsi qui dans le corps humain,
chaque membre contribue au déve-
loppement général ainsi, dans le
grand Corps mystique de Jésus, le
Canada doit faire tout en son pou-
voir pour contribuer au règne du
Christ. II le peut en offrant ses
prières, et ses renoncements aux
intention missionnaires, il le peut
encore au moyen des vocations.
11 le peut enfin par ses aumônes.
Le point important est celui-ci:

Le Canada en temps que membre
de l’Eglise et du Corps mystique,
doit s’ingénuer à faire connaître
le Christ à ces milliers de païens
que le Grand Maître à voulu in-
corporés à son Eglise. Si le Canada
manque à la tâche, tout le Corps
mystique en souffrira, des mil-
lions d'âmes ne connaîtront jamais
Dieu. Ils seront privés du bonheur
éternel. La responsabilité est ef-

DIMINUEZ LE DOSAGE
DE LAXATIFS.

DE CETTE MANIÈRE
Voyez Comme Venus Pouvez
Etre Régulier Chaque Matin

Essayez de prendre les Pilules
Carter de cette façon: Commencez
avec trois, à la même heure tous les
matins. Quand vous allez régulière-
ment chaque matin, diminuez, prenez
deux pilules. Aprés quelques jours,
essayez une pilule.
Puis essayez de prendre les Pilules

Carter tous les deux jours. Vous pou-
vez peut-être même continuer à aller
régulièrement sans laxatif.

sg Pilules Carter sont si petites
qu’il est possible de diminuer dose
- de trois à une selon les besoins
de votre propre organisme. Sans co-
lique. Sans désappointement

s Pilules Car‘-r nettoient l'appar
reil digestif non pas à demi mais com-
lètement. Elles sont doublement ef-
icaces parce qu’elles se composent

deux herbes végétales spéciales
ment préparées pour une action com=

 
 

 

plète.
Des milliers de gens peuvent dimie

nuer le dosare de laxatifs suivant
cette méthode Carter. Exigez les vé-
ritables Pilules Carter dans touts les

| pharmacies 254. Commencez la mé-
thode Carter de dosegraduée ce soir
et demain sautez du lit frais et dispos 
 

d’autres raisons sollicitent l’aide :

vital dans le fonctionnement de :

pe, tous les autres fidèles joints à .

De même si un des mem- |
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te-Bernadette, Pensionnai
urgeon Falls, Ontario

frayante quand on veut bien s’y
arrêter .. .
II—Le Canada doit aider aux

missions à cause de la grande det-
te qu'il a lui-même contractée
envers ses missionnaires.
Si aujourd'hui, nous autres étudi-

Dame de Lourdes, nos amies, notre
entourage sommes chrétiens a
qui le devons-nous?
Quelques unes diront peut-être:

Mais ce sont mes parents qui m'ont
appris à prier! Des parents nous
remonterions aux grands parents,
puis par nos ancêtres jusqu'à la
source même
dans notre pays: les Missionnaires,
alors. Alors nous pourrons rem-
plir des volumes de faits héroi-
ques tous marqués au coin du de-
vouement à la grande oeuvre du
civilisation et de christianisation
qu’avaient entreprise ces cham-
pions du Christ. Ils ont travaillé
avec acharnement à réaliser leur
double idéal: d’abord la convension
des sauvages et puis la direction
spirituelle des premiers coion.

Avez-vous jamais songé quelle
dose de courage et d'endurance
il leur a fallu pour s’adapter à
cette rude vie de pionniers dans
un pays si différent du leur? De
quelle persévérance n'’ont-ils pas
lait preuve pour asseoir la colo-
ne sur les bases solides du Chris-
tianisme? Huit ont acheté notre
foi de leur sang, les autres ont
payé le tribut d’une vie de sacri-
fices et de privations.
Leur oeuvre a-t-elle été inutile?

Nous n’avons qu’à jeter sur no-
tre Canada actuel un regard pour
constater les résultats de cette se-
mence de chrétiens, Donc si le
Canada a reçu de ses origines et

l'ordre qu'il fasse maintenant sa
part pour aider les pays qui vivent
encore dans l'erreur?
Nous devons à la Providence

une reconnaissance éternelle pour
ce don de sa Lumière, et le meil-
leur moyen de la Lui témoigner
n’est-ce pas de travailler à faire
pénétrer la Vérité et par là le

"vrai bonheur dans les âmes per-
dues dans les ténèbres du paganis-
me.
La réponse à l’appel si pressant

du Christ: La moisson est immen-
se, mais les ouvriers sont trop peu
nombreux; et plus tard avant son
Ascension: ‘Allez enseigner tou-

‘tes les nations et baptisez-les au
: nom du Père, du Fils et du Saint-
: Esprit” constitue une troisième
obligation pour le Canada de tra-
vailler à la cause missionnaire.

Cette invitation, Il l’a entendu
maintes et maintes fois, notre Ca-

  

antes dans le pensionnat de Notre- |
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encore la Vérité, n’est-il pas dans’

: Germain
du Christianisme ‘ Raymond Cyr, appuyé par Rita.

 

 

Seclion St-Paul
Minnow Lake, Ont.

—p—

Cher Oncle Jean:

Parmi nos résolutions de cette .
nouvelle année, primait celle de ;
nous faire nous aussi, petits en- |
fants de votre “Royaume”, en |
formant une section juvénile. |
Nous avons choisi comme no-

tre patron, St-Paul, et pour devi-
se, ‘Penser, Prier, Servir”.

Les membres de notre comité
sont:

Présidente, Thérèse Desrochers
proposée par Claire Michaud, ap-
puyée par Raymond Marleau..

Vice-président: Raymond Mar
leau, proposé par Marie-Thérèse
Poisson, appuyé par Germain Si-
mard.

Secrétaire: Claire Michaud,
proposé par Roméo Paradis, ap-
puyé par Thérèse Poisson.

Conseillers: Marie-Thérèse Pois-
son, proposé par Doreen McLean,
appuyé par Clémence Lalonde;

Simard, proposé par

Desloges; Jeannine Marleau, pro-
posé par Roméo Quennville appu-
pé par Yetta Roy.

Veuillez accepter nos voeux
pour une heureuse année, oncle
Jean, et croire que nous serons
~ctifs.

Section St-Paui, Elèves des
5e et Ge années Ecole St-Paul
Minnow Lake.

sec. Claire Michaud

 

 

nada, et déjà des âmes généreuses
l'ont recueillie et se sont données
totalement au Grand Travailleur
de l’Apostolat.

Mais combien hélas! ont fait la
sourde oreille et n’ont pas craint
de laisser perdre ou même d'é-
touffer cette voix qui demandait
trop d'abnégation et de générosi-
té! Est-il possible de compter
les âmes qui dans les plans di-
vins devaient recevoir la Lumière
de ces coeurs qui ont été trou-
vés trop lâches? Mais la grâce ne
remonte jamais à son Auteur sans
avoir porté son fruit. .. Il devra
donc se trouver des âmes géné-
reuses pour remplacer les infidè-!
les? Où le Maitre de la Moisson les;
trouvera-T-I1?

(à suivre)
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Section Beausoleil
Ecole séparée No 3,
West Hawkesbury,
Vankleek Hill, Onl.

Cher Oncle Jean,
La Section Beausoleil vous re-

viens avec sa première assemblée
du 21 décembre 1945.
1—Prière.
2—Serment au drapeau.

3—Chant: Sainte Nuit, par la

classe.
4—Conte de Noël, par Agathe La-

londe.
3—“Père Noël” chanté par Aline

Sauvé.
6&—“Marie,la petite fille au coeur

d’or”, par Florence Larocque
et Herman Lamoureux.

7—Chant: “La dernière bûche”,
par la classe.

8—La meilleure composition de
Noël fut lue par Herman La-
moureux.

9—“Noël”, lu par Béatrice Ber-
linguette.

10—“Un grand garçon”, par Fer-
nand Cusson.  11—Chant: “I'll come back” par
Thérèse et Raymond Lalonde.|

12—“Une grande nouvelle” par
Christiane Cusson.

13—L’hymne national “O Canada.
Maurice Laflamme proposa que.

la cour et la classe de l'école;
soient toujours tenus propres et,
de ne pas laisser traîner de pa--
pier. Appuyé par Omer Levac.

Il fut proposé par Agathe Lalon-
de et appuyé par Herman Lamou-
reux que tous les élèves parlent
un bon français au magasin, au.
téléphone, partout. !

Lucien Cusson exprima le voeu
que tôt en 1946, nos compatriotes
de l’Ouest canadien soient dotés
d’un réseau radiophonique fran-
çais si ardemment désiré.

Je profite de l'occasion, Oncle:
Jean pour vous donner le résul- |
tat de nos derniéres élections du!
21 novembre. |

Secrétaire: Lorraine Ouimet;
président, Maurice Laflamme; vi-
ce-président, Lucien Cusson; lére
conseillére, Clarisse Berlinguette;
2e conseillére, Agathe Lalonde; 3e
conseillère, Lucienne Larocque.
Au nom de la Section je vous

souhaite une Bonne et Heureuse
Année.

Lorraine Ouimet, sec.

PETITE POSTE
Faites lire à sos parents la

petite colonne intitulée: Au
Coin du feu... C’est une
lecture plus utile qu’agréable
comme se montrent les remê
des qui guérissent sûrement

Oncle Jean.
+.

Section Ed. Massicotte
"Faire revivre”
Si-Eugène, Ont.

Cher oncle Jean,
Nous vous envoyons le pro

gramme de notre assemblée du
7 décembre. Vous serez indul-
gent, car nous devons dire que
cette assemblée a été préparée et
organisée par les élèves eux-
mêmes.

Elle se déroula ainsi:
1—Prière.
2—Serment d'honneur à la pa-

trie.
3—Discours.
4—Rapport de la secrétaire.
5—Chant: “Vers l’autel de Ma-

rie”, par les filles.
6—Epellation, par la 6e an-

née.
7—Quand tu fais l’aumône.

Tvangile de Saint Mathieu chapi-
ire 6 2 à 5, par les garçons.
8—The Winter Time is Here

chanté par toute la classe,
9—Récitation: La petite maisor

de mon âme.
10—Récitation: Ecoute Enfant,

var Ruth Labonté.
11—Arithmétique:

fractions.
12—Causerie: Jésus Naturaliste

et les racines, par Odette Ca-
dieux, Denise Cadieux et Jacque-
ine Noël.
13—Chant: The Wood Fairies.
14—Questionnaire de la jeu-

nesse.
15—Chant: La Berceuse Slave.
16—Proposition:
Proposé par Raymond-Marie

Quesnel, appuyé par la classe, que
ies élèves fassent mieux leurs de-
voirs le soir.

Nous avons terminé notre pe-
‘te séance par le chant: O Ca-
nada.
Vos neveux et niéces de la Sec-

tion Edmond Massicotte, par,
Agathe LACERTE,

secrétaire.

revue en

 

Bonne Fête

Gagner, Dieudonné, 9 ans, Pain-Court,
Gauthier, Joseph, 13 ans, St-Bernardin.
Sarrazin, Pierrot, 30 ans, Alfred.
Lafreniére, Earl, 14 ans, Pembroke.
Villeneuve, Lionel, 14 ans, Cornwall
Labelle, Ella, 13 ans, Vel-Caté.
Pinsonneault, Simone, 14 sna, Pain-Courty
Perrier, Estelle, 11 ans, Matiawa.
Charron. Simonne, 7 ans. Sarsfield.
Lortel, André, 4 ans, Beaubarnois.

——

24 janvier 1946

Villeneuve, Laurence, 13 ans, Larocque.
Petitclerc, Carmen, 14 ans, Ottawa.
Pharand, Simone, 13 ans, Eastview.
Meunier, Pierrette, 10 ans, Ottawa.
Raymond, Jean-Paul, 12 ans. Blind-Riveæ
McCabe, Jean, 13 ans, Cornwall.
Presseau, Denise, 14 ans, Wrightville,
Meloche, Liliane, 10 ans, Espanola,

———

25 janvier 1946

Caron, Lucille, 10 ans, Pain-Court.
Lalonde, Rose-Marie, 11 ans. Belle-Riviére,
Pilon, Réginald, 14 ans, Blind-River.
Decoeur, Fernande, 12 ans, Glen-Robertson,
Boileau, Normand. 13 ans. Cornwall
Roberge, Hector, 7 ans, Verner.
Dupvris, Jacqueline, 12 ans, Casselman.

 =

RÉSOLVEZ CE
PROBLÈME DU DESSERT 

 

    
| Les TABLETTES- PRESURE

“JUNKET”’ convertissent le lait en
custardes à la présure déliciCuses,
faciles à digérer.
Légères et fraiches, rapides à préparer,
retenant la pleine valeur nutritive da
lait, les custardes à la présure prépa-
rées avec les TABLETTES-PRESURE
“JUNKET” constituent, vous le conse
taterez, une réponse exquise au
problème du dessert.

Demandez par lettre un
échantillon gratuit de
TABLETTES-PRESURE
“JUNKET"es le livre de

recettes.
“THR *JUNKET' FOLKS"
833 King SI. Wess,
Toronto, Can.
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BRICK BRADFORD par WILLIAM RITT et CLARENCE GRAY
 

Parmi ces arbres fruitiers
nous pouvons mous cacher

des semaines !

 

Arr,vos °°

Caps 199). Kang Saves Syma. bn . Wuskd gh envoi.

     

   

Mais je crains de devenir
malade d'une diète composée
uniquement de pommes !

 

 

mere

Sommes-nous près de l’entrée de
ia caverne de votre peuple, Pert?

 

Nous ne pouvons être loin --
mais, oh, Brick -- je ne sais
pas exactement dans quelle

direction !

  
ANNIE ROONEY lo petite orpheline
 

 

3 ———
Bonté, je vou
drais bien que La tite me)
Sinbad se dé--' tourne—

 

péche—

 

  

Sinbad — Sinbad
pilote un gros
B-29 — et ce n’est
qu’un petit gyro-
plane—

 
 

Ce ne peut être)

r

VIVAT!
=

)

 
 

 

VIVAT! SINBAD EST REVENU!

   

 

   

  

  
      
    

  

 

 

   

 

Regarde André!
puis l'ouvrir et descendre—

 

I! y a une fenêtre ici.

A

i: Al
| i cor ">

8 Sriy.
4— NTT ; ‘

 

 

TERRE!... C'est ¢n- I
‘

fin le pays'… Que

 

Je suis heureuse! 
   

    
Mandrake et Les gens di-connals Ia maison années.

 

Nar ques- dont vous
s parlez. Un

moter v pets plus loin
sur oeble

ge
 

     
  

    
qulNee —a Je pense qu’elle est ' Une malson déserte !

[ C libre. Elie est inha- cords, Mea-vous ben 3
= e n'avoir pasCertainement que je bitée depuis des 16, LTÉE (out ele P

Demain: L'HOMME ATTACHE

 

Hum .. je
Yoict 1e pneu pense que nous

» été changé nous tronvons
sans que j'en en face

d'un mystère

 

 
 

soma

 

 Sven itl

 

OUI!

 

 

par Fran STRIKER
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Si je

   ; | Vi
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Je crois qu'elle est trop petite, mais
tu peux essayer.

 

_—

*E CHEVALIER MASQUE
MSP IE Na =
FESSES=sesNO Nous allons voir toux les deux ce que ces deux 

  

 

hommes de service font.
les chevaux Frisé.

Selle

 

  
 

 

  

brancard.

Qu'est-ce qu’il A
| a, cet homme? £4

 

MARISE DUCLAU et sa famille

Le rescapé est débarqué sur un

Ce doit etre
une belle
histoire.

11 est le seul

survivant d’un
navire coulé,

  
 

 

 

PA PSE Lc RY

Nous avens
cache-cache
Duclau.  Sent

Je vais aller m'infor-

mer chez le commis-

saire… Il me dira tout

  

  

  

Attends une minute, Daniel.
vient — prends garde!

  

  
   

êt Î1 dit avoir entendu de la

musique... et qu'il a vu des sie

rènes… II n’y a rien à dire, à |

tmoins d'écrire un roman.

Quelqu’an |

 

 

ne

par *”- FALK et PHIL DAVIS J

 

 

par McEvoy et Striev|

  

Nous vous avons
cherché ces derniers

Jours, maintenant
c'est à votre ,

tour. .

vet”

  Maintenant eher-
. chez voire semper,
M. Duclau.

 
  

  
   
  

Mais laisse-moi Lelsaes-ia tran.3
qaille r le »
moment, papa,
veut dfre père,

vals préparer
e souper.

y <i
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RADIO — CINÉMA —MUSIQUE
 

 

il servit son pays comme pilote-
instructeur. Quant à la ravissante
blonde Lizabeth Scott, elle possè-
de une très belle voix, et tous les

 

4.

00— Nouvelles Radio-jonrns)
" 15 Causerie Causerie
10 30 Maitres « piano Piano
10 4 een neem
1 00 Fermeture Musique
1 15— RE

Midweek Recita)

Clary's Gazette

‘HC News
News Roundup
White Empire

Design for Melody News

 

 

le mercredi, 25 janvier, a 10 h.
15 du soir, parlera des oeuvres de
Jacques de Lacretelle, de l’Aca-
démie Française.

‘ _ A
v “ - | * »ser Ce soir CKCH CBF co CKCO Au microSur l'écran |<e*' j

Mercredi janvi . | #6 UV Aire de Vaiss Yvon l'Intrépide sn Mess Newscast Les programmes et les renseignementsMe , le 23 janvier 1946 [08Am Noioneat CBC News Sants Claus radiophoniques que nous publions nous
AU CARTIER 5 n. 30—Allap Ross Actualité 2rog Summary i. sont transmis osr les postes. S'il arrive
‘ ‘ 6h 4 Sammy Kaye Souper musical BH(. News Candlelight queoeProgrammepe passePaoohears

Th uw Un homme et. Un homme et. Out of Space Town Crier me te 0 lun re en
YOU CAME ALONG n 15—Dr Lambert Metrapot RA an air inexact le “Droit” n’en peut être tenu

Les cinéphiles feront ta connais n 30—Soirée can. Soirée can... C Gilbert Ellery Queen responsable.
A ; » 4a srhee 6 ap Fiancée tr -or idweek view

sance d’une nouvelle artiste, la jo- sn 00 Airs dopérette, Ceux qu'on aime Jolly Miller Jack Carson
lie Lizabeth Scott, dans le film: 5h: \5—Vaise Critique littéraire
“You came Along”. De plus, nous sn 59Disaues Victor {ei l'on ‘hante l'hrough the Years lreasure Trail

- , 3 : . , . .

y verrons Robert Cummings de, » h 0t—Radio-Carnbin Radio-Carabin Concert Haanting Hour M. René Ristelhueber, profes
retour à l'écran après une absen-, !" !* … ……  |seur +à l’Université de Montréal,

ce de deux ans, pendant lesquels) 5 4. mess Curtain Time The Shadow dans une causerie à Radio-Canada,,

h
h

h

h

h
h
hndirecteurs sont unanimes a recon-

naitre son grand talent. !
 ao   Orchestra CUT marrer

 

Trois pilotes en congé, Cum-
mings, Don DeFore et Charles
Drake, font la connaissance de
 

Lizabeth, alors que le gouverne-

 
ment américain l’a chargée de les  

  

Légère hausse du
volume d’affaires
Tandis que l’indice de la pro-

duction industrielle, au premier
examen, révèle une diminution au
cours du dernier mois de 1945,

piloter dans une tournée afin de, a
promouvoir un emprunt de guer- ih :
re. L'amour naît entre Cummings' ra #-.00007 J Morn Melodies
et Lizabeth et entraine des aven- ih ve Radio-journa] Restio-rournal CBC News Pers Serenade

_ . ; i Cru Jo Titures romanesques parfois pathé- 4n 0 New Mélodise Musical Marsh Newscast
tiques, parfois amusantes. %h 45- Prog mus. Tunes

Lizabeth s'étonne un jour de 9 VU Horloge musical Pul-pourri Breakfast Club Morning Med.a y nu da Cee March I'imtater l'empressement. avec le sh a - Les chansons “hil . Musical Sketches
uel Cummings est suivi partou - ae dle or ra, Sing as We

. . 4 les des Su choo) iet entouré de prévenance par ses! gp, voBRrates Gor teondes School of the Air Music Gon
deux camarades. Ceux-ci renmonce-| iv n 3v Mason Vie de famille Ethel Hobbes Newscast

y 2 . . An ibn 45 lietente éten our ui trayer Miscellaneousrontmême à leurs prérogatives | 11 h 00—Mason Grande Soeur Road o! Life Coffée Shop
auprès des femmes pour laisser le, « à 1» Meiuire Rancour Mét Raneaurt Master Musiciuns D'Artega Presents
champ libre à Cummings. Elle ap- |! iv {hansonnettes Troubadours poidiers Wife Exotic Moods

OS "n 4 avalcade ee i. ucy nton oveltiesprend alors que celui-ci est con 12 00— Interméde leunesse dorée BBC News Newscast
damné à ne vivre que quelques ; 12 15— Variétés Juelles aouv 1 Big Sister Farm Front
mois, à la suite de son service; 12 39-— Réveil rural veil rural arm Broadeas1 |Luncheon Mus{e

aérien, et de ce moment s’éveille| 1 00 Chansonnette Rue “rincipale JBC News C
en elle un sentiment a la fois d'a-' | 1, welles Fadionourna) Happy Gang Newscast

. | 4 s i. “mour et de renoncement qui as-| 1H 45—Le:virtuoses [Les virtuose [Radio Worg Révthmp Parade
sure au film les scènes les plus 2 0(—Extraits d'opéra Extraits d'opéra For Moderns Concert Hour
émouvantes 2 15 Musique légère Intermède Band Matinee Lance …

: . . ; Lo 2 30—Lettre a la... Lettre a Ia... Concert Master Bandwagon w
Le film est très bien traité et 2 45—Chansons Chansons Cee

joué avec une grande adresse par 3h 00-Music Ball Music Hall Womenof... Orgap Rhapsody
tous les interprètes. 3 30 [Intermêda mus Ch.-d’oe. en mus Pepper Young Newscast

2¢ film: Eve Knew Her Apples. 45 Mason ee ee Right to Happin. Lets Waltz
4 0... ve re SE, Minstrels
4
4
4

5
5

5
3

|
|

à comparer à novembre, indice :
du volume physique des affaires ‘
accuse une légère augmentation.
Les industries minières indiquent
une reprise pendant le dernier
mois dont les statistiques sont
disponibles. Les meyneries sont
légérement moins actives au cours
du dernier mois, Les salaisons,
en se fondant sur l’abbatage des
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16 Avis dedécès
30—Radio-collége
45— ...

   

 

     

Tea Time Tunes
For Parents oN
Modern Mua. Tropicana
Recital Terry and Pir. -
From Classics Melody
Songs for You Indian [rails

   
30—Nouvelles La bourse Robinson Family Men in Scarlet

’ 45 Romances A Yaffiche Downheat Supper Dance

6 uv Chansons Actualité Western Five Newscast
6 15Nouveles-CKCH Yvon l'Intrépide CBC News Candlelight
a 3U Musique “eyere 12> -curnai Prog Sumnar ee
6 45—Chansonnettes Au coin du fev HBC News Waltz Time
7 00— Up homme et... Un homme et... Scrapbook This is Canads
' 15- Maitres chanteurs Me: ropole oe Blackstone
7 30—Théatre l'héâtre Rythm musical Command Perf.
? 45— - eee Ces Gregory Clark Just for Fun
1 00— Wayne King Nos talents Radio Report. Fun Parade
8 15—Variétés oo covers
3 30— Que dirtez-vous? Faxi 13 Voice of Victor Foster Hewitt
3 45— “

, 09 00—Radio-Théâtre Radio-Théâtre Board of Trade Green Hornet
. >

| 9 30—- Ll J, Light op
soy #6 ; ver. ne =
La Wo Madu 1voona) Radio-journal “HC News Western Trails
! 10 h. 15~- Ecole des parents Ecole des parents News Roundup
10h 30 00e Fr Panorama { Ruddy Vallee
10 h. 45—Récital Récital eee-

In h 00 Fermeture Musique légère Drama News

| ‘tn 26— Crecente Histoire de la... Story of Music asso
trois principales catégories de bé- |

 tail. occupent une place moins
élevée. La production de froma-|
ge de fabrique accuse un gain
après les ajustements saisonniers,
tandis que la production du beur-
re, de crèmerie révèle un nou-
veau déclin,

 

Magazines perdus
par négligence

 

 

Aujourd'hui et demain

“YOU CAME ALONG"
avec Robert Cummings.

Lizabeth Scott, Don De Fore

aussi

“EVE KNEW HER APPLES"
avec Ann Miller, William Wright
— —

  

i Parce que les membres des
, forces armées néglgigent d’avertir

: nada, environ 7.000 livres de ma-
(gazines et de journaux doiveht
‘être détruits chaque semaine par
les autorités postales outre-mer.
Vu qu'il n'est pas pratique de

,renvoyer au Canada ces magazines
‘et revues qu'on ne peut livrer
| outre-mer, le service postal fail
|
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Dernière fois aujourd'hui —

“The Enchanted Cottage”

— AUSSI —

“Torrid Zone” 

 

  
JEUDI SEULEMENT

Un programme tout en français

 

 

 

, 2eFILM "

‘La Famille Duraton
avec

NOEL-NOEL — JULES BERRY   
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militaire est ainsi privé du périæ
dique auquel il s'est abonné, mais
qu’il s'ensuit du travail inutile et
l'occupation d'espace nécessaires
sur les naviggs.

Les  rapatriés, hommes et

M. Guy Frégault, également de
l’Université de Montréal, parlera
le vendredi, ler février, à 10 h.
15, de “La Fédération Française”,
de Jean de la Rochhe et de Jean
Gottmam-éditée à Montréal et d’un
ouvrage d'Octave Aubry ‘Le Se-
cond Empire”.
Pour l’écoute, le poste CKCH.

Récital de Jean Dansereau
M. Jean Dansereau, pianiste,

donnera un récital, à Radio-Cana-
da, le mercredi 23 janvier, à 10
h. 30 du soir. Il jouera des oeu-
vres de Beethoven, de Rachmani-
noff et de Chopin, à savoir:

Sonate opus 31 no 2 en ré mi-
neur, Allegro-Adagio-Allegretto de
Beethoven.

Prélude op. 23 no 10, en sol bé-
mol majeur, Prélude op. 32 no
11, en si majeur, Daisies, op. 38
no 3 en fa majeur de Rachmani-
noff.
Prélude op. 26 no 6 en mi mi-

neur et Impromptu op. 29 no 1
en la bémol majeur de Chopin.

Causeries sur la peinture

Mlle Iréne Legendre, peintre et
critique d’art, titulaire en 1945 du
Grand Prix de la Province de Que-
bec, pour les beaux-arts, donnera
une série de causeries à Radio-
Canada, à partir du mercredi, 3
janvier, à 10 h. 15 dy soir.

Les cing causeries qu'elle don-
nera portent les titres suivants:

lere “Les origines de la pein-
ture moderne”

2e ‘De l’'Impressionisme à la
Renaissance classique moderne”

3e ‘L’art actuel en France et
en Amérique”.

4e “La .peinture et les livres
d'enfants”

5e “Les dessins d'enfants”
Te+

Réapparition

prochaine de 
remarquer que non seulement le.

certains articles
| Avant longtemps, on verra réap-
paraitre sur les comptoirs de nos
divers magasins, des articles nom-
breux qui pendant la guerre ont
brillé par leur absence et c’est la
révision depuis longtemps prédite

 

Rosalyn Turek |
pianiste ce soir |
à Radio-Carabin |

——-
M. Paul Leduc a invité pour|

l'audition de Radio-Carabins du!
mercredi, 23 janvier, à 9 heures|
du soir, une artiste dont la criti-|
que aux Etats-Unis a consacré le i
talent. It s'agit ici d’une pianiste,|
Mlle f£«salyn Turek. |

Mlle Turek se fit connaître |
New-York en 1937 lors d'une série
de concerts d’oeuvres de Bach.
Plus tard, John Barbirelli l’invita
pour interpréter avec l'Orchestre
symphonique de New-York, le Con-
certo “Empereur” de Beethoven.
Mlle Turek se fit encore entendre
avec d’autres grands orchestres,
sous la direction de Dimitri Mi-:
tropoulos, de Vladimir Golsch-,
mann, de Hans Kindler et d'Eugè-:
ne Ormandy. C'est dire la brillan-|
te carrière que poursuit cette ar-
tiste que fera entendre à son tour;
Radio-Canada, le mercredi, 23.

Les carabiniers du Mont-Royal
prendront également part à Cara-
bins; il y aura des monologues,
des sketches comiques, le tout sous
la direction de M. Paul Leduc.
Pour l’écoute: CKCH, à 9 h. ce

soir. .

———=

Les Fusiliers

de «Sherbrooke
—

sur les placements

bal
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Contre une baisse

des taux d'intérêt

- 1

A l’assemblée annuelle de la:
compagnie Confederation Life, M.
C.-D. Devlin, gérant-général, rap--
porte que les affaires ont aug
menté de 431 millions de declares
a 621 millions, pendant les
derniéres années.
Tous les domaines de 2otte im-

portante compagnie oni progres-
sé, et le vice-président, M J.-K.

; Macdonald, dit que son chiffre
d’affaires a dépassé celui de tou
tes les compagnies canadiennes “DROIT AU BUT”

LONDRES, (retardé)—Le Sher-
brooke Fusiliers rentrera au Ca-
nada ces jours-ci à bord du “Lady
Rodney”. Cette unité de la 2e
brigade blindée qui représentait
dans nos forces armées la popu-
lation de langue anglaise de la
ville de Sherbrooke et des Can-
tons de l’Est. était outre-mer de-
puis novembre 1942. Débarquée
en Normandie le jour-J, elle a
fait les campagnes de France. de
Belgique. de Hollande et d’Alle-
magne et a l'honneur d'avoir été
le premier bataillon blindé cana-
dien à traverser le Rhin.

Très peu de ceux qui étaient
partis pour outre-mer avec le ba-
taillon, s'en reviennent avec lui,
la plupart ayant déjà été rapa-|
triés. Le présent effectif comote
des recrues de presque toutes les
parties du Canada. On en trouve
de Calgary, de Winnipes. d’Ed-
monton, de Hamilton. d’Oshawa,
de Montréal, de Québec et des
provinces maritimes.

Le commandant, qui n’a que
26 ans, le lieutenant-colonel S.-V.
Radlev-Walters. D.S.0.,, M.C.. est
lui-même de Québec. Le com-
mandant en second. le major M.-
H. Bateman, de Thetford-Mines,
et lui sont les deux seuls officiers
qui, avant participé à toutes ses
camoagnes sont rapatriés avec le
bataillon.

Sur la liste des officiers, notans
aussi les noms du capitaine hono-
raire J.-A.-P. Bouchard, chapelain
catholique, du capitaine J.-O.-A.
Pelletier, médecin de l'unité, et

d'assurance. |

M. V.-R. Smith, président de ia
Confederation Life, a présente le
74e rapport financier, et il pre
voit un “danger” dans l’atiitude
du gouvernement, qui tend a faire

! baisser les taux d’intérêt sur les
placements. Dans ce cas, il voit
la nécessité de garder un surplus
; assez considérable pour maintenir
‘les taux requis, sans pertes.

Il prétend que lorsque la chose
s’est produite, en 1930, la situa-
tion économique était tere. qu’il
faulait lle faire pour stimuler le

i commerce, mais aujourd'hui, tout
iest différent: un rabais des taux
| d'intérêt sur les placements, pous-
; se les hommes d’affaires à garder
| leurs crédits, avec la conséquence
que l'industrie est paralysée.
Le but du gouvernement, c'est

d'empêcher l'inflation, ce qui est
(très bien, mais M. Smith juge
tout de même, qu'en gardant ies
taux d'intérêt élevés, la produe-
tion sera stimulée.

, I croit aussi qu’en maintenant
les taxes élevées, le gouvernen.ent
peut nuire aux entreprises com-
merciales, ainsi qu'à l'emploi.

eetpem

‘Commentaires sur
les délibérations
des Nations-Unies
M. Louis-Philippe Picard, dépu-

té de Bellechasse aux Communes,
,commentera au poste du secteur

ii

à la mer au large de l'extrémité’ be et les autres furent écorchées.
sud de l'ile Kiou-siou. Toutes fu- L'avion tomba à environ cinquante
rent sauvées, mais une joueuse pieds d'un chaland de munitions
de tambours se fractura une jam-‘ et sombra en douze minutes.

 

 

six

du lieutenant J. Caron. de Mont | francais de Radio-Canada, les mer-du plafond des prix sur les dite |! femmes. sont priés d’aviser les cles importés qui permettra le re-
éditeurs dès leur retour au Ca-

| les éditeurs de leur retour au Ca- nada et de faire connaitre leur
présente adresse afin de recevoir
sans retard les publications aux

tour de ces marchandises. Le
Royaume-Uni et quinze autres na-
tions alliées pourront vendre des
marchandises a des prix basés sur

IRFRANCAIS,

‘quelles ils sont abonnés.
Les personnes qui ont abonné

des membres des forces armées
‘à des journaux ou magazines
peuvent aussi aider en ce sens en douane aujourd’hui ou après.
avisant les éditeurs de la nouvelle La nouvelle politique des prix
adresse du destinataire, qu’il soit , dui est maintenant en vigueur si-
rentré au pays ou soit changé de |@nifie que les manufacturiers au
poste outre-mer. Royaume-Uni et dans les autres

pays alliés concernés, ne seront
plus désormais en butte au pla-
{fond des prix canadiens.

Jusqu'à il y a quelques jours.
les plafonds des prix ont été si
bas qu’il fut impossible aux fabri-
han anglais d'exporter des mar- |

le coût courant de fabrication
plus une marge de profit raison-
inable et ceci s'applique aux mar-
| chandises entrées a des points de

 
——Ae em

RANGOON (Birmanie) (Reuter)
! — La premier congrès national de
; Birmanie de la “Ligue anti-fas-
ciste pourla liberté du peuple”, à
sa troisième réunion quotidienne
à la célèbre pagode de Shwedagon.
a adopté aujourd’hui une résolu-!
tion rejetant les projets économi- vente dans notre pays.
ques de sir Reginald Dorman Les rares articles da fabrication
Smith, gouverneur de la Birmanie., anglaise qui se sont vendus au Ca-
La résolution dit que ces projets ‘nada l'ont été grâce à des subsi-|
visent exclusivement à “rétablir les, des d'importation. Mais depuis:
intérêts étrangers”. Elle demande| quelques jours, les subsides sur
que la Birmanie soit reconstruite les importations ont été réduits à
selon les désirs du peuple. un nombre très limité d'articles et

. on s’attend que cette liste devien-
dra éventuellement plus courte en-
core,

Les gens se sont demandés hier
à la suite de la publication d'un
communiqué de la Commission
des prix sur le sujet ci-haut men-
tionné quels seraient les articles
trouvables en plus grande quan-
tité sur les comptoirs des maga-
sins par suite de cette nouvelle
politique. La Commission n’a pas
voulu spécifier ces articles.
Le gouvernement anglais défend

encore l’exportation de chaussures
et autres articles de cuir et en
conséquence ils n’apparaîtront pas
ici. D’autre part, ce sont là des
articles que nous trouvons en
quantité suffisante présentement
chez nos marchands.

On croit que la vaisselle anglai-
se de prix moyen arrivera en
quantité considérable ici.

D’autre part, les denrées, a quel-
ques exceptions près, ne seront
pas plus abondantes parce que les
pays d'Europe en ont eux-mêmes
grand besoin.

Les laines, cotons et autres tis-
sus anglais sont encore rares en
Grande-Bretagne mais on croit que
certains articles de luxe seront

 

chandises au Canada. car danscer-
tains cas, le prix de production
était plus élevé que le prix de
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THEATRE
AUJOURD'HUI

“THE PRIVATE LIFE OF
HENRY VIH”

avec Robert Donat, Merle Oberon
aussi

“ILL TAKE ROMANCE”
avee Grace Moore \
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Aujourd'hui dernier jour

= “FALL (N THE SADDLE"
svee John Wayne

aussi

“SHE'S A SWEET HEART”
avec Jane Darwell    
 

HORAIRE
CINEMA

DU

 

5 expédiés au Canada. On s'attendREINAATIQUE j également à un nombre croissant
dé ÉNSEHBLE CAPITOL — “Week-End at the |SUr le marché de cameras et au-

TOME: Waldorf”: 12 h.. t bh. 35, 4 h. 05. 6 b. 40, tres marchandises du genre.
9h 10 Des toiles fines en provenance
CENTRE — “Too Young to Know”; de l'Irlande du Nord et qui ont|

12 h., 1 h. 10, 3 h. 16, & h. 20, 7 h. 26,
9 h. 40. Dernière représentation à 9 h.

BLGIN ~ “Kiss and Tell”: |
3 h. 25, 5 h. 85 7 h. 45, 9 h. BO.

été recues en quantité assez bon-
ne ici devraient normalement étre
augmentées.

. i Les briquets. les pipes et d'au-
piére reviésentation a 9 b 18, | tres petits articles semblables pa-
REGENT “The House on 92nd raitront plus nombreux sur lesStreet”: 7 h. 05. 3 b. 15, 5 h. 20, 7 h. 80,| iens

# h 40. Dernière représentation à 9 b. | marchés canadiens.

CARTIER “You Came Alon "3,
12 h. 48, 8 h. 41, 6 h. 34, 9 kh. 27. “Eve
KnewHer Apples”: 2 h, 30, 5 h, 27,1

 t. 50.
Der-

 

 

LAURIER “Avocate d'Amour”:
1 h. 46, 8 h. 52, 8 h. 48, 7 h. 44, 9 h. 80.
RIDEAU — “The Enchanted Cottage”:

!

RIDEAU — “The Enchanted Comage”:
2 h 15 8 h. 30, 9 h, 45. “Torrid Zone”:
1h 49, 4 h. 53, & h. 10.

Take | 
 

’ MomancersEnr8h 06 “Private Themance” : ve .CHOPIN of Henry VIII6 bh. 30. 8 b. 0. Der. |
-‘Avg renrésentation à 8 h. 08

ja la de division.

réal. Ce sont les seuls officiers
de langue francaise.
Les décorés qui reviennent

avec l'unité sont, en plus du com-
mandant qui a mérité Ja Croix
militaire à Caen et le D.S.0. à
Falaise. le major J.-P. Brennan,
M.C.. de Montréal. le major C.C.
McLachlan, M. B. E, de Sher
brooke. le S.M.R. C.-L. Nicholson.
M.M.. de Halifax, le sergent R.-R.
Beardsley. M.M.…. et le sergent
A. T. P. Connell, M.M.

—Mobilisation—
Mobilisé en juin 1940 comme

unité d’infanterie. le Sherbrooke
Fusiliers quitta la ville de Sher-
brooke en mai 1941. Il se rendit
à Ottawa à pied d'où il partit pour
Terre-Neuve au mois d’août sui-
vant. Il y resta jusau'en février
1942. C'est alors qu'il fut trans-
formé en unité blindée et versé

Ramené au Ca-
nada. il fut cantonné à Debert

jusau‘en octobre 1942. En no-

vembre, il s'embarqua pour l'An-

gleterre avec la 4e division, pour

être versé en février 1943 à la

2¢ brigade blindée canadienne.|

I s’entraîna en vue de l'invasion

du continent dans le sud de l'An-

gleterre. au pays de Galles et

en Ecosse.
Le Sherbrooke Fusiliers débar-

aua en Normandie le jour-J avec
la 3e division. Les principales
batailles auxquelles il a pris nart
sont: Buron, Bretteville. Caen,
Falaise. Rouen, le passage de la

Seine. Trun, Anvers, Breda. Pop-

pel. Nimégue, Cléves, Calcar. Em-
merich, le passage du Rhin (il

fut comme nous l’avons dit plus

haut. le première -unité canadi-
enne à franchir ce fleuve), le pas-
sage de l’Yssel. Deventer. ete. La '
fin de la guerre le trouva à Fm-
den. TI resta en Allemagne jus-
qu'au 22 mai 1945. Puis il fut
cantonné en Hollande jusqu’au 15
décembre, alors qu'il fut ramené
en Angleterre pour être rapatrié.
Le Sherbrooke Fusiliers a une

 

+ devise francaise. “Droit au but”, |
dont il est fier.

-de son

menait de Corée au Japon tomba

i NONVEAU

; macien anjourd'hui — voyez avec quelle

; credis et vendredis de 6 h. 35
la 7 heures, a partir du 23 janvier,
‘les délibérations de l’Assemblée
| générale des Nations-Unies et les
; questions qui s’y rattachent.

Comme on le sait, M. Picard a
‘élé délégué préliminaire du Ca-
nada aux séances préliminaires de
l'assemblée qui cut lieu à Londres
l'automne dernier. C'est dire qu'il
possède tous les renseignements

| de première main. Les conversa-
tions qu'il a eues avec les hom-

| mes d’Etat qu'il a rencontrés à
Londres, ainsi que son expérience
parlementaire donneront à ses
;commentaires un caractère du
plus grand intérêt.

TROIS-RIVIERES (PC) — Ovi-
de Lesage, de La Tuque, est à
l'hôpital aujourd'hui après avoir  été gravement blessé hier dans un
accident d'automobile. La voitu-
re dans laquelle il se trouvait fit!
collision avec une autre conduite
par Maurice Matteau. sur la
grand'route de Shawinigan, à en-
viron douze milles de la ville.

* + +*
YOKOHAMA (PA) — Sharon

Rogers et les seize jeures filles
orchestre ont été recueil-
mer par des pêcheurs ja-
aujourd’hui après que
de transport qui les ra-

lies en
ponais
l'avion

Démangeaison de la peau
soulagée en 7 minutes
Votre peau compte à peu près 50 mile

lions de petits pures où se logent les
germes qui causent la démangenison, les
crevasses, le porrigo simili-cczéma, le pe
luge, les taches hrilantes de la peau, les
pustuls, Yimpétigo, la  démangaison des
piesls et autres affections de la peau. Le

traitement Nixoderm calme la
démangaison en T7 minutes et nide A avoir
raison des germes et contribuera prompte-
ment à vondre votre peau plus claire,
plus donce et plus attrayante. Si Nixo-
derm n'est pas entièrement aatisfaisante
gn remboursera au retour du paquet vide.
Procurez-vous Nixoderm chez votre phar-

 

promptitude il onère et romme vous pa-
rajssez mieux. L'offre d'essai avec rem-
boursement vous protège,

  

 

  

 

|    VOUSABATTRE
vr GB. t.  
     
 

antiacide laxatif et de la façon dont il
, aidera à vousréveiller frais et dispos. De
“ le Lait de Magnésie Phillips’ est reconnu par
ia science comme étant l'un des neutralisants

; Quiagissentle plusrapidementcontre l'excès
 d’acidité de l’estomac. Demandez le véri-
: table Leit de Magnésie Phillips’ au-
jourd'hui à votre pharmacien . ; .
rappelez-vous que

cela ne vous coûte que
2 Ë pouravoircequ'il

y a de meilleur
PADRICATION CANADIENNE

§ATI7431

ATRITII
Pour être soulagé de la lourdeur d'une façon
efficace et cependant remarquablement douce,
prenez de 2 à 4 cuillerées à soupe de Lait de
Magnésie Phillip’s avec de l'eau au coucher.
Vous serez émerveillé des résultats de cet
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Robes! Manteaux

Magasinez

Pas

de remboursement — Pas d’échanges — Pas de come

mandes postales ou téléphoniques. Soyezici à l’ouver-

ture des portes, jeudi matin.

Quantités limitées dans chaque groupe.

de bonne heure pour profiter du meilleur choix.

ROBES.
a PRIX 1.99

REG. 4.94. 5 PRIX . 2.47

. EG. 595. LV PRIX 2.97

EG. 7.95. 1p PRIX ue 3.97 7

1EG. 9.95. 15 PRIX 4.97

"EG. 12.95. 1; PRIX. 6.47

‘EG. 13.985 à 22.50. 6.97 * 11.25

MANTEAUX
I'weed, non-garnis.

Rég. 19.95. 15 prix. 9.97

Non-garnis.

Rég. 29.50. 1, prix. 14.75

Garnis de fourrures.

Rég. 29.50. 15 prix. 14.75

Cards de fourrures.

Rég. 55.00 à 139.50.

!, prix à

SEULEMENT 23 COSTUMES

*10
Manteaux de Fourrures
aux prix d'épargnes de janvier

$124
Coney rat musqué (lapin teint) $124

$168
_ Coney rat musqué (lapin teint) . $1 44

27.50 * 69.75
 

Couturières et tail-

leurs. Valant jusqu’à

$25. Tant qu’il y en   
 

Seal Logwood (lapin teint)

Seal électrique (lapin teint)

Seal électrique (lapin teint) .. $178 /

$384
rsDos de rat musqué .…

Dos de rat musqué .………ere

Seal électrique (lapin teint).

Avec garnitures de mouton de

Perse, écureuil brun et re-

$144 * $284narg argenté.
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, Parrain et marraine, M. et Mme Erne.t
Therrien, grands-parents; porteuse, Mme

Huit

 

Nouvelles
régionales

—_—

MANIWAKI (Qué) (D.N.C.)
—_

M. Donald Langevin, est hospitalisé à
Maniwaki, pour quelques jours.
Mme François Thérien, de Gracefield,

eit arrivé a Maniwaki, pour y faire un
séjour.

M. Wilfrid Jcanis, de Gatineau, Mills,
est retourné chez lui, aprés un séjour pas-
sé parmi nous.

Nos jeunes skieurs furent invités à un
souper d'amis, le soir de l'Epiphanie, Le
conseil du club les a ainsi groupés à la
salle Chénier, pour une représentation de
cinéma sur les sports, spécialement le ski.
Le tout se termina par une petite comé-
die qui fit bien rire. Le souper suivit, as-
saisonné d'entrain et de belle humeur.
M. Jim Randle, de Montréal, s'est gelé

les piede aux chantiers de la C.I.P. Il est
hospitalisé à Maniwaki.
Le jeune Robert Alie. de Chutes-Rouges,

est au milieu de nous, pour y passer quel-
ques jours.
Nos jeunes universitaires, collégiens et

cuuventines, tous revenus au foyer fami-
lial pour passer de joyeuses fêtes, sont re-
partis continuer leur année scolaire.

Jeudi dernier, les RR. PP. du Sacré-
Coeur ont reçu à leur table, les Pères
de la cure et de la Réserve, pour frater-
niser à l'occasion des fêtes.
Naissances.
M. et Mme Austin Teasdale (Pauline

Saumure) sont Jes heureux parents d'une
fille, baptisée sous les prénoms de Mar-
guerite-Marie-Anne. Parrain et marrai-
ne, M. Siméon Saumure et Mlle Emilienne
Saumure, oncle et tante de l'enfant,
M. et Mme Gérald Lafontaine (Noëlla

Langevin}, sont les heureux parents d'un
fils, baptisé sous les prénoms de Robert-
André. ‘Parrain et marraine, M. et Mme
Nicolas Langevin, grands.parents de l'en-
fant.

M. et Mme Adélard Ricndeau (Georget\e
Carière) sont les heureux parents d'une
fille, baytisée sous les prénoms de Marie-
Cécile-Agathe. Parrain et marraine, Gaé.
tan Fournel et Cécile Carrière, tante de
l'enfant.
Sépultures.
Le deux janvier, le R, P. Samuel Sau-

vageau présidait la cérémonie de sépulture
du jeune Jean-Louis Fournier, enfant de
M. John Fournier, de Maniwaki, décédéà à
l'hôpital St-Joseph, à l'âge de quatre ans
et dix mois.
Le sept janvier, le R. P. Curé chantait |

le service de Mme Joseph Cusson, née
Marie-Louise Mantha, décédée à Kabonga,
à l'âge de soixante-dix ans et cinq mois.

———-

 
VAL.GAGNE (Ont.) (D.N.C.)

--
Le R. P. Joseph Turcotte, de Fort-Simp-

som, ainsi que Je R. P. Armand Turcot-
te, de Richelieu, Qué, sont retournés à
leurs missions, après avoir passé les,
fêtes dane leur famille.
M. et Mme M. Coderre ont passé les fé-

tes chez des parents et amis à Ottawa. À
cette occasion, ils ont fêté leur 25e anni-
versaire de mariage, Une bourse consi-
dérabla leur fut offerte. Mme Coderre est
revenue parmi nous, depuis quelques jours
tandis que M. Coderre a repris son ou-
vrage à Chalk-River, Ont.
M. Réjean Guévrement, de Smuoth-Rock-

Falls. Ont. étudiant à l’école normale
de l'université d'Ottawa, & complété sa
semaine d'enseignement pratique, à l'é-
cole de MMlle Henriette Boutin.
Mme Joseph Lanthier, de Torunto, Ont.

était de passage chez ses parents, M. et
Mme . Sanecartier, dernièrement.
M. Laurent Semson est revenu parmi

nous, après’ avoir passé ses vacances des
fêtes à Montréal, Qué.

M. et Mme Philippe Fay, et M. et Mme
Napoléon Morin, de Timmins, Ont., ont vi. |
sité M. et Mme Edmond Perreault, |

 
I'vzeasion du jour de l'an.

M. et Mme Albert Lessard et M. Geor-
ges-Etienne Lessardè sont allés à Timmins
dernièrement.
=

ST.ANDRE-AVELLIN (Qué.)

i
-

Mlle Rolande Whissell, institutrice à.
l'éeols No 8 St-Joseph. vien tde recevoir
du conseil de l'instruction publique, par
l'entremise de M. J.-E, Deschâtelets, ins- |
pecteur, une prime de vingt dollars, pour |
succès dnas l'enseignement, pour l'annéei
1944-45.
Philippe Lockman est de retour chez sa

mère, après avoir passé trois ans et de-
mi, en Angleterre.

Henri, de Vancouver, Ralph, de l'armée
de St-Jean d'Iberville, Rita, d'Ottawa et
Stella. de Monträal. sont tous de passage
chez leur mère, Mme S. Lockman.

Philippe et Henry Lockman sont en vi-
site chez leur soeur, Mme R. Roberge, de
Granby.

(DN.C) |

—--~~

FASSETT (Qué) (D.N.C)
—

M. et Mme Aimé Martel sont heureux
d'annoncer la naissance de jumeaux, nés
el 15 janvier, et baptisés sous les prénoms
de Joseph-Gaston, parrain et marraine,
M. et Mme A. Boucher: Joseph-Paul-
Yvon, ayant pour parrain et marraine,
M. et Mme C. Gendron.

M. Armand Dutrissac en service actif
outre-mer depuis plus de quatre ans, est
de retour dans s afamille.
On annonce les fiançailles de Mlle Ali.

ce Lefaivre, fille de M. et Mme Edouard
Lefaivre à M. Wilfrid Campbell, tous deux
de cette parolsse.
Le 14 janvier dernier. avaient lieu en

notre église, les funérailles de M. John
Chalifoux. âgé de 74 ans, époux de feu
Fugénie Duchesneau. Il laisse dans le
deuil, un fils, Paul,; cinq filles: R. S.
François du Carmel, R. S. Céline-Eugénie,
toutes deux des RR. SS. Grises de la Croix,
Mme Vve L. Thomas, née Frangoise, et
Lina et Emma; une belle-fille, Mme Vve
E. Chalifoux ; et un petit-fils, Jean-Claude,
M. Odilon Boucher a été élu marguillier

dimanche dernier, remplaant M. Georges
Laviolette. sortant de charge.
Le soldat Romuald Lamer, des FMR,

de retour d'outre-mer, passe quelques jours
chez son frère, M. L. Lamer,
lp

RAMORE (ONT.) (D.N.C.)
———

RAMORE (Ont.) (D.N.C.) — Dimanche
le 30 décembre, un groupe d'amis se ren-
dait au presbytère, pour une fête-surprise,
en l'honneur de Mlle Rolande Leduc, à
l'occasion de son prochain mariage, Après
lecture d'une adresse, pur Mme René
Guertin, un magnifique service à thé en
argent, et un bouquet de corsage lui furent
présentés. Ensuite, Mme Joseph Bien-
venu,assistée de Mme R. Guertin, servit
un délicieux golter. Mle Leduc remerica
bien sincéreemnt, tous ses amis, par des
paroles très touchantes. Etaient présents,
M. le euré Félix Leduc, son oncle, MM,
et Mmes Jos, Bienvenu, Fernando Gauthier,
Jos, Ledue, Geo. Delves, René Guertin,
Nué Coutu, J.-L. Vallière, Lucien Cham-
pagne et M. Antonio Champagne et
d'autres donateurs qui n'ont pu se rendre,
MM. et Mme A. St-Aubin, Roméo Cham-
pagne, John Caty, J.-P. LaSalle, Charles
Messier, John Guertin, Henri Boucher,
Louis Trudel, Dr et Mme J.-M. LeBiond.

, Plus tard dans la soirée, un groupe de
jeunes, réunis chez M, et Mme R. Ville-
neuve. offrirent aussi leurs voeux, Ik
présentérent une jolie lampe de plancher
et un servic à dépecer. Tous les gens
* amusèrent ferme jusqu’à tard dans la
sotrée.

Mile Ledue demeurait au presbytère
uvre son oncle, M, le curé Teduc, depuis
une dizaine d'années. Elle était organiste
ct s'oceupait du choeur de chant. En
reconnajssance à tout son dévouement, nos
prières et nos meilleurs voeux dans la vei
conjugale l'accompagnent.

M. et Mme Adrien Leduc, née Adèle
Therrien, sont les heureux parents d'une
fille, née le 7 décembre et baptisée le 23,
sous les prénoms de Marie-Rose-Sylvla.

 
Lucien Saumur. tante,

M. André Hurtubise,, principal de l’école
du village, a passé les vaçances parmi
les siens, à Corbeil, Ont.
Mlle Aline Champagne, de NewLiskeard, a

passé quelques jours dans sa famille.
Mile Thérèse Robillard, étudiante à

l'école ménagère d'Amos, à passé éles wa.
cances dans sa famille.

M. T.. Bourcier est venu passer les fêtes
chez ses parents, M. et Mme Raoul Bour- :
crier,

M. Patrice Gosselin était de passage
chez M. R. Bourcier, dernièrement. ¥

M. Fernand Boileau et Mile J. Boileau.
de Matheson, ont visité M. et Mme J.N.
Cloutier, dimanche dernier.

M. Jean-Marie Champagne, étudiant au
collège Bourget, de Rigaud, & passé une
dizaine de jours chez ses parents, M. et
Mme Lucien Champagne.

Mile Laurette Bourcier a pasyé cing se-
maines ches M. et Mme Adria Leduc, a
South Porcuping,

Mlles Laurentia et Anita Robillard sont
retournées à Timmins. après une courte
visite dans leur famille.
MM. Jérôme et Daniel St-Audin, étu-

diants À l’université d'Ottawa, ont passé
leurs vacances chex leurs parents, M. et;
Mme A. St-Aubin.
M. et Mme J.-W. Tremblay ont passé

quetrues jours À Ramore.
Mlle Lucienne Bourcier visite se: pa.

rents de Timmins et Sonth-Pnarcupine,
Miles Madeleine et Rita Bienvenu, étu.,

diantes à l'académie Ste-Marie. de Hailey.
bury. on! paged leurs vacances ici,

Mile P. Leduc. de Timmins, était purmi
les siens, au jour de l'an.

 

Croyez-le ou non, le vrai héros dans cet incendie fut un chimpanzé!

En effet, le singe éveilla le propriétaire de cet immeuble en flammes,

qui habite de l’autre côté de la rue, et l’alarme sauva six familles

vivant dans l'édifice.
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ST-ONGE (ONT.) (D.N.C.)
, ——_.

ST-ONGE (Ont) (L.NU.» — Le nou-
É ‘ vel an à donné lieu à la visite de plusieurs

étrangers dans nos parages: M. cuis |
Séguin, de Cochrane. ches les familles |

Séguin et Bergeron: M. et Mme Aloysius |
Debonville, chez M.
M. et Mme Gérard Bélanger, d'Ottawa,

chez M. Eméril Brisson;
Hector Déguire,
M. et Mme Alfred Champagne et Mlle!
Fleurette Champagne, de Cornwall. chez! ;
M. et Mme Alert Bergeron: M. et Mme!
Richard Marleau, de
M. et Mme Joseph Bergeron.

à Cornwall.

à Montréal. durant ls quinzaine de Noël.

Altred et‘ Léo Tessier, de Cornwall, ont
visité Mme Onéime Tessier. au jour de

l'an.

Paul, Emile et Marcel Tessier, - Miles Fer-
nande et Thérèse Tessier, d'Ottawa, ont

visité M. et Mme Olida Tessier.

chesne,
Tessier. M.
Cornwall, ont visité M. et Mme Olida

Tessier.

|

|
Louis |

Joseph Debonville:

 

M. et Mme
de Russell, ainsi que |

 

Casselmen, chen |

 

M. ct Mme Napoléon Lanois sont allés i

M. et Mme Henri Brasseur sont allé

Mile Béatrice Tessier, MM. et Mmes

M. et Mme S. Tessier, MM. Rodolphe,

Mme Eva Duchesne, Mlle imone Du-
MM. Edouard Duchesne, Albert

et Mme Laurent Tessier, de

 

 

VAL-COTE (ONT. (D.N.C))
——

VAL-COTE (Ont.) (D.N.C.) — Le 29 dé-
¢ mbre, il y eut une magnifique soirée de
famille, préparée avec beaucoup de succés
par M. le curé L.-M. Sylvain, Mme Mer-
cure et Mle Fernand Pelletier qui passe
ses vacances au milieu de nous, En voici
le programme:— !—Orchestre. 2—Choeur
de chant. 3—Monologue par Julien Mer-
cure: Le pain d’habitant, 4—Noël des
trois petits enfants, chant ~~mimé.
5-- Musique. 6-—Une nuit de Noël, pièce
comique par Julien Mercure, Victor La-
montagne et René Charlebois. T—La der-
nière bâche, par Gérald Charlebois et Gé-
rard Leroux, 8—Récitation: Lettre au
Petit Jésus, par Monique Lamontagne.
9--Bcile scène jouée par plusieurs petits
enfants: La ronde du Petit Jésus. 10—Lé-
gende de St Nicolas. 11—Les étrennes du
Petit Jésus, 12—Chant: Les Bergéres.
13—Chant mimé: Les flots bleus. 14—Piéce
comique, Nicolas, par Mme A, Mercure,
Myrelle Bloom et Julien Mercure.
15—Chant: Le songe de Noël. 16-—Tableau
vivant représentant la distribution de ca-
deaux par le père Noël, il y eut feu de
Bengale. Pour clore la soirée, il y eut
un bon réveillon préparée par les dames
du village, ensuite M. le curé, l'abbé L.-M.
Sylvain, remercia ses paroissiens et tous
les organisateurs de nos fêtes.

Commission scolaire:

A leur assemblée annuelle, les contri-
"'iables ont élu comme président M. M.
Brisson pour remplacer M. A. Mercure
oui avait démissionné et M. Liguori Laa-
chance comme nouveau commissaire et
M, J.-B. Lévesque a été réélu.

Va-et-vient :

3 et Mme Lucien Saulnier et leur
bébé, de Timmins, ont passé le jour de
Noël chez M. et Mme Percy Bloom,

M. Percy Bloom était de passage à
Timmins, par affaires.

Mile Gertrude Lévesque, de Norembéga,
et Lorette Lévesque, de Cochrane, ont
passé ls fêtes chez leurs parents, M. et
Mme J.B. Lévesque.
M. et Mme Joseph Villemaire et leurs

enfants, Roland et Robert, d'Opasatiks,
ont passé le jour de l'an chez M. et Mme
A. Mercure.
M. et Mme Clément Larochelle et leurs

enfants sont allés visiter leurs parents,
à Mattice, au jour de Yan. :

Mlle Hallé, de Hearst, était de passage
au presbytère, ces jours derneirs.
M. Hervé Drouin, soldat stationné à

Toronto, à passé Noël chez ses parents.
M. et Mme Albert Pinard, de Timmins,

ainsi que Mme Gérard Poulin ont passé
le jour de l'an chez M. et Mme Odilon
Drouin.
Le Rév. Père Labarre est retourné à

Québec après avoir passé deux semaines
au presbytère. ;

Mile Monique Couture est partie pour
Québec, visiter des parents et amis.
ee

VARS (Ont.) (D.N.C.)
——

M. et Mme Albini Chartrand. de Sud-

bury ont visité M. et Mme Calixte Char-
trand & l'occasion des fêtes.
MM. Edgar Bergeron, Damase Savage

et Gaétan Bergeron, sont retournés tra-

vailler dans le nord ontarien, le sept jan-

vier,

Récemment, Mme Aldéna Roy a passé
quelques jours, chez M. et Mme Alcide
Res.

M. et Mme Roland Sicotte nous ont quit.
tés pour aller demeurer à Bearbrook. M.
Sicotte à vendu sa fromagerie, et a fait
l'acquisition d’une fromagerie et d’un ma-
£asin près de Leonard.

Mlle Jacqueline Lefebvre est revenue
d'une visite de deux semaines, à Ber-
wick et Crysler, chez son père et sa soeur.
M. et Mme Raymond Beehler, de Cry-

sler, ont rendu visite 2 M. et Mme Anto-
nio Ménard, la semaine dernière.

Mlle Edna Lefebvre et M. Lécnard Le-
febvre, de Berwick. ont visité leurs grands-
parents, M. et Mme Eusèbe Bergeron, au
jour de l'an.

SULLIVAN. Abitibi (Qué.) (D.N.C.)
——_

Le 3 janvier, est décédée à sa demeure,
après une longue maladie, à l'âge de 54

ans et quelques mois. Mme Georges St-De-
nis. Elle laisse pour la pleurer, outre son
époux, une fille, Thérèse, un garçon, Jean-
Mare: cinq soeurs: Mme A. Fréchette, née
Léontine, Mme Arthur Daignault, née
Bertha, Mlles Luména, Antoinette et Al-
phonsine, toutes de Montréal, aussi un
frère, Joseph Roy, de St-Jean d'Iberville.

Les funérailles ont eu lieu le 7 janvier,
en l’église St-Bernard, Sullivans
M. l'abbé Quénneville, curé de la pa-

roissc, chanta le service. L'inhumation eut
lieu au cimetière de Val d'Or.

Mariages

Le premier mariage de la nouvelle an-
née fut célébré le 8 au matin, alors que
Raoul Pépin, fils de M. et Mme Conrad
Pépin, de Belcourt, épousait Mlle Aline
St-Laurent, fille de M. et Mme Albert
St-Laurent, de Sullivan. Le nouveau cou-
ple habitera Belcourt.

Jeudi matin. dans l'église St-Bernard,
Sullivan, M. Roger Filiatrault épousait
Mlle Elodie Mercier, de Sullivan. Les nou-
veaux mariés habiteront ici.

Naissance

A M. et Mme Ronald Bevard cst né un
garçon le T7 janvier, baptisé le 10, sous
les prénoms de Joseph-Ronald-Gilles. Le
parrain et la marraine furent M. et Mme
Bélonie Bévard. grands-parents de l'enfant.

RHUMES
Soulagez-les sans
drogues internes, Fric-
tionnezla gorge,la poi~
trine et le dos avec du
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UN Bainde(Baus

Dué ‘

Vous senfez-vous fatiguée? Alors,
prenez un reposant bain au
Palmolive. Que vous préfériez
un bain, la revigorante chute d eau
d'une douche ou un lavage partiel
au lavabo, vous constaterez que
Palmolive calme les nerfs, assouplit
les muscles, engendre une sensation
de fraîcheur et de confort.

Le pain géant de Palmolive vous
procurera un fort vo'ume de mousse
épaisse et crémeuse aui redonne à |.
la peau sa beauté rt son éclat, car ||
le Palmolive est un composé |!

 
d'huiles de palme et d'olive, deux
éléments naturels qui assurent un
traitement idéal de la peau.
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* Modele Birks — avec diamants d’une
£ qualité traditionnelle et plus brillants. Mon-
S tés sur or naturel de 14 carats avec griffes ie

d’or blanc de 18 carats. © €
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Un dispositif dans le genre

désir de boire du thé on

Un Produit de General Foods 
 

Mais ce ne serait pas très pratique !

//

17,50
4 Na '

IF. 2 Manières
d’y Renoncer

e Les nuits blanches vous

avertissent-clles de cesser

de boire du thé et du
café? Une de vos amies

ne vous a-t-elle pas dit
combien elle se sentait

mieux depuis qu’elle avait

abandonné la caféine?
Redoutez-vous d’en faire

autant?

La Manière Difficile

de celui-

ci serait un moyen de briser votre

du café.

votre digestion.

Facile à préparer. Faites le Postum directement dans la Lasse, en y ajoutant
simplement de l’eau bouillante ou dun lait chaud. Coûte moins de 1g la tasse.

 

La Manière Postum

Buvez du Postum à la place! C’est
‘un si bon moyen. Goût délicieux,

aromeréconfortant Et pas une trace

de caféine ou de tonte autre drogue
pouvant détraquer vos nerfs ov   

PIF    
=este

  
 

 

 

Heures du magasin: 9.30 a.m. à 6 p.m.

Fermé à ! p.m., les mercredis.

Au rayon des tout-petitsseuième étose
Robes pour foutes-petites
fères, vous aurez besoin de plusieurs de ces jolies

:obes de spun rayonne pour la toute-petite. Enco-

lures rondes et carrées, jupes amples, unies et

imprimées. Teintes: or, aqua et bleu royal

Tailles 3-6x.

2.95
Vêtements pour fillettes chez Freiman, deuxième étage

Costumes d'hiver de 3 pièces
Costumes d’hiver de tissu couverture de qualité

épaisse. Gilet chaudement doublé de tissu kasha,

slacks durables. Coquet bonnet hollandais pour

agrémenter le tout. Teintes: royal, vert, brun.

écarlate. Tailles 4 à 6x.

: 9.95
Vêtements pour fillettes chez Freiman, deuxième étage

  Magasindu

Culottes

d'entrainement

29-
Mères, voyez ces culottes blanches d’entraine-
ment, très pratiques. Attrayante élastique ronde
à la taille. Attrayante bande étroite aux jambes,
gousset double pour plus de durée. Une apprécia-
ble occasion. Tailles 2-4. Chacune,

Magasin du sous-sol chez Freiman

Costumes de nuit

pour enfants

89:
Confortables costumes de nuit doublés de coton
duveteux. Se boutonnant au dos, et siège tom-
bant. Manches longues pour assurer un sommeil
confortable aux enfants. Bleus, roses. Tailles 2-6,

Magasin du sous-sol chez Freiman

Ensembles de costumes,

de manteaux d'hiver pour enfants

388
Mères, voici une alléchante occasion! Ecoulement
de costumes d'hiver d’une, de deux et trois pièces.
Costumes d'hiver et ensembles de manteaux, de
frieze et chinchilla de coton chauds, avec doublure
de kasha souple. Devants à boutons et glissière.
Ceintures en pareil, poches spacieuses. Casques
épais pour garçonnets et jolis bonnets pointus
pour fillettes. Teintes: rose, bleu, vert, beige, brun,
marine, gris et rose, Tailles 1-4.

Magasin du sous-sol chez Freiman

Paletots

pour garçonnets

488
Paletots de frieze bleu marine durables pour gars
çonnets. Modèle à devant droit, manches raglan,
et poches crevées. Doublure de flanellette épaisse
pour plus de confort. Tailles 28-31,

Magasin du sous-sol chez Freiman

 

sous-solchezFreiman

TenmeTeRS

Robes pour bébés
Chambrai de qualité de choix, tel est le tissu de

ces attrayantes robes pour bébés. Encolure ronde

unie et jolie empiècement froncé. Teintes tamis

sées: Bleu poudre, rose, aqua. Tailles 6 mois à

1.95
Vêtements poux fillettes chez Freiman, deuxième étage

Robes pour toutes-petites :
Coquettes petites robes de ‘dimity”, taille froncée,

garnies de dentelle, plissé aux épaules. Manches

courtes, s’attachant au dos. Joli dessin fleuri rose

et bleu sur fond blanc. Tailles 1 à 3. Rég. 2.85.

Maintenant,

1.49
Vêtements pour fillettes chez Freiman, deuxième étage

 

Bas de travail

pour hommes

59:
Messieurs, vous voudrez avoir plusieurs palres de

ces bas tout laine épais. Sous-types. Gris, bleus,

Pointures 11. La paire,

Magasin du sous-sol chez Freiman

Bouffantes de coton

pourfillettes

42-
Bouffantes de coton marine, confortables, avee

attrayante élastique tout autour de la taille. Bas

à côtes pour plus de confort. Tailles 2, 6, 8, 10.

Magasin du sous-sol chez Freiman

Casquettes de ski

53:
Aubaines pour skieurs! Casquettes de ski de fige

nellette de qualité épaisse, casques avec visière,

cache-oreilles et chaudement doublées. Teintes:

rouge, bleu royal, et vin. Pointures 615 - 7.

Magasin du sous-sol chez Freiman

Capuchons Crusader

49-
Nouveaux capuchons crusader! Juste a temps pour

le ski, et la rue. Faits de rayonne brossée double

pour plus de confort. Teintes: noir, vin, bleu,
brun, blanc, marine et or.

Magasin dv sous-sol chez Freiman
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Funérailles de

M. B. Bourgeois,
ancien combattant
CHELMSFORD (Ont) —(D.N.

C.) — Des funérailles imposantes
eurent lieu en l'église paroissiale
samedi. à 9 heures, pour B. Berch-
mans Bourgeois, citoyen bien con-
nu de Chelmsford, et vétéran de
la deuxième Grande Guerre. M.
Bourgeois, âgé de 31 ans, était né
à Chelmsford, et avait fait ses|
études à l’école du village. Il s'é-
tait enrôlé en 1940, et passa cing
années dans l’armée canadienne.
Il revint d'outre-mer en septem-
bre 1945. Des dépêches militaires!

 
canadiennes ont, dans le passé,
mentionné le nom de M. Bour-|
geois, relativement au creusage.

 

  
Maux d'estomac et de foie \

soulagés par le a
TONIQUE: LAXATIF & AMERS|
Pas d'appétit ? Maux de tête, bilieux, indiges-

tion ? Si causé par constipation, ayez confiance,

prenez les Herbes indigènes de Bliss. Tonique:
LAXATIF ET AMERS. Huit ingrédients

d'origine végétale assurent ses 4 ACTIONS—

(1) favorite l'élimination des reins, des intestins,

(2) tonifie: appétit, estomac, (3) stimule: flux

biliaire, nide à la digestion, (4) aide À éviter je
gaz. $1.00, 50¢. 25¢. Pharmacies, (TABLET TES)

HERBES INDIGENES DE BLISS'

  

| geois.

d. la forteresse de Gibraltar, ou
on l'avait assigné avec les ingé-
nieurs et perforateurs canadiens.
Il fut licencié de l'armée en dé-
cembre 1945, Depuis quelques se-
maines, il se trouvait à Rouyn,
Qué, avec son frère, Larry Bour-

C'est ici que M. Bourgeois
est mort après une très courte
maladie.

Le service funèbre fut chanté
par M. l'abbé Jacques Michaud,
vicaire de la paroisse, assisté de
MM. les abbés Laurent Villeneu-
ve, de Sudbury, et L. Séguin,
curé de la paroisse, comme dia-
cre et sousdiacre, respectivement.

M. Roland-M. Groulx, profes
seur de musique aux écoles sépa-
rées de Sudbury, et ancien insti-
tuteur de Berchmans, à Chelms-
ford, touchait l’orgue. et chanta
un cantique intitulé, “O Ciel”.

La bière était mortée par six
compagnons d’armes du défunt:
les soldats Armand Bossé, Roger

| Blais, Aurèle Bélanger, Félix
Charron, Jack Delorme, Basil
White, Philippe Berthiaume et
Emile Vaillancourt.

On remarquait dans la nef, des
amis et des parents venus de
Rouyn, Qué, Sudbury, Levack,
Blezard, Hanmer et Détroit, Mich.

La Ligue du Sacré-Coeur était
représentée par le président de  

Un membre de la légion‘ cana
dienne de Sudbury joua le clai
ron, pendant que les porteurs
étaient à l'attention, à la fin du
Libéra.

M. Bourgeois laisse dans le
deuil: sa mère, Mme Vital Bour-
geois, de Chelmsford, un frère,
Larry Bourgeois, de Rouyn, Qué,
trois soeurs, Mmes Eugène Cas
tonguay et Auréle Blais, de
Chelmsford, et Mme Otto Racette,
de Détroit, Mich Tous les mem-
bres de la famille étaient pré-
sents aux funérailles.

L’enterrement se fit au cime-
tième de la paroisse. M. l'abbé
Laurent Villeneuve, vicaire de la
paroisse St-Jean-Brébeuf, de Sud-
bury, récita les dernières prières
au cimetière. L’a'bé Villeneuve
est un camarade d’école de Berch-
mans,

La famille recut de nombreux
témoignages de condoléances, bou-
quets spirituels, messes, fleurs et
couronnes.

———_—

James Fraser tué

par une automobile
KIRKLAND-LAKE, (Ont.) (D.

la ligue, M. Victor Bélanger, et, N.C.) — James Fraser, âgé de 65
MM. Daniel Devost, H. Alie, E.| ans, fut tué instantanément, lors-
Déquanne, E. Montpellier, Lomer| qu'il fut frappé par une automo-
Vailiancourt et Claude Sauvé. bile, sur la route de Dane, à  

quelques mille. de KirklandLake = Rien ne peut mieux donner l'idée | de si haute teneur qu’en l’espace
vendredi, vers 6 heures du soir
M. Fraser marchait dans le che
min, lorsqu'un auto survint. Le
chauffeur, aveuglé par les phares
d’'an camion allant en sens oppo
sé, et par la poudrerie, ne put
voir le piéton d'une assez grande
distance pour pouvoir l'éviter.
L'auto frappa M. Fraser et le tua
instantanément. M. Fraser était
résident de Dane, depuis “3 ans.

Il laisse dans le deuil, outre
son épouse, un fils, Ted, une fil
le, Mme Joan Legault, de Toron
to, et un frère, Hu, de Dane.
La sûreté munciipale a annoncé

qu'aucune charge ne serait faite
contre le chauffeur de l’automo-
bile.
—

Grande activité
de la “Quemont
Mining Corp.”
ROUYN (D.N.C.) — En com-

pagnie de M. R.-G. Demorest, en-
trepreneur en forage au diamant,
et de M. N.-E. Larivirière, dé-
puté du Témiscamingue à la Lé-
sislature provinciale, le corres
pondant du “Droit” s’est rendu
cette semaine sur la propriété de

 

de l'activité qui règne présente-
ment dans l’industrie minière
qu'une visite sur ces lieux, Et
cela, même si, à cause de la tem
vérature d'environ 40 degrés sous
zéro, on est obligé de faire la
visite courte pour ne pas geler
tout rond.

C’est un tableau assez singulier
que le forage à diamant sur le.
terrain de la “Quemont”.. Les!
principales découvertes de cette :
mine ont été faites sous les eaux
du lac Tremoy qui sépare les vil
les de Rouyn et de Noranda. Aus
si le forage au diamant s’y fait
il surtout pendant l'hiver, car, en
été, il serait trop dispendieux,
étant donné qu’il faudrait pren-
dre les moyens de vider certaines
parties du lac pour y installer
les foreuses. En hiver, on s'ins-
talle tout simplement sur la gla
ce. On y voit actuellement, dans
un espace d'environ trois cents ‘
pieds carrés, six foreuses à l’ou- |
vrage. En arrivant sur les lieux,
le “profane”. qui voit les abris
de fortune dans lesquels travail-
lent les foreurs pour se protéger
du froid, pourrait être porté à
croire qu’il s’agit là de pêcheurs
s’essavant à la pêche miv-onlause
sous la glace. A la vérité, il ne
se tromperait guère. car c’est
nresque une “pêche miraculeuse”
qu'ont faite en cet endroit les

'
’

“Quemont Mining 'Corporation”. | foreurs en découvrant du minérai

d'environ un an le stock de la
Quemont est passé d’une quin-
zaine de cents la part à au-dela
de vingt dollars aujourd'hui. Que-
mont est situé à côté de la mine
Noranda qui fait elle-même des
travaux de forage sous le lac,
ayant présentement deux foreu-
ses en exvloration à quelques
centaines de pieds des foreuses
de Quemont. L'entrepréheur De-

: morest a déclaré que, selon lui.
“est probablement la nremière
fois dans l’histoire de l’industrie

| minière de la province de Qué
hee. au'il y a tant de foreuses au
travail dans un espace de terrain
~ussj restreint. Les citoyens des
#lles de Rouvn-Noranda peuvent
‘aillenrs se rendre compte par
eux-mêmes de l'importance oue
semblent attacher les promotenrs
de l'industrie minière au fand du
lac Tremoy. En nleine ville. ins-
te en face de l’hônital Vouville.
la “Bacçamac Mines Ltd, vient
ainsi d'installer ure foreuse qui
‘-aväille sous la glace du lac et
il est question aue d'autres fo
reuses s’y installent dans quel
ques jours.

M. R.-G. Demorest. de Demo
rest Drilling Co. a dit an repre.
sentant du “Droit” que bréser
‘sement, dans la région minière
lu nord-ouest québecois. il doit
v avoir au bas mot denx cents

| foreuses au diamant aui travail
lent jour et nuit. C’est à son

t avis un fait sans précédent. Les
travaux qu'il a entrepris pour le
compte de la “Quemont Minins
Corporation” lui permettent de
donner de l'ouvrage à une ein
quantaine d'hommes. Cela seul
donne une bonne idée du nom-
bre d'hommes qui peuvent être
embauchés dans la forage à dia-
mant. M. Demorest est un hom
me de très grande expérience
dans ce genre detravail, Pendant
la guerre. il fit partie de l'ar
mée, et c’est lui qui dirigea cer.
tains travaux de forage néces

; saires à la défense du roc de
Gibraltar.

etl

Nos exportations

sont la baisse
.La valeur globale des exporta-
ons de produits canadiens au

1 
  

LAXATIF
Tout-VEGETAL
Effet Sur. Agrean:

    

 

| |

Neuf: +.
Se

cours de l’année 1945 décline de
8.4 p.c., comparativement au m.xe
mum historique atteint l’annèo
précédente, le total étant $3,218,
339,000 contre $3,439,953,000, d’a
près les chiffres publiés par le
Bureau fédéral de la statistique.
Le mouvement d'exportation de
matériel de guerre diminue brus-
quement, la valeur des marchane
dises de cette catégorie tombant
de $1,555,157,000 en 1944 i $1,161,

977.000 en 1945, reduction de

25.3 p.c. Par contre l'exportation
des denrées de paix augmente de

$1,884,796,000 en 1944 à $2,057,

233,000, voir 9,1 p.c.

ren

QUEBEC (PC) — Fernand Ma-
rin, avocat, est décédé en fin de
semaine, à l’âge de trente-six ans

’

 

 

Dégagez-vous la téte
Dégagez les na-
tines embartas-
sées...soulngez
les membranes
enflammeées..te-
spirez plus libre-
ment…employez
Mentholatum.
Pots ettubes 30c.

v-ur

MENTHOLATUM
rocantortet tout tes jours

 

    

 

     

 

  

  

    

   

     

 
 

 

 

 

Heures d'affaires : 9.30 a.m. à 6 p.m. — fermé 1 p.m. mer credis

ROBES ET COSTUMES
Freiman, 3e étage

OCCASIONS UNIQUES...

DERNIERES MODES...

Genres Tailleurs et de Toilette...

Alléchantes épar

solder à la moitié de leur p

Beaux crêpes rayonne.. .

combinaisons de taffetas . . -
tes, aussi!

velours . .

gnes en robes et costumes de la grande vogue, pour

rix régulier. Une profusion de tailles for-

satins rayonne lustrés . . . riches

lainages de qualité . . . fail-

parat dans les teintes préférées: noir,

les! Genres tailleurs et d'ap

brun, bleu, vert, or, beige, gris,

jeunesfilles, 12 à 20; pour dames,

1 MANTEAU
rég. 95.00

maintenant .… srassrauvens

14 COSTUMES
rég. 89.50

maintenant cossasoranto

3 COSTUMES
rég. 85.00

maintenant

6 COSTUMES
rég. 79.50

maintenant vusossespete

9 COSTUMES
rég. 65.00

maintenant .......oe

95 ROBES
rég. 29.50

maintenant

47.50

44.75

pourpre, fuschia, rouge.

70 ROBES
rég. 25.00

maintenant

10 ROBES
rég. 50.50

25 ROBES
rég. 49.50

maintenant42.50

15 ROBES
rég. 45.00

39.75 maintenant

30 ROBES
rég. 39.50

32.50

50 ROBES
rég. 35.00

14.75

Salon des modes chez Freiman, deuxième étage.

pe

maintenant …

maintenant .…….……….--

maintenant

Tailles pour

38 à 44; demi-tailles, 1812-22/2,

12.50

suscancrca0e00

22.50

19.75

srecsonuauthatoope

LE
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. Regards sur 1946
Que sera pour les cultivateurs l’année 1946 ? Qu’appor-

tera chacun des jours qui marqueront le temps ? Il faut
de toute évidehice admettre que l’an dernier fut favorable
à la classe agricole. Certes les récoltes ne donnèrent pas les
résultats attendus mais les prix compensèrent un peu pour

tout cela.
ActuekMement, l'année s’annonce prospère pour le cul-

tivateur. Notre ministre fédéral de l'Agriculture est pré-
sentement en Angleterre où il espère bien renouveler les im-

portants contrats relatifs à l’achat de produits agricoles ca-

nadiens. Les objectifs fixés pour la production agricole par

les autorités gouvernementales ne diffèrent guère de ceux

des années de guerre. En somme, il est à croire que d'ici

quelques années il n’y aura aucun danger de surproduction

agricole. Les cultivateurs se doivent de profiter de ces temps
de prospérité pour amasser les finances nécessaires pour
traverser les moments critiques, les périodes de crises sévères.

Il serait à propos de rappeler aux agriculteurs qu’ils

doivent chercher à conduire leur entreprise familiale sui-
vant les normes d’une saine économie. Surtout, il faut que
chaque département de la ferme soit administré sagement,
c’est-à-dire avec des frais minimes d’opérations. Prenons,
comme exemple, l’aviculture. Aujourd'hui, les oeufs se ven-

dent à un bon prix: lorsque nos contrats avec la Grande-

Bretagne seront révolus, il va sans dire que le marché va
faiblir. Alors seulement, continueront & opérer les avicul-
teurs dont le poulailler est d’administration économique.

Je crois qu’on peut espérer pour 1946 des jours pros-
pères et des débouchés faciles pour les produits agricoles.
Tout cela n'empêche pas le cultivateur de s'occuper de ses
affaires, Un des premiers devoirs du rural franco-ontarien,
c’est de s’unir, de se grouper et de former une association
nombreuse parce qu’ainsi elle sera forte et fera entendre|

sa voix de telle façon à être écoutée. L'Union des Cultiva-
teurs franco-ontariens travaille depuis nombre d’années pour
défendre les intérêts du cultivateur; elle a créé plusieurs
services: Service de Propagande, Service de Librairie, Ser-
vice d’Etablissement: Service Coopératif; elle a mis sur pied
une coopérative centrale; elle a organisé maintes coopérati-
ves agricoles, laitières et avicoles; elle a défendu les intérêts
professionnels sur tous les terrains; elle a publié un bulle-
tin mensuel, “La Terre ontarienne”. Pour 1946, elle prétend
doubler ses services et procurer aux cultivateurs des avan-
tages intéressants.
ciale, organisé une retraite fermée et aidé à l'obtentiondes
chartes de coopératives locales; elle a signé une entente
commerciale avec diverses coopératives fédérales. 1946 verra
l'association et la coopérative fédérée progresser, déjà les
dirigeants, des cultivateurs, ont élaboré des plans précis et
qui,réalisés, assureront le succès de ces deux organismes.

Cependant, toute cette prospérité passée et future se-
vait doublée si chaque cultivateur enrôlait dans l’Union son
voisin, Plus cette dernière sera puissante, plus elle sera en
mesure de serVir davantage les agriculteurs qui en retire-
raient des profits intéressants parce qu’elle leur appartient
et qu'ils la dirigent. Le plus splendide regard que 1946 pour-
rait nous apporter serait le spectacle réconfortant de 25,000
cultivateurs membres de l'Union et de 100 coopératives lo-
cales affiliées à la coopérative fédérée. Certes, ceci est ur
projet mals que les cultivateurs franco-ontariens peuvent

réaliser; il n’en dépend que d'eux. 1946 sera certainemen:

Déjà, elle a obtenu une charte provin-|

{

En collaboration avee "Union des Cullivatedrs
tranco-ontariens.

| e Case Postale 63.

| LA VIE AGRICOL
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Une vigilance constanie
ipour protéger les
i , ’

végétaux
Le ®

Sans la vigilance constance exer-
cée par la Division de la protec-

i des végétaux du Ministère
‘ fédéral de l’Agriculture, le Ca-
{nada serait sans doute le terrain
i de prédilection d’un grand nom-
‘bre d’espèces d’insectes nuisibles
let de imaladies qui s’en prennent
|aux végétaux. Ces insectes et ces
|maladies menacent d'’envahir le
Canada de toutes parts, par les
routes, les voies ferrées, la mer et
l’air.

| Cette protection des végétaux
exige de la. part de la Division
toute une série d'opérations, dont
chacune constitue une entreprise
importante. I1 y a par exemple,
l'application des règlements éta-
blis sous la Loi des insectes et
ides fleaux destructeurs, l’inspec-
‘tion des végétaux et des produits
végétaux importés et exportés
pour voir s’ils contiennent des in-
!sectes et des maladies nuisibles à
la végétation: le. traitement des

‘ expéditions affectées, dont l’en-
trée ou la sortie du pays peut être
‘interdite; le fonctionnement des
stations de fumigation et les re-
‘cherches sur la fumigation; le
| maintien de quarantaine domesti-
|ques; la poursuite d’enquêtes sur
{la propagation, le traitement ou
l’extirpation de nouveaux fléaux;
la délivrance de nouveaux certi-
ficats sanitaires couvrant l’expor-
| tation de matières végétales con-
lformément aux prescriptions des
,pays importateurs- l’établissement
de types-modèles touchant la prn-
duction des pommes de terre de
semence, la surveillance de leur

| production et de leur expédition -
par l’inspection des récoltes dans
ile champ, en entrepôt et aux
points d'expédition — ce ne sont
:la que quelques-uns des travaux
principaux de la Division.

Il y a des inspecteurs postés à
‘ous les points principaux d’en-
‘vée et de sortie du Canada. Le
dernier rapport du Ministre fédé-
‘al de l’Agriculture nous appreni
‘Wil s'est inspecté pendant l’an-
ée en revue 15,468,879 végétaux,
n dépit des conditions de guerre.

19,355 contenants, venant de cinq
pays différents, importés sous
1,970 permis réguliers et 197 per-
mis d'urgence, exigeant 6,049 ins-
pections séparées. 805 des inspec-
tions portaient sur des importa-
tions en colis postaux. couvrant
35,896 végétaux dans 850 conte-
nants. Quinze importations on « ë
rejetées parce qu’elles enfrei-
gnaient les règlements établis en
application de la Loi des insectes
et des fléaux destructeurs.

Les inspecteurs’ de la Division
ont visité 1,970 navires pour exa-
miner les matières végétales arri-
vant dans le bagage des passa-
gers. Neuf passagers ont été trou-
vés en possession illégale de
plants. À la tête de pont de Nia-
gara Falls, 288 végétaux et 210
épis de maïs ont été saisis et dé-
truits pour violation des règle-
ments. Le nombre d'insectes et
de ‘maladies interceptés sur les vé-
gétaux importés pendant l’année
a été de 200.

Il s’est fait 4,038 inspections de
produits végétaux venant de 24

et 71 charges de wagons. Quinze
expéditions interdites par les rè-
glements ont été rejetées; 14 en-
vois ont été détruits et un a été
renvoyé à l’expéditeur.

En ce qui concerne l’exportation
des végétaux et des produits végé-
taux, 2,305,252 végétaux ont été
inspectés et certifiés pour l’ex-
portation.

Au cours de l’année 445 navi-
res océaniques ont été examinés
avant d’être chargés de produits
alimentaires et il a fallu nettoyer
ou traiter 89 de ces navires pour
supprimer les insectes qui s’y

;trouvaient. On a inspecté égale-
‘ment 172 navires sur les lacs, dont
118 ont dû être nettoyés, et il
s'est fait 101 inspections diffé-
rentes d’élévateurs, de meuneries
et d’entrepôts pour protéger les
vivres.

Il s'est fait également des ins-
pections d’usines de déshydrata-
tion: des fumigations de produits

, végétaux infestés dans un millier
de wagons de chemin de fer et de
nombreuses tentatives pour ma-
triser et supprimer des maladies

iet des insectes nuisibles comme
‘Ja maladie hollandaise de l’orme,
‘la bête du Japon et le psylle du

 
pays couvrant 1,541.534 contenants!

 

Aux directeurs des
cercles de I'U.C.F.0.
I! faut absolument que

chaque paroisse soit divisée
et que chaque directeur du
cercle local en visite une
partie afin de ramasser les
cotisations et d’enrôler de
nouveaux membres.

Actuellement, plusieurs
bureaux de direction ont
adopté cette méthode et les *
résultats s'annoncent bril-
lants. Tous doivent les imiter
et faire du cercle local une
organisation vivante, saine
et qui groupe tous les culti-
vateurs de la paroisse.

La Direction    
 

 

Essais sur plantes
maraîchères

——

La multitude actuelle des varié-
tés de légumes et les nouveautés
nombreuses offertes chaque an-
née rendent très difficile un choix
judicieux des variétés. Ils est
impossible au jardinier maraîcher
d’en faire un essai utile et il ne
peut se permettre de les choi”
sir au hasard. Le choix de la va-
riétés doit étre étudié et ne doit
pas se faire sans réflexion. Le
jardinier maraîcher n’a cepen
dant pas le temps ni l’argent né
cessaire pour faire des expérien-
ces dans ce domaine et en encou-
rir les risques. Il doit donc, pour
faire un succès de son entreprise,
et s'assurer ainsi de meilleurs
revenus, cultiver des variétés re-
commandées par des Instituts res-
ponsables chargées de faire les
essais de variétés.

Nous basons sur l'observation
des variétés et des lignées, sur
les expériences poursuivie à la
Station Expérimentale de Ste-An-

i ne-le-la-Pocatiére depuis plusieurs
années, nous pouvons recomman-
der certaines variétés bien adap-
tées à notre région et qui de-
vraient avoir le plus de valeur

une année favorable aux cultivateurs si ces derniers s’orga-
nisent pour triompher des obstacles qui se présenteront.
Un homme seul ne peut protéger efficacement ses intéréts
ou exiger un prix satisfaisant pour ses produits; 10 hommes |

10,000 hommes dé-sont en mesure de mieux se protéger;

Ces végétaux se trouvaient dans poirier. commerciale.
Parmi les variétés de tomates

 

 

fendront victorieusement leurs intérêts. Les ouvriers obtien- | rative fédérée.
nent tout par leurs unions, de même les cultivateurs sau-
vegarderont leurs intérêts par leur Union.

En résumé, 1946 s'annonce prospère; elle le sera sûre-
‘ mentsi les agriculteurs encouragent leur Union et leur Coopé-

JACQUES TOWNER, agronome,
Secrétaire-adjoint de l’U.C.F.O.

hâtives, il faut signaler les va-
riétés Abel, Bestal, Bounty et
Early Chatham qui ont donné de
trés bons résultats. Les variétés
mi-hâtives les plus intéressantes
sont Nystate, Bonny Best, John
‘Baer et Victor.
 
 

Vingtième Cours a domicile de I'U.C.C.

Lescours a domicile de l’u.c.c.
L'établissement des jeunes

Douzième leçon

LE TOURISME

Per Firmin Létourneau, professeur à l'Institut agricole d‘Oka

Le tourisme, c'est le goùt du déplacement, des
voyages. Il peut être, pour nous, une source de

revenus, Il peut aussi offrir à maints jeunes et
moins jeunes des possibilités d’établissements. Il
s'agit d’en profiter.

1.—Notre province
Par ses montagnes, par des immenses forêts

remplies de gibiers à plume et de gibiers à poil,
par ses lacs poissonneux, par ses belles plages de
sable. par sa Gaspésie, par son Saguenay, par sa
vallée outaouaise, par ses Cantons de l'Est, par
ses villes historiques, par ses églises, par ses vil-
lages pittoresques, par ses campagnes tranquilles.
par sa population francaise, par ses traditions, ses
moeurs et ses habitudes, par tout ce qu’elle n’a
pas de pareil aux autres, notre province attire
et attirera de plus en plus le touriste, c’est-à-dire
la personne qui voyage pour son a,rément, pour
voir et entendre quelque chose de différent, pour
se reposer, pour se rapprocher des choses créées
qui sont restées dans l’ordre voulu de Dieu et
qui enseignent que, par dessus le matériel, il y a
de spirituel, la beauté.

2.—Soyons fiers
Dans son livre Pour une doctrine, M. Edouard

Montpetit, secrétaire de l’Université de Mont-
réal, professeur, conférencier, sociologue, écono-
miste, a écrit cette belle page:

‘Certes, nous n’aurons pas l’outrecuidance de

tous croire supérieurs à ceux que le sort nous a
imposés de coudoyer. Nous avons nos supériorités
à nous, elles remontent assez haut pour être des
titres suffisants, Elles sont des faits que l’his-
toire a confirmés. Nous avons nos supériorités
les connaître nous justifie de les admirer et de
les défendre. Si nous nous comparons, noys
n'avons pas beaucoup à envier à autrui. J'ai sur-
pris naguère le sourire gouailleur d’une figure
hautaine à la vue de nos campagnes paisibles.
Avec une morgue de nouveau riche, elle murmu-
rait ce dédain; “Ces gens en sont encore à cent
ans en arrière: ils n’ont pas avancé d’un pas: ils
sont morts”. Morts à quoi? Car 1l faut s’en-
tendre à la fin. Ces petites gens sont routiniers:
mais ils ont conservé leur rêve dans les bornes de
sa beauté. Ils sont d'une délicieuse survivance.
Approchez-vous d'eux; questionnez-les; regardez-
les. Ce sont des Français. des paysans français.
Rudesse, solidité, entétement; tout cela mêlé à
une noblesse de coeur, à une délicatesse de sen-
timent que le passé leur a transmis, car ils sont
d’un lignage très pur. Ils sont, eux aussi, une
civilisation; et la Fhilosophie n'a pas encore
tranché — entre la leur et celle qui menace de
faire de nous des mécaniques intensives. Ils sont
une barrière à l’envahissement de l’américanisme
le moins enviable. celui qui n’a pas d’idée, l’amé-
ricanisme hâbieur. Ils sont d’une famille et per-
pétuent ce que les musées les plus riches veulent
reconstituer dans des ensembles morts. Iis gar-
dent le flambeau. Ce’ que d’autres recherchent
dans le temps pour parer leurs maisons d'hier,
‘is le nortent en eux. comme une toile rare, un
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vieux meuble, la page résistante d’un livre que

personne encore n’a refermé. Ils peuvent et doi-
vent apprendre, et tous le leur conseillent; mais
qu’ils restent ce qu’ils sont. Ils possèdent quelque
chose que d’autres ont perd": la race, quelque
chose que toutes les forces ne ressusciteront ja-
mais: la vie. Et je n. sais si c'est un tel paradoxe
de prétendre que, au point de vue social, un pay-
san du Saint-Laurent vaut un milliardaire de
New-York”,

Soyons fiers de notre origine, de nos tradi-
tions, de nos moeurs, de notre langue. N’allons
pas nous rapetisser. Nous valons bien les .autres.
Restons ce que nous avons toujours été et ce que
nous sommes: catholiques et français. C’est en
restant ce que nous sommes que nous attirerons
les touristes et que nous implan<erons solidement
chez nous la petite, la moyenne et la grande
industrie du tourisme.

Dans un journal de Montréal, sous la plume
de M. E. Letellier de Saint-Just, nous lisions ré-
cemment ceci:

“Notre langue est notre grand atout touristi-
que”, disait le sous-ministre de l'Industrie et du
Commerce, M. Louis Coderre, à la clôture des
cours d’hôtellerie qui viennent de se donner à
Val David. Il entendait par là que le principal
attrait touristique de la province de Québec est
son caractère français. ce que l’on ne saurait trop
répéter à tous ceux qui exploitent notre indus-
trie touristique. Toute la publicité touristique
faite par le gouvernement provincial et par les
agences de voyages tendent à faire ressortir ce
caractère distinctif de notre province et il est in-
dubitable que tel a été le facteur le plus impor-
tant dans l’accroissement du flot des voyageurs
qui ont choisi Québec de préférence à toute autre
province comrue but de leurs visites au Canada.
Mais encore faut-il que les faits répondent à la
publicité. À cet égard, les cours d’hôtellerie ac-
complissent une oeuvre indispensable.

“C’est des Etats-Unis que nous viennent le
plus grand nombre des touristes, c'est-à-dire d’un
pays où l’industrie de l’hôtellerie a été poussée à
un degré inégalé de confort et d’efficacité. À ce
double point de vue, nous devons faire en sorte
que la comparaison avec l'hôtellerie canadienne-
française ne noué soit pas défavorable, et quand
nous disons que le touriste vient chercher dans
Québec ce qu'il ne saurait trouver zhez lui, cela
ne peut signifier qu’il se réjouira de loger ici dans
des établissements moins confortables.  L'hôtel-
lerie canadienne-française doit être américaine
par le fond, maïs demeurer elle-même par la
forme. .

“Le touriste des Etats-Unis qui vient dans
Québec s'attend à y entendre parler francais et
ii ne lui déplait pas d “voir à déchiffrer un menu.
Il estimera avoir fait un séjour plus intéressant
et plus profitable s’il retourne ckéz lui avec un
petit bagage de mots français d’usage courant.
Dans l'hôtellerie où 1) logera, dans le village ou la
ville où il s'arrêtèra, partout. dans ia province e

Qué ec, il cherchera d’in.uuct ce qui est français,
car c'est tela qui, dan la conception qu'il se sera
faite de nous, constitue la nouveauté et lui laisse
l'agrément de la surprise et de la déccaverte”.

Suivons ces conseils. C’est le meilleur moyen
de réussir dans cette industrie nouvelle. Nous
n’aurons jamais trop de sources de revenus. L’ar-

gent n'est quur moyen, mais un moyen puissant.
Il appuie toutes les oeuvres.

3.—Nos produits
Dans une leçon précédente, nous avons parlé ;

des produits de la petite industrie, de l'artisanat,
etc. Dans une prochaine leçon, on parlera des
produits des arts domestiques. Le tourisme cons-
titue un excellent marché pour ces produits. Em-
parons-nous en et conservons-le en offrant tou-
jours du bel ouvrage. Vendons à des prix rému-
nérateurs, à des prix qui récompensent le labeur
du zerveau et de la main, mais restons toujours
dans les bornes de la justice. Eliminons les in-
termédiaires inutiles qui pensent parfois trop à
leurs intérêts propres. Organisons-nous par les
cercles de fermières, es cercles de l'U.C.C., ou les
syndicats coopératifs. Utilisons l’Office provin-
cial de l’Artisanat.

Les touristes, ca mange et ça veut manger
comme il faut. Voyons d’abord ce dont ils ont
besoin, ce que réclame l’industrie hôtelière, pro-
duisons-le et offrons-le dans les meilleures con- :

ditions possibles: légumes, fruits, lait, viande,
oeufs, poisson, etc. N'abandonnons pas ce marché
à des colporteurs étrangers. Produisons, non seu-
lement en vue d& grands marchés de nos villes,
mais aussi en vue des marchés locaux, qui sont
souvent les meilleurs.

4.- -L’initiative
Jeunes gens, il y a, dans votre localité, des

centres touristiques ou il n'y en a pas. Sil y en
a, intéressez-vous y par le moyen surtout de vos
organisations locales. S'il n’y en a pas, voyez
s’il ne serait pas possible d’en établir. Il y a peut-
être un beau site pour une auberge, une belle
plage à aménager. une beauté naturelle à faire
valoir, etc.
industrie, utilisez, d’abord votre cerveau. C’est
lui qui conçoit, qui crée, qui enrichit. Le touris-
me peut nous apporter des millions, Voyons-y en
restant ce que nous sommes, en ne mettant par-
tout que de la beauté morale et physique et en
faisant constamment l’effort de volonté qu'il faut |-
pour bien recevoir ceux qui nous visitent pour ce
que nous avons de différent des autres et qui ne
doit être que du vrai dans le sens de notre his-
toire et de nos traditions.

Questionnaire
1—Qu'est-ce que le tourisme?
2--Quels sont les metlleurs moyens d'attirer les

touristes? °*
3-—Quels sont les avantages du tourisme?
4—Quelles sont les possibilités touristiques de

votre région?

Comme dans la petite et moyenne:

|

males 
|

4

Les variétés Seneca Dawn, Se

neca 60 x C 13, Spancross, Mar

cross, Banting et Dorinny sont

parmi les variétés de blé-d’Inde,

les plus hâtives Old Hickory,

Sunlite et Golden Nugget sont

très recommandables comme Vari

étés mi-hâtives. La variété Ban-

‘tam Doré ne donne pas d'aussi

forts rendements mais est tou-

jours considérée comme une bon-

ne variété mi-saison. ;

Les variétés de pois verts qui

ont donné les meilleurs résultats

aux points de vue précocité et

rendement soni: Thomas Laxton,

Laxton Progress, Little Marvel et

Gradus.
Certaines nouvelles introduc

tions de Haricots beurre sont très

intéressantes et méritent des es-

sais plus poussés avant d’être re

commandées. Les variétés Brit-

tle Wax (jaune), Pencil Pod

(jaune) et Tendergreen (verte)

sont toujours des plus recomman-

dables. ;

Les variétés de laitue Imperial

456 et Imperial 44 sont très pro-

metteuses et se comparent avan-

tageusement avec les autres va-

riétés. La Great Lakes donne de

grosses pommes assez fermes mals

est un peu plus tardive.

Le Golden Acre et le Marché

de Copenhague sont les variétés

de choux hâtifs les plus recom-

mandables. Le Penn State Ball

Head est une bonne variété pour

la conservation en hiver et pour

la vente.

Les deux variétés d’oignons les
plus recommandables sont la va-
riété Globe de Danvers (jaune)

et la variété Rouge Globe de

Southport.

Enfin les variétés de carottes
Imperateur et Nantaise demi-lon-

gue et les variétés de betteraves
Rouge ronde modèle et Rouge

fonçé de Détroit se comparent
avantageusement avec beaucoup

d’autres variétés.
Les variétés des principales es-

pèces de légumes qui ont donné
de bons résultats sont nombreuses
et c’est donc une mauvaise pra-
tique que de cultiver des nou-
velles variétés ou lignées non
éprouvées. De bonnes méthodes
de culture, un choix judicieux
des variétés et l'emploi de se-
mence d’une source fiable, voilà
les principaux facteurs qui assu-
rent les meilleurs revenus en eul-
ture maraîchère.

B. Forest, ’
Assistant en Horticulture.
Station Expérimentale,
Ste-Anne-de-la-Pocatière, Qué.

 

Peu d'ouvriers
affectés par la
grèveau pays

Tout en espérant que la situa-
tion ne s'Aggravera nullement, au
Canada, les autorités du ministè-
re du travail à Ottawa se réjouis-
sent du fait qu'il n’y a environ
que cent travailleurs qui soient
actuellement affectés par des dif-
férends ouvriers, alors qu'aux
Etats-Unis. on compte actuelle-
ment 1,600,000 ouvriers réduits à
l'inaction par les grèves.

La situation au Canada est to-
talement différentes, alors que
l'on compte à peine 60 travailleürs
ayant des difficultés à Winnipeg,
et une trentaine à Vancouver. À
Winnipeg, il s’agit des travail-
leurs de l'imprimerie, aux prises
avec la “Winnipeg Free Press” et
la “Tribune”. A Vancouver, 30
ouvriers de la Keystone Lumber
and Shingle Co. sont en grève.

Les autorités ministérielles et
les chefs d'union ouvrières ne se
prononcent pas sur les chances
qu’a le pays de demeurer exempt
de crises semblables à celles qui
secouent actuellement le monde
ouvrier aux Etats-Unis. On croit
à Ottawa que la rigueur de l’hi-
ver est un facteur important dans
la prévention des grèves. Il sem-
ble que les travailleurs hésitent à
quitter leurs emplois quand les
comptes de charbon arrivent ré-
gulièrement assez élevés.

  

Une recette au jus
de cifron enraye
prompiement les
douleurs rhumatismales

Fi cota «ouffrra de dovieurs rhumatis
arthritiques ap de névrites. @&

‘ayez ette recette domestique simple
peu cofiteuse. Procurerz-vous un pacçnet de
la Prescription Rues chez votre pharma-
sien. Mélangez-ia avec une pinte d'eau
ajoutez le jus de à citrons C'est facile
: agréable,

Prenez -eutement 2 cuillerées à soupe
deux fois oar jour Souventes fois dans
(% heures - bien des fois en une nuit —
de splendides résultats sont obtenus Bi
les donlenrs n sont ox promptement
woulagées a 89 vous Nr vous sentez pus
mieux portant. ‘e Prescription Ru-ex ne
vous coûtera rien pou. [essayer L'on
vous rembonrsers votre argent si elle ne
vous fait nae dv bien La Prescreiption
Ru-ez es! en onete dans toutes les phar
nacles am In -enmmandent d'aillenrs

 

 

 

GROVE
SOULAGE
LESRHUMES

PLUS
RAPIDEMENT

Combattez votre rhume avec les Grove's
Cold Tablets, qui agissent de cinq fa-
cons: suulagent les malaises et les dou-
leurs, diminuent la fièvre, assèchent le
mucus et cégolarisent le système. 3

Vérifiez la tignature
soy la petite botte

blanche ae

GROVES
COLDTABLETS

     

   

La

La fermière dont la dépense
est envahie par les fourmis ou:
qui se trouve des barbeaux dans:
son baril de farine n’est pas la
seule qui ait des ennuis de ce
genre. Tous ceux qui emmagasi
nent ou qui conservent des pro:
duits alimentaires sont dans le
même cas et ils sont obligés tôt |
ou tard de prendre des mesures
pour protéger ces produits contre
les insectes. Ce sont naturelle: :
ment les plus gros entreposeur|
qui ont le plus gros probléme —
par exemple, les gérants d'éléva-
teurs qui emmagasinent des mil- ;
lions de boisseaux de grains tous

les ans.

Le visiteur qui voit les épaisses !
parois en béton d'un élévateur à
grains ne s’immaginerait guère!
que ce bâtiment est exposé à être ;
envahi par les insectes, et cepen-
dant les charançons, les coléop-
téres. les teignes peuvent être
activement au travail dans les
coffres, dévorant furieusemenl e*
se multipliant tout en dévorant.
Dans certaines parties du Canada
par exemple, le papillon de la
farine du maïs s'introduit dans les
coffres à blé où il pond ses oeuls,
er les larves qui naissent de ces
oeufs s'attaquent au germe du
grain, qui est leur nourriture fa-
vorite. C'est aussi l'aliment pré-
féré de la larve d’un autre fléau,
le tribolium rouillé de la farine.
La larve ,du charançon du grain
ne se contente pas du germe; elle
creuse tout le grain, le réduisant
à l’état de simple coque.

Ces difficultés se sont encore
aggravées lorsque le Canada était
en guerre et qu’il s’efforçait de
fournir au Royaume-Uni autant de
vivres que possible, à une épo-
que où canons, chars d'assaut,
avions et hommes faisaient con-
currence aux vivres pour la place
sur les navires encombrés. Les
insectes, toujours présents, n'a-
vaient que peu d'occasion en
temps normal de s'établir sur les
stocks de grains au Canada parce
que ceux-ci s'écoulaient rapide-
ment; mais lorsque la guerre a
éclaté, d'immenses stocks s'ac-
cumulèrent, fournissant aux in-
seetes saboteurs une . occasion
inusitée.

En ces cinq dernières années,
H. E. Gray, du Ministère fédéral
de l’Agriculture, et B. N. Small-
man, de l’Office du grain, ont di-
rigé la lutte contre les insectes
embusqués dans le grain en ma-,
gasin, et ils ont conduit cette

lutte d’une façon si énergique que

les insectes battent maintenant

en pleine retraite. En 1943, on a

trouvé de sinsectes nuisibles dans

un grand nombre d’élévateurs

examinés: en 1945, l'invasion

dans ces mêmes élévateurs avait

été réduite de 73 pour cent, et il

lutte contre

t réal,

 
était même presque impossible de

les insectes

trouver dans certains d'entre eux

des insectes vivants.

Les entomologistes commencé-
rent leur campagne en recom-
mandant de bons moyens repres-
sifs et en montrant aux compa-
gnies la facon d'appliquer ces
moyens C'était là un travail uti-
le, mais il n’était pas suffisant.

Au printemps de 1945. ces deux
entomologistes invitèrent les re-
présentants des élévateurs à grain
à suivre un cours abrégé sur la
destruction des insectes, à Mont-

Toronto, Fort William et
Vancouver. Pendant quatre jours,
à chacun de ces centres, 200 re-
présentants de 82 organisations

{ emmagasinant du grain, ont pu
| voir des vues animées instructi-
ves, entendre des conférences,
2xaminer des insectes vivants et
morts et poser des centaines de
questions.

‘Le cours terminé, presque tou-
tes les compagnies d'’élévateur
confièrent à un homme de leur
personnel la tâche de maintenir
leurs locaux en un tel état de
propreté qu'il serait difficile aux
insectes de s'y maintenir. Cette
vigilance s'est exercée sous la di-
rection de contre-maîtres qui sont
chargés d'inspecter et de net-
toyer les coffres et d'appliquer
les moyens répressifs et sanitai-
res. Quand une invasion sérieuse
se développe, on se sert des fu-
migations recommandées par le
Gouvernement. Il y a des subs-
tances que lon applique sur le
dessus des coffres et qui péné-
{rent jusqu'au fond, détruisant
tous les insectes sans abimer le
grain. Si l'invasion est à la sur-
face, comme dans le cas du pa-
pillon de la farine de maïs, on
détruit les insectes au moyen
d'une vaporisation de 10 p. c. de
pyrèthre dans une huile inodore,
qui, en s’évaporant, ne laisse au-
cune trace sur le grain. L'emploi
régulier de ces fumigations et pul-
Yérisations modernes, joint à de
bonnes pratiques ménagères, ont
supprimé presque tous les risques
d’invasion. Ces travaux seront
continués pour la protection des
types modèles canadiens du blé.
et pour l’avantage mutuel de tous
les intéressés — producteurs,
manutentionneurs, consomma-
teurs.
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BESOIN URGENT DE 1,000 HOMMES DANS LES

REGIONS DE GATINEAU — PONTIAC —

LA LIEVRE

Hommes robustes qui avez les vêtements nécessaires

pour ce travail en plein air, voici votre chance de

vous amasser de l’argent pour le printemps.
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Le jury commença à délibérer à midi

sur le sort des accusés d'homicide
{Suite ae la première page)

“Larment est coupable du meur-
tre, mais D'Amour et Henderson
ont participé au crime”.

Le juge explique alors au jury
sa responsabilité. “Un attentat
contre la loi “riminelle est une
offense contre I'Etat et contre le
peuple, un atténtat a la paix qui
doit exister entre les citoyens et
à leur bonheur,” expliqua-t-il.

C'est le juge qui exécute la loi
mais les témoignages, les preu-
ves et les faits sont pour vous du
jury. Vous avez entendu les té-
moins; vous devez juger de la vé-
racité ou de la fausseté des té-
moignages, Est-ce que les accusés
avaient des motifs ou des intérêts?

“Dans toute action criminelle
il faut la preuve du meurtre, dit-
il Tant que cette preuve n’est pas

apnortée, l'accusé est innocent”.
Le juge exp'ique alors diffe-

rents termes qui guideront le ju-
ry dans son verdict: le doute, le
meurtre et l'homicile involontai-
re.
“En étudiant les déclarations

des accusés il faut que les jurés
considèrent bien dans quelles cir-
constances e!les ont été faites”.

L’accusation
Le juge F.-H. Barlow accuse

alors Larment, D'Amour et Hen:
derson d’avoir lué au mois d'oc-
tobre 1945 le détective Stoneman
dans l'exercice de ses fonctions.
On doit accuser de meurtre si

le jury peut trouver qu'il v a eu
intention d'attenter à la vie, dit-
il, et sinon. acousés seront
coupables d'homicide involontai-
re.

“On a parlé du cas de légitime
défense. [I faut considérer que
les moyens de légitime défenses
ne doivent pas dépasser les moy-
ens nécessaires pour éviter l'atla-
quant. Il faut prouver que les ac
cusés devaient se servir de l’arme
pour faire face à une force aussi
grande qui les menaçait et qu’ils
s'en sont servis après avoir es
sayer de s’évader de la menace,
comme la retraite par exemple”.

“Larment azporte comme dé-
fense qu'il s'était cru altaqué par
le détective Stoneman. Mais d'a-
prés les preuves des témoignages
Larment a tué avant que Stone:
man ait pu retirer son revolver
de sa poche. Il ne s'agirait donc
plus d'homicide involontaire, mais
de meurtre.
Larment lui-même a dit qu'il a

tiré pour se sauver. Mais l’excuse
qu’il avait bu ou qu’il avait peur!
n’enièvent pes sa responsabilité
parce que tout démontre qu'il sa-:
vait ce qu'il faisait”. |
A ce moment le juge Barlow,

incommodé dans sa charge par
le toussotage dans la salle d'au-
dience, demande aux gens de ne
pas tousser et de ne pas faire de!
bruit. A plusieurs reprises le
huissier dut in(ervenir pour rap-
peler la foule à l'ordre.
D'Amour e!{ Henderson ont été

des accessoires mais il semble
bien que les trois avaient un des-

sein commun de voier et de résis-
ter à la force. Les trois ont ag:
ensemble, les trois ont pu prémé-
diter en commun Larment a tiré
le coup mais si les trois avaient
la même intention de résister à
la force par la force, D'Amour etl
Henderson sont coupables du mê-
me crime.
A ce moment Me W.-E. Haugh-

ton, C.R., avocat de la défense ten-
te d'exoliquer au juge jue si D'A-
mour et Henderson ne savaient:
pas que le revolver de Larment
était chargé, ils ne sont pas coupa-,

bles. !
Après certaines précisions de |

la défense. le juge Barlow fait re-|
venir les jurés qui se sont retirés ;
pendant que Me Haughton parlait }
et leur fait part des nouvelles at-
titudes.
Me Raoul Mercier, C.R.. substi-

fut du procureur général d'On-
tario, réplique que l'intention seu-
1c compte, que les gens aient l'ar-
me en main ou non.
Le juge F.-H. Barlow se retire

et l'on annonce la reprise du pro-
cès à 2 h. 30.
Me C.-L. Snyder, c.r., assistant

du procureur général d’'Ontario,
dans son plaidoyer hier après-mi-
di, qui dura cinquante minutes
seulement, déclara que les trois
accusés étaient conjointement res-
ponsables de la mort du détective
Stoneman. La salle de la cour dé-
bordait d'une foule, parmi laquel-
le on pouvait remarquer plusieurs |
avocats d'Ottawa et de la région,
ainsi qu'un grand nombre d'étu-
diants. Un silence parfait régna
dans la salle durant tout le plai-
doyer.

L'avocat de la couronne fit son
plaidoyer en réponse à celui de
Me W. E. Haughton, c.r., avocat
de la défense, qui prit toute la
séance du matin. Dans son plai-
doyer, ce dernier invoqua la clé-
mence de la cour pour les trois
accusés,

Faisant la revue des témoigna-
ges présentés par la Couronne du-
rant le procès, commencé il y a
une semaine, Me Snyder déclara
qu'il y ‘avait suffisamment de
preuves de “l'intention commune”
de la part de Larment, Henderson
et D'Amour de commettre un cri-
me, résultant avec la mort du
détective Stoneman.
Me Snyder décrit les différen-

tes sortes de procès de meurtre,
que réprime la loi.

‘Je ne sais pas ce que l'on peut
aprorter comme défense dans ce
procès?” dit-il. “On prétend que
les trois hommes ont consommé
de la bière et du gin”.

“Quelqu’un* qui absorbe des
boissons alcooliques n’est pas ex-
cusé de ses actes qui surviennent
durant son état d'ivresse”.
“Après avoir entendu le plai-

dover de la défense, ce matin, je
suis porté à croire que n'importe
qui peut venir à Ottawa et com-
metire un crime. La seule chose
qu'il! a à faire, c'est de prétendre
qu'il a bu de la bière”,
Me Snyder déclara que les ac-

eusés n'étaient pas des jeunes et!
qu’ils avaient eu depuis le 24 oc
tobre pour considérer “avec qu'’el-
le histoire ils pourraient vous
tromper”, dit-il en s'adressant au

las

 

 
jury.

L'avocat de la couronne appuya |

sur le fait que même si les revol
vers n’étaient pas chargés, cela
n’enlève pas l’intention criminel-
le à ceux qui les portent.

Il continua en résumant le vol
commis au Musée de guerre et a
une résidence de Glasgow Station
pour les trois accusés, la veille
seulement du meurtre du détecti-
ve Stoneman. Ces hommes avaient
aussi volé une automobile, ce
soirdà, s’équipant d'armes trouvés
en leur possession le soir du
meurtre.
Quand un bandit braque un re-

volver dans votre direction, vous
ne vous demandez pas s’il est
chargé ou non.
Me Snyder résuma le témoigna-

ge du constable Berndt et déclara
qu'il semble que Stoneman était
a sortir son revolver de sa poche,
quand Larment le tira. Ceci est
contraire au témoignage de Lar-
ment qui dit que le détective
avait son revolver à la main.

“Je ne crois pas que Stoneman
eut une chance”, dit Me Snyder.
I ajouta que les circonstances ont
voulu que le constable Hardon
tombat juste au moment ou Lar-
ment fit feu sur lui, “ou nous au-
rions eu deux meurtres, au lieu
d’un”.

L'avocat de la couronne discuta
la part prise par D'Amour et Hen-
derson dans cette affaire DA
mour a essayé de cacher son re-
volver. aprés avoir été capture,
dit-il, et brandissant le revolver
de D'Amour, il dit; “Vous ne pen-
sez pas deux fois quand un “bé-
bé” comme celui-ci est pointé
vers vous, chargé ou non”.
Commentant la boisson, Me Sny-

der dit que les actions des accu
sés, après avoir tiré sur Stone-
man, montrent bien qu’ils étaient
conscients de leurs actes, Il dé-
clara que ie témoignage de Mme
Louise Larment, sur leur état
d'ivresse, était de beaucoup exa-
géré.

“Les trois accusés étaient bien
armés, ce soirdà. Ils étaient sortis!
pour voler une automobile. Il y
avait certainement une raison.
Quelle était-eÿle? Leurs actes dé-
montrent qu’il y avait connivence
entre les accusés”.

Il déclara aux membres du jury
que le procès était suivi par tous
les Canadiens, d’un bout à l’autre
du pays.

“Est-ce que ce sera votre dé-
cision, que dans quelques heures,
à la suite de votre verdict, ces
trois hommes marchent dans
rue principale d'Ottawa,

‘région à bord du “Scythia”, attendu
lau port de Halifax, le 31 janvier. 

1a ' 138, rue Cathcart; le sous-officier
se mo- breveté de deuxième classe J.-M.

 

Pompiers d'Ottawa Le Club Richelieu Ottawa-Hull à eu,

a midi, une réunion nouveau genreà Overbrook
pour unincendie

Les pompiers du poste numéro
trois, d'Ottawa, ont dû se rendre
à Overbrook vers une heure cette
après-midi, pour aider ces der-
niers à combattre un incendie qui
détruisit la maison située au nu-
méro 330, route Russell, Over-
brook.
On ne connaît pas la cause de

l'incendie, qui jette douze per-
sonnes dans la rue. Ce sont: M.
et Mme W. Russell, 330, route
Russell et leurs trois jeunes en-
fants; M. et Mme J. Woodrall; et
M. et Mme J. Waddell, et leurs
trois enfants.
Les pompiers volontaires et les

voisins sont parvenus à sauver le
mobilier, mais la maison fut en-
tièrement détruite, la pompe à
incendie locale ayant cessé de
fonctionner. Il n’y eut aucun bles-
sé, et selon les renseignements
reçus, les pertes sont couvertes
par les assurances.
me

$500.00 de dégâts
par le feu

à la cle Eddy
Vers midi aujourd’hui, les pom-

piers de Hull, sous la direction du
chef Emile Bond, ont combattu un
commencement d'incendie, dans
les rives au moulin de sulphite de
la compagnie Eddie, rue Laurier.
Le feu a été causé par un arbre
de couche surchauffé, du con-
voyeur. Ils ont dû grimper jusqu'à
une hauteur de 165 pieds. Les
dommages sont d'environ $500,
compensés par les assurances.

emreaJprere

Aviateurs de
la région a
bord du Scythia

Voici la liste des aviateurs cana-
diens-français d’Ottawa et de la

Le sous-lieuten:nt de section
J.-G. Charbonneau, 18, rue Kent,
Hull; le sous-officier breveté de
deuxième classe J.-G. Boudreault,  

quant de cette cour et ridiculisant Carrière, 25, rue Ivy; le sergent
"administration de la justice?”

LE CURLING
|

MONTRFAL (PC) — Voici les
résu'!ris du tournoi de curln.
pour la trophée Val-Moral Consu

“lation:
PREMIERE MANCHE

Pembrocke
J. A. Supncle (Skip) …

Pointe-Claire
A. S:>wart (Skin)

Montréal-oucst
H. V. Clemens (Skip) ...

Rideau
R. B. Veats (Skip)

‘ Outremont
J. A. D. Annett (Skip) …

Pointe-Claire

Mime 15

‘me oo 7

Mme 8

Mme 6

Mme 12

Mme R. E. Hutt (Skip) ………
Outremont

Mme F. Taylor (Skip) ..... ...
Howick

Mme J. R. Younie (Skip) .....
Québec

e F. Houghton (Skip) ......
Shawinigan

Mme W. E. Bubie (Skip) ......
Royal-Montréal

J. Riddell (Skip)
Lachute

G. Mitchell (Skip)
Rideau

P. B. Mellon (Skip)
Lachine

J. Barker (Skip) ......... 12

13

Mme 7

Mme

Mme

Mme
Valleyfield

J. Cluff (Skip)
Montréal-ouest

L. Bell (Skip)
DEUXIEME MANCH

Trois-Rivières
Jack Pringle (Skip)

Aubrey J
J. Angel (Skip)

Royal-Montréal

Mme

Mme 12

Mme

Mme

Mme R. Fales (Skip) ......... 17
Outremont

Mme R. F. Dettmers (Skip) .. 10
Québec

Mme F. Thompson (Skip) …… 12
Ottawa

Mme D. McCann (Skip) ........ 16
Aberdeen

een 4

| d
: mins,

e section R.-R. St-Pierre, Tim-
Ont; f'aviateur-chef J.-G.

Villeneuve, Vankleek-Hill; le ser-,
gent de section J.-O, Normand,
79, rue Dupont, Hull. 1

60e0

Nominations à la

corporation des

biens de guerre
—_

M. E. R. Birchard, vice-prési-
lent et directeur de la distribu-
Von et des ventes de la Corpora-
tion des biens de guerre, a annon-!
cé, aujourd'hui, la nomination du

LE DRO

 

Attention, on commence. (lère
cloche) — L'animateur du pro-
gramme pose la question; (2e clo-
che) — on fait connaître ie nom
de la victime qui passe son ex-
amen oral; (3e cloche) — le chro-
nométreur est impitoyable après
quelques secondes; Conclusion: ré-
compense ou amende. La pre-
mière édition du Questionnaire
(Quiz) Richelieu fut un succes. Les
membres n’ont pas eu l'impression
de passer l’oral devant le préfet
de discipline, mais ils ont pu ac-
quérir une foule de connaissances
tout en s'anrzsant gaiement. Le
questionnaire portait sur des ques-
tions municipales.
Le Club Richelieu Ottawa-Hull

a tenu cet.:e réunion nouveau gen-
re, après le diner hebdomadaire
à l'hôtel “Chez Henri”. Ceci rem-
plaçait les causeries ordinaires.
M. Arthur Desjardins a présidé
le diner et désignait au hasard,
les noms de ceux qui devaient
répondre aux questions. Le Dr
Paul Côté agissait comme chro-
nométreur; M. Lévis DesRoches
distribcait les récompenses et M.
Yvon Brault percevait les amendes.
M. Louis Charbonneau agissait
comme animateur du programme.
Les questions étaient des plus

variées: ‘“Nommez le maire et les
quatre commissaires de la ville
d'Ottawa”; *‘Nommez les six éche-
vins canadiens-francais de la capi-
tale’; “De combien de membres se
composent le conseil de Hull;
Quelle est la population française
d’Eastview?” — Quel est le véri-
ficateur de la ville de Hull; est-il
compétent? — ‘’Combien y a-t-il de
paroisses canadiennes-françaises à
Ottawa, à Hull?—Quel est le mem-
bre du Club Richelieu qui a dé-

 

jà été commissaire de la ville
d’Ottawa?.

Personne ine pouvait s’offus-
quer de ne pouvoir répondre,
même si le secrétaire-trésorier de
la Commission des Ecoles sépa-
rées d'Ottawa s’est enrichi avec
deux récompenses: — Le but du
questionnaire était de “coller”
l'interlocuteur pour que ia majo-
rité des membres se renseignent
en apprenant des choses qui ne
sont pas ordinairement connues
mais qu’il est utile de savoir pour
des hommes d’affaires, comme les
membres du Club Richelieu Otta-
wa-Hull.

Laurier et Laurier
Deux nouveaux membres furent

présentés au Club Richelieu. Ce
sont M. Robert Laurier, ex-minis-
tre des mines à la législature pro-
vinciale d’Ontario, et le Dr Lau-
rier Légaré, autrefois de Fort-
Coulonge, Qué., et pratiquant de-
puis quelque temps la médecine
générale a Ottawa.

Invités
Parmi les invités d'honneur au

diner hebdomadaire, on remar-
quait: le chef Adrien Robert, de

la police municipale de Hull; Me

François Chevalier, avocat de

Hull; MM. Philéas Thibault, Al-

fred Larocque, et Edouard Gau-
thier.

Programme musical

Le chant fut rendu par le no-

taire André Lesage, de Hull, M.

L.-J. Châtelain était au piano d'ac-

compagnement.
Le 30 janvier

Le président, M. Arthur Des-

jardins, a annoncé une réunion
importante pour le Club Richelieu

Ottawa-Hull, mercredi soir pro-

chain.

 
 

Gare à vos pieds,
Mesdemoiselles!

——eprreee—

KANSAS-CITY (PA) — Les
socquinettes (Bobby Socers) d’au-
jourd'hui auront peut-être les
pieds plats demain.

C’est ce qui ressort d’un inter-
view accordé par le Dr Earl El-
kins, de la clinique des fréres
Mayo, Rochester, (Minnesota), Il

‘a donné au groupe des moins de
vingt ars des conseils qui les
portera à réfléchir.

L'ère des socquettes, a-t-il dit,
est la cause des pieds plats. “Les
mocassins, les sandales et autres
souliers du même genre sont
aussi mauvais pour les adolescen-
tes que les souliers à talons trop
hauts que portaient nos mères”.
Le Dr Earl prédit que si les

socquinettes continuent à les por-
ter, les arches de leurs pieds
s’aplatiront comme des crêpes et
elles auront bientôt les pieds
‘comme des patins de traineaux’.

 

M. Arthur Décarie

est décédé à

l’âge de 80 ans
—

MONTREAL (P.C.) — Arthur
‘brigadier N. O. Carr. O.B.E., au Décary, homme bien connu dans

|

, que le lieutenant-colonel T.-P. Sut-
g ton, M.M,, E.D., autrefois d'Otta-

90 tes adjoint, avec juridiction sur
| les régions et sur les succursales

7, de vente, alors que M. A.-H. Boyle,

+
|

|
6 distribution.

|

|

 

poste de directeur de la Division

poration.
En même temps, !! a annoncé

wa, a été nommé gérant des ven-

autrefois de Toronto, remplira les ‘
fonctions de directeur adjoint des:
Divisions de l'évaluation et de la

Licenciements
Durant la semaine qui s’est ter-

minée le 12 janvier, les forces
armées canadiennes ont licencié
12,779 militaires, soit une aug-
mentation de plus de 8,000 sur la
semaine précédente, a-t-on an-
noncé aujourd’hui au quartier gé-
réral de la Défense nationale.
L'armée pour sa part compte

le plus vrand nombre de licenciés,
soit 8.697, tandis que la Marine
et l'Aviation ont libéré 2,338 et
1,747 militaires respectivement.

 

 

Mme M. T. Ferguson (Skip) 19
Québec-Victoria |

Mile I. Lemesurier (Skip) ... 9

 

CLE ,le monde des affaires et les cer-
; des ventes spéciales de cette Cor-’ cles sociaux et éducatifs de Mont-

réal, est décédé ici hier soir. a-
brès une longue maladie, à l’âge
de 80 ans.

Le gouvernement français lui
décerna en 1935 le titre d'officier
de l’Académie, en reconnaissance
de ses efforts et de sa contribu-
tion au développement du com-
merce français au Canada. M. Dé-
cary était vice-président de Rou-
gier Frères, Incorporée, pharma-
cie en gros, président du labora-
toire Poulene Frères of Canada,
Incorporated et jusqu'à récem-
ment vice-président de Geo. J.
Wallau, Incorporated, de la ville
de New-York.

Il était également membre du
comité exécutif de l'Université de
Montréal et gouverneur des hô-
pitaux Notre-Dame et Jeanne
d’Are. directeur de l'Alliance
Française, de Montréal et mem-
bre honoraire du collège des phar-
maciens de la province de Qué-
bec.
Son épouse, née Laure Sénécal,

est décédée l’an dernier. Le dé-
funt laisse deux filles, Mme Frank
Rolland, de Montréal. et Mme
André Gasparinetti, d'Italie, et un
petit-fils, Jean Rolland, de Mont-
réal ‘

 
 

  

 

  

Sa Majesté le roi d'Angleterre a été 1
de l'assemblée général de l'ONU au Palais St-James.
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‘invité d'honneur à un grand banquet donné pour les délégués
d'honneur, (rangée arrière), on

voi, Jantes Byrnes, secrétaire américain aux Affaires étrangères; Clement Attlee, Paul-Henri Spaak, Sa

Majesté, le roi Guorges VI, Eduard Zuleta Angel, lord Jowitt et plusieurs autres.

On demande des

salaires plus

considérables
——_

Dans un mémoire soumis au
premier ministre Mackenzie King
par l’Institut d’agriculture du Ca-
nada, on demande que la recher-
che encouragée par le gouverne-
ment dans le domaine de l’agricul-
ture prenne de l'expansion. L’ins-
titut est une organisation d’hom-
mes qui se font une profession de
l'agriculture, On a fait savoir hier
que ce mémoire avait été présen-
té au premier ministre.  L’association dit ou’elle vise le
fait que le Canada perd des hom-
mes compétents dans ce domaine
des recherches sur l’agriculture à’
cause des salaires trop bas. Les‘
salaires payés à ces spécialistes en |
agriculture sont de 30 pour cent
plus bas que la moyenne de ceux
qui sont payés à neuf autres grou-
pes, et cette injustice est évidente
dans le service civil. Ceci rend dif-
ficile le recrutement d'hommes
spécialisés en recherches sur l’a-
griculture.

——_

‘Le Mauretania est

arrivé àHalifax
HALIFAX (PC) Le pre-

mier des trois transports de
troupes qui doivent arriver cette
semaine à Halifax, le Mauretania,
jaugeant 35,677 tonneaux, est ar-
rivé de bonneheure ce matin, por-
tant à bord 5,188 anciens éombat-
tants canadiens, après une traver-
sée prolongée de douze heures
par une mer houleuse.
Une température glaciale a ac-

cueilli les troupes jubilantes, qui
sont aussitôt montées à bords de
dix-sept trains spéciaux qui les
transporteront à destination. Le
premier convoi s’est ébranlé
quelques heures après que le
Mauretania eut accosté.

L'Ile de France et le Lady Rod-
ney doivent tous deux arriver à

Halifax vendredi. Le Lady Rod-

ney devait d’abord arriver aujour-
d’hui, mas le gros temps l'a éga-
lement retardé.

La plus grande partie des pas-

sagers du Mauretania sont de l’ar-

mée; au nombre des 4,541 soldats,
il n’y a pas de régiments com-
plets. Il y avait aussi, a’ bord du
transport, 509 aviateurs, 68 mem-
bres de ia marine ranadienne, 56
marins marchands, trois infirmiè-

res et onze membres des services

auxiliaires.
La liste des pasagers énumère

de ,plus 237 épouses et 88 enfants

de militaires canadiens qui se sont

mariés outre-mer, et cent autres

civils.
Au nombre des passagers cl-

vils, on remarque sir Andrew Mc-

Fadyean et R. Lévy, qui repré-

senteront respectivement la Gran-

defBretagne et la France au Con-

seil du Pacifique des relations in-
ternationales, à Atlantic City

(New Jersey).

Certificat de la
Marinedes L-U.

L’honorable C. -D. HOWE, mi-
istre de la Recqnstruction, a révé-
lé aujourd’hui qu'on a décerné le
‘certificat de mérite” de la Marine
des Etats-Unis à la War Supplies
Limited, compagnie de la couronne
qui s’occupe de tous les achats, au
Canada, des approvisionnements de
guerre requis par les Etats-Unis.
La citation se lit comme suit: “En
reconnaissance d’une oeuvre ex-
ceptionnelle accomplie pour la Ma-
rine des Etats-Unis et en recon-
naissance de la contribution mé-
ritoire à l'effort de guerre na-
tional des Etats-Unis.”
La déclaration ajoute: que ce

certificat est aussi un témoignage
de reconnaissance aux Ouvriers ca-
nadiens aux fabricants de guerre
et au personnel de la commission
d'inspection du Royaume-Uni et à

 

 celui du ministère des Munitions et Approvisionnements.
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Entente bientôt
avec le fédéral
et M.J. Gréber

H fut révélé au bureau des

commissaires, hier après-midi,

que M. Mackenzie King fera une

assemblée de toutes les classes

intéressées à l’embellissement de

la capitale, au retour de M. Jac-
ques Gréber à Ottawa.

Cette décision fut prise à la

suite d'une lettre que le maire
Lewis adressait au premier mi-

nistre récemment, lui demandant
ses intentions au sujet de la ville
d'Ottawa, qui est vivement inté-

ressée dans la question d'embel-

lissement. Le maire faisait re-
marquer alors, la nécessité de
bien s'entendre au sujet des plans,

et conséquemment qu’une confé-

rence s'imposait entre la Commis-

sion du District fédéral, M. Gré-
ber, et les municipalités intéres-
sées.

Les membres’ du bureau espé-
rent le retour prochain de M.
Gréber, qui sera probablement ici
vers la mi-février.
Le commissaire Goodwin dit

que selon les rapports obtenus des
différents départements, il en coû-
tera $197,000 pour introduire la
semaine de cing jours au service
municipal. “Ce montant indique
environ un millième sur le taux
des taxes et non six millièmes
comme nous l’avions d'abord per-
sé lorsque le sujet fut abordé par
le bureau”, remarqua M. Good-
win. Le plan sera discuté plus
tard. :
Le bureau a aulorisé un mon-

tant annuel de $660. pour l’épou-
se du pompier William Mori,
mort des suites de blessures re-
çues dans un incendie. Mme Morin
et ses trois enfants recevront $54
de la pension des veuves, et $17
en allocations familiales, plus $54
que la ville d'Ottawa lui accorde.
Le tout monte à $125 par mois,
retroactif du mois de novembre
1945.

L’historien officiel de la ville,
M. Lucien Brault, auteur de
“Ottawa—Old and New”, deman-

de à la ville qu’elle achète 300
exemplaires de ce volume, pour
distribuer aux différents services
municipaux. La question est en-
voyée au comité de publicité et
d'industrie. C’est le désir de M.
Brault, que toutes les capitales

des pays en aient une copie, ainsi
que tous les visiteurs distingués.

* Une lettre fut reçue du maré-
chal des pompiers ontariens, W.-
J. Scott, félicitant le chef des pom-
piers Gray Burnett, et le dépar-
tement en général, pour s’être
classé en tête de la province
d'Ontario. et en deuxième place
pour le Canada, dans le concours
de la semaine de prévention des

; incendies.
A la recommandation du chef

Gray Burnett, le bureau des com-
missaires a approuvé l'achat d’un
petit camion, pour la somme de
$302. Le véhicule sera transfor-
mé en ambulance, avec tout !e
nécessaire des premiers soins, et
en cas de nécessité, il pourra ser-
vir à transporter des personnes
à l'hôpital. Le poste de police
pourra aussi faire usage du ca-
mion.

Décès à 59 ans de

M. Alph.Carrière
M. Alphonse Carrière, époux de

Marilda Loiselle, 81 St-Jacques, est
décédé hier à sa demeure, à l'âge
de 59 ans. Né à Bay City, Mich.…
ii était a Hull depuis plus de 50
ans et travailla au département des
Travaux publics d’Ottawa et pour
la Commision des Liqueurs de Qué-
bec. Il était organisateur du par-
ti libéral dans le district de Hull.
11 était aussi membre de la Soci-
été St-Jean-Baptiste.

Outre son épouse, il laisse un
fils, Antonio Carrière, à Hull; sa
mère, Mme Trefflé Carrière, à
Montréal; une soeur, Mme Alice
Gratton, à Montréal,
La dépouille mortelle repose aux

salons funéraires Emond, boul.
St-Joseph, et lès funérailes auront
lieu vendredi matin à 8 h. 00
en l'église Ste-Bernadelte et au
cimetière N-Dame de Hull. Le
départ des salons se fera à 7 h. 45.

2 +.

Félicitati
me

Une résolution du conseil na-
tional d’aptitude physique, rendue
publique aujourd’hui, contient des
félicitations a Vadresse d'un co-
mité spécial de l’Association cana-,
dienne d'éducation physique, pour
sa propagande en faveur de l’en-
seignement de la natation et pour
son étude des méthodes d’ensei-
gnement, des normes de perfor-
mances et des mesures de sécuri-
té.
Le Conseil signale également la

nécessité d'établir des normes de
performances pour les sports en
plein air, avec tables de perfor-
mances pour les différents âges et
les deux sexes.

C’est à la requête du Conseil na-
tional que I’Association canadienne
d’éducation physique a entrepris
ses études. Le major lan Eisen-
hardt, président du Conseil na-
tional, fait savoir que des rapports
provisoires ont été soumis et que
les enquêtes se poursuivent,
er

Le marché
de Montréal

MONTREAL (PC) — Voici les
prix aujourd'hui, ‘els que commu
niqués par le miristère fédèra] de
l'Agriculture.

Oeufs. A-gros, 36, A-moyens
35; poulets À 26-264; B 29-30;
C 25. Arrivages, 1,085 caisses.
Beurre de crémerte, lère qua

lite pasteurisé, n° 1, 36%: no 2
3544. Arrivages, 1,
Fromage Llane de l'Ouest, 22

commerce en gros, 22%-23; de
Arrivages, 99 boîtes.

Patates: Qué., N.-B. 78 lbs $1.90,
100 lbs, $2.54.

(avr a
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(Suite de la première page)

du Conseil économique et social
de l’agence de paix.

° * + *

LONDRES, (Reuter) — Le mi-
nistre de l'Information, Williams,;
est parti aujourd’hui en avion, à
destination du Canada, où, croit-on,
sa visite durera environ trois se-
maines.

* * *
LONDRES (PC) — Sir Frank

Mackinnon, 75 ans, lord-juge en
chef de la Cour d’appel depuis
1937 est décédé aujourd'hui dans
un hôpital londonien.

* #* *
WASHINGTON — (PA) — Le

président Truman a nommé Fred
Vinson, secrétaire au Trésor, gou-
verneur représentant les Etats-
Unis au Fonds international et a
la Banque internaticnale créée
pour pourvoir a la reconstruction
te à l'expansion industrielle. La
nomination compte pour cinq an-
nées et Vinson conserve son poste
dans le cabinet.

* * *
TCHOUNG-KING — (P.A.) —

Le ministre de l’Information, K.--
C. Wu, a déclaré aujourd’hui que
le gouvernement projette de dé-
tenir indéfiniment le jeune maré-
chal Chang Hsueh-liang et le gé-
néral Yang Hu-cheng, malgré que
les communistes réclament leur
libération.

* *_*
MONTREAL (PC) — Quinze

étudiants du génie, de l’université

de Rio de Janeiro, accompagnés

de deux professeurs, ariveront ici

vendredi pour entreprendre une

tournée dans les installations et

les écoles du génie des provinces

de Québec et d'Ontario.
* + *

NEW-YORK (PA) — Ra-

dio-Paris et une émission de

Paris de la NBC ont annonce
que Félix Gouin, chef du par-
ti socialiste, a été élu prési-
dent intérimaire de la France
à la fin de la journée, comme

successeur du général de
Gaulle, qui a démissionné.

* x + 1
LONDRES (PC) — Le minis-

tre du Combustible, Shinwwl, a

déclaré aujourd'hui devant la

Chambre de commerce des Etats-

Unis que le gouvernement travail-

liste n'a pas l'intention d’étatiser
plus que 15 à 20 pour 100 des
industries et services publics de

la Grande-Bretagne. Ceci, dit-il,

permettra à le'ntreprise privée de

s'exercer librement “à condition
qu’elle soit efficace”.

* x x
Toronto (PC) — Russell Kelly,

ministre de la santé d’Ontario, a
déclaré hier soir à l'association
des producteurs de fruits et de lé-
gumes d’Ontario que le Canada
devrait-il concevoir un plan pour y
faire entrer chaque année 200,000
immigrants du Royaume-Uni.

% x x
Québec (PC) — Tyrone Power,

acteur de cinéma, et sa femme,
l’actrice française Annabella, vien-
dront à Québec la semaine prochai-
ne pour y prendre un repos ap-
prend-on ici aujourd’hui.

* x x ‘
BOMBAY (PC) Au moins

une personne a eté tuée et cin-
quante-trois blessées par le tir
de la police, aujourd’hui, au cours
d'une rixe entre les policiers el
les partisans de Subhas Chandra-
Bose, qui défilaient en guise de
célébration Ge l'anniversaire de
naissance de l'ancien chef du par-
ti national hindou.

* x #

QUEBEC (PC) — L'état de san-
té de Mme Alexandre Nadeau, 42
ans, gravement blessée hier soir
dans un accident d’automobile à
Sillery, est “critique,” annoncent
aujourd'hüi les autorités de l’hôpi-
tal. Sa fillette'de 11 ans, Colette,
n’a pas été gravement blessée et
son état est “bon.”

* % #
JERUSALEM (PC) — La pro-

position britannique d’une immi-
gration temporaire mensuelle de
1,500 Juifs en Palestine a été re-!
jetée par le grand comité arabe, :
qui a déclaré qu'il n'est pas né-
cessaire de pousser plus avant
l'étude du problème juif.

x x *
SAINT-LOUIS — (PA) —  

Morris MeMurty, un gréviste au
piquet près de l'entrée de la sa-

laison de Saint-Louis a été blessé .

d'une balle tirée par un ouvrier

qui ne fait pas la grève et à qui

on avait défendu l’entrée de l’usi- |

ne. La police a arrêté Walter

Curry, boucher de la salaison, qui

a dit qu'il a tiré un coup dans un |

groupe de grévistes au piquet

quand “ils courrurent apres moi”.
+ x *

WASHINGTON, (PC) — Les |

hommes, les femmes et les en-:

fants de 13 pays dévastés par la '

guerre portent des vêtements

chauds cet hiver. parce que les Ca-

nadiens ont envoyé 12,227,420 li-

vres de vétements, en réponse a,

l'appel de Padministration de se-.

cours et de réhabilitätion des Na-,
tions-Unies.

* x *
QUEBEC, (PC) — Le capitaine

G.-R. Gauvreau, de Québec, a été
nommé officier d'état-major, clas-
se No 3, annonce-t-on aufourd’hui
au quartier général du district mi-
litaire No 5 (Québec). Le capitaine
Gauvreau a ét émembre d’un dé-'
tachement spécial qui s'est occupé ,
du rapatriement des prisonniers de ,
guerre canadiens de Hong-Kong.

* + x
NEW-WESTMINSTER, Colom-.

bie canadienne, (PC) — Les offi-
ciers de l’union ont annonce hier
soir le règlement de la grève de
45 jours déclarée par environ 60
employés de la Keystone Lumber
and Shingle Co., de cette ville,

* * *

CLEVELAND, (PA) — Aucun
des trois journaux quotidiens de
Cleveland n’a été publié depuis le
5 janvier, mais, à l'exception de
la fédération américaine des pres-
siers en grève, le personnel de ce
journal continue à travailler nor-
mäalement chaque jour.
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MONT-LANRIER (Qué) (D.N.C.)
_-_

Mme Dmile Lachance, de Beauharnois,
8 passé les fêtes chex Mme Hervé Laflenr,
sa mère.

M. et Mme Oscar Lacroix. et M. Arthur
Achille Cloutier. étaient de passage chez ;
Mme Jules Cloutier. |

 

Onze -—

Médaille pour
les pompiers
volontaires
Le gouvernement anglais a fal

savoir que les membres du corps
des pompiers volontaires cana-
diens otn fait du service en Angle
terre pendant un an ou plus ont
droit de porter la médaille de de-
fense de l'Angleterre, a déclaré
aujourd'hui honorable J. J. Mo»
Cann, ministre des services na-
tionaux de guerre.
Le Dr McCann a dit que cette

médaille serait envoyée à ceux
qui y ont droit immédiatement

par la section des médailles et ré-
compenses des archives de la Dé-
fense Nationale.
Le recrutement des pompiers

volontaires a commencé en mars

1942 at en décembre de la mên:>

année, 406 pompiers étaient déjit

en service outre-mer. Au plus

fort du blitz, certains postes ©3
pompiers importants dans des vii-

les telles Southampton, Portis

mouth, Plymouth et Bristol

étaient desservis entièrement par
des Canadiens.
Un certain nombre de ces pom-

piers ont reçu des décorations ct

lors de leur, licenciement le go:
vernement canadien leur a remis

une insigne.

Le radar, une
des grandes |

réussitesdu pays
Au nombre des grandes entree

prises accomplies par le Canada

durant la dernière guerre, il ev
est une qu’il importe de sou!i«

gner parce qu’elle constitue pour

notre jeune pays une réalisati. un
fort réussie dans un domaine nou-
veau, celui du radar, c’est-à-d'‘e
ce groupe de dispositifs de détec-
tion qui ont sauvé l'Angleter:a
durant les sombres jours du blitz
et fourni des yeux magiques aux
forces combattantes des Nations

unies.
A la fin des hostilités, le Ca-

nada avait produit des millie-s
d’appareils radar pour une valeur
de $200 millions a l’intention da
la Grande-Bretagne, des Etats-
Unis, de la Russie et autres pays
alliés, comme aussi à celle da
notre propre pays.

Le radar moderne ful le ré-
sultat de recherches iancées par
le groupe de savants anglais Wa:e
son Watt lequel, en 1933, réuss L
à établir la position d’un avic
d'une façon exacte et cela à tra-
vers l'obscurité, les nuages épais,
la fumée et la brume.
En 1939, le Dr S.-A. Sanders,

du Conseil canadien de Recher-
ches, révéla qu'un groupe de sa-
vants canadiens, invités à se rene
dre en Grande-Bretagne pour é-
tudier sur place le fonctionnee
ment de cet “appareil. secret”, «-
vaient découvert des postes de rc-
dar en opération le long des cô-
tes anglaises. En 1940, le Conseil
canadien de Recherches installa
un appareil de radar de sa pro-
pre confection dans le port da
Halifax. Cependant, le point cul-
minant de ce développement vint
en 1940, alors qu’une mission bri-
tannique vint au Canada pour col-
laborer au perfectionnement de
ces appareils de détection d’a-
vions. Cette mission se composait
de Sir Henry Tizard, le brigadier
F.-C. Wallace, le professeur J.-D.
Cockcroft et le professeur R.-H.
Fowler.

Composition du
tribunal d'enquête

Par William BOSS
AMSTERDAM, (PC-Cable) —

Le lieutenant-général Guy Si.
monds, commandant des troupes
canadiennes aux Pays-Bas, doit ane
noncer demain qui fera partie du
tribunal d’enquéte sur l'adminise

  

tration de l'armée canadienne
dans ce pays, depuis la victoire en
Europe.
Le lieutenant-général Price Mon.

tague, ancien chef de l'état-major
de l'armée canadienne, présidera
le tribunal.

Trois officiers de Toronto sont
détenus à la suite de l'envoi illés
gal de trois automobiles de Rottere
dam à New-York, et plusieurs ofe
ficiers supérieurs ont été suspens
dus de leurs fonctions.
La cour martiale qui traduira

les trois inculpés siégera dans
quelques jours, à Amsterdam. On
précisera alors la nature des ace
cusations.

M. Duplessis
favorise le ‘

er e

code hygiénique
QUEBEC (PC) — Le premier

ministre Maurice Duplessis a dée
claré aux délégués de la section
québécoise de l'association natio-
nale des plombiers et les entres
preneurs en chauffage du Canaca
qu’il favorise je code sanitäire pro
posé Pour la protection de la santé
publique. II a promis d’étudicr
la question avec des experts et de
“faire tout ce qui est possible dans
ce domaine”.

Le premier ministre a aussi
promis que le gouvernement, cb
spécialement le ministère du Tra-
vail de M. Barrette, prendra en
considération les demandes in.
clues dans le bref. Il a dit que
les auteurs devront approuver, à
part le conseil supérieur de l’ins-
truction publique, une traduction
de l'anglais au francais des livres
4 l'usage des plombiers.

“La province de Québec, qui
affronte un déficit provenant de
1,700 commissions scolaires, doit
procéder avec soin et prudence
dans la dépense des fonds pw
blics”, ajouta-t-il. “Au sujet du
code hygiénique provinciale, le
gouvernement fera tout ce qui st
raisonnable après avoir étudié la
question avec des experts.” LA
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Lé Volant veut répéter, ce soir,
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I
Stu Smith conduit les Rouges |

à leur 7e triomphe consécutif;
* * * |

Par Charlie DAOUST
Le septième triomphe consécutif et la 1le victoire dans leurs

13 dernières parties. Oui, Mesdames et Messieurs, les Sénateurs vo-
guent & une allure vertigineuse, qui a ébloui le vieux renard qu’est
Thomas-Patriek Gorman, le “grand-père” du club local. Après soixan-
te minutes d'un jeu émouvant, hier soir, les ‘“ouragans rouges” avaient
maitrisé les courageux Braves de Valleyfield dans tous les domaines
et détenaient un verdict de 9-4.

Les 5,276 clients ont admiré le cran des visiteurs. En effet, les
Braves de Lucien Leduc avaient une ligne de calibre à tenir tête aux
trois d'Ottawa et leur as de la défense, Jimmie Orlando, jouait contre
les ordres du médecin, Le vétéran Lucien (Johnny) Lacelle a sauvé
la situation du commencement à la fin mais Bill Durnan lui-même
n'aurait pu faire mieux contre la vitesse et la précision parfaites des

Sénateurs.

Stu Smith a mene l'offensive de
la “punch line” a tres vive allure.
Le petit ailier gauche a réussi le
truc du chapeau et a participé à!
un quatrième but, celui que Jim- |
my McFadden a compté aprés une
minute et quart de gu. Jack Irvine |-
s’est fait voler plusieurs buts par
Lacelle et a du se contenter d'un |
“assist” mais son copain McFadden |
4 été plus veinard dans le pointage !
en recevant le mérite de passes
dans les 3 buts de Smith. Le capi- |
taine Bobby Copp a enfilé un but |
et a participé à deux autres. II a:
subi une entaille au 1uenton dans
ls Ze période. L'autre blessé de
la séance a élé le seul et unique
losario (Kikon) Joanelie du Val-
F*yfield. II a dia subir des paints
ue suture pour l'entaille qu'il s'e-
tait infligée au-dessus de locil
droit en comptant le 2e but dus
nl'aVCE.

Les autres cumpicurs ont ete
le capitaine Gordie Poirier. John-
ay Inglis, Eddie Slowinski et Lude
check des Sénaieurs. Chez tes vi
siteurs, la ligne de Claude Cum
play, Gerry Plamondon et I'rank
Porteous a été a l'honneur et le
vétéran Fernand Majeau a donné
une solide exhibition. Les arbitres
Stan Pratt et Happy Shouldicc se
sont contentés de donner quatre
punitions, Le Jeu a souvent été
très rude mais la recrue Ken Ter-
vy, a la ligne bleue des visiteurs.
à su se faire respecter. Porteous,
Joanetic, Plamondon et Majeau
ont compté pour les Braves, qui
doivent jouer encore demain soir,
quatre parties en six soirs.

McFadden ouvre le bal
Des la 2e minute de jeu, Jack

!.vine s'échappe avec la rondelle
au cenuv de la glace, franchit a
ligne bleue et oblige Leacelle à se
Je.er par terre. McFadden, comme
ura bombe, a ensuite egfilé le dis
tite en 113" pour donner unc
avenee ao 1-0 aux Séanaleurs. Cam-
pcau. Plamondon et Porteous

* McFadden.

“doubler le zcore 8-4 (6°19),

 

 

STU SMITH

Plamondon ct Campeau use de
représailles. Fraser perd son.
bâton puis il est tenu dans l'eau
bouillante pendant 3 minutes mais
Valleyfield ne peut compter. Por-
icous manque un coup de recu-
tons. Check reçoit une punition ct
Vallerfield pullule autour de
“Legs” qui est superlatif. Por-

> » \ » :sous Cal encore trop lent quand Syents un menu horsdigne.
Fraser est hors d’équitibre. El la |
2e strophe se termine 6-4. |

Le dénouement |
Lacelle doit se démener de fa- |

con spectaculaire comme Ottawa:
rcvient au complet. A un moment,
Johnny gobe le lancer d'Inglis
ais en 3217, Smith enfile le 7e
ht d'Ottawa sur une passe de

Après une offensive
dans la zone outaouaise, Lude
Chock lance la rondelle hut dans
les filets gauches de Lacelle pour

Brown

et Slowinski ont des “assists”. La-
celle fait 2 arrêts superbes puis
Fraser vole un but à Joanette.
Terry se distingue sur la défen-
ve.

Avec 8 minutes a jouer. Alec
Smith envoie Stu-John-Tuin a lat
aque. La foule est épuisée d'émo-
‘ions. Les Braves. par la vitesse
des D‘mons Rouges. Bobby Copp
se rend au moment onportun de-

teur n'a pas,

seconds, qui,

  

   
Le premier numéro des Ice-Cycles de 1946 comprend un nombre de jolies et attrayantes jeunes

filles qui patinent au son de ‘Moon light Serenade”.
gement de cinq jours.
samedi a Z h. 30 p.m. L'échelle des prix est très populaire, $2, $1.50 et SI.
chez Lindsay, rue Sparks et chez Bourne, rue Rideau ainsi qu’au contrôle de l’Auditorium de 9 a.m. à 9
p.m. tous les jours.

. Ce spectacle vient à l'Auditorium pour un enga-
De vendredi le ler février à mercredi le 6 février, avec matinée spéciale le

—

Les billets sont en vente

 x

Emil Dusek aura Pun de ses frères

*
comme second dans son co

{ *

McFadden donne la bande à Ernie ou Wally sera dans le coin —— Larry Kasaboski

mbat, demain à l'honneur
* .

dans la semi-finale — Cagney, de Hull, dans le,
match préliminaire

C'est demain soir que le sport
de la lutte nous reviendra. à l'Au-
ditorium, ct pour l’occasion, le’
promoteur de ces séances hebdo-
madaires a préparé pour les fer-

Dans
le match principal qui, soit dit en
passant, sera pour le championnat:
du monde, il nous fera voir le
champion actuel, Bobby Managoff,|
contre un adversaire de taille en
Emil Dusek. un des quatre frères
de la célèbre famille de lutteurs
de l’Omaha.

Mais les dernières nouvoeiles
nous venant de Montréal nous
anpremnent qu'Emil Dusek sora,
accompagné de l'un de ses frères.
Waïly ou Ernie. Ces deux auires
frères Dusek sont tout aussi ru
lès qu'Emil et ils se sont acquis
une réputation par leur méthode
particulière de lutter: tout y va.,
Emil aura donc, comme socond.,
un de ses propres frères. Un lut-

ordinairement, de
second. Cepentlant, la chose s'est
vue et se répétera demain, Le,
promoteur Quinn ne prise pas ces

bien souvent, cau-

scène. ce soir, afin qu'une pareil-
le scène ne se produise.

Les autres combats
On sait qu’un des plus populai-

ERNIE DUSEK

 

 
 

 

Notre-Dame et

Wrightville

 

/

le “basket”

interscolaire

LES COMPTEURS

Les coqs

   
  

Mitchell, Tech ...
Mason, Tech
Martin, Lisgar ...
Roberts, Nepean
White, Glebe

Les juniors

Conger, Lisgar ........ccon
Greenberg, Lisgar
Brown, Glebe
Wilson, Lisgar
Johnstone, St-Patrice

Les seniors

 

Points
Robertson, Glebe . 33

    

 

 
—-

Dans la Ligue de hockey du
Rotary de Hull — Val-Tétreaury de Hu al-Téire Gleb
visite Wrightville ce soir

_
La ligue de hockey du club

Rotary de Hull a été très active
en fin de semaine. Inaugurant la
nouvelle Tédule, dressée par les
directeurs à la dernière assem-
blée, le club Wrightville remporta
une victoire facile au pointage de
5 à 2 contre le club Val-Tétreau.
Aurèle Saumure et Aimé, Desjar-
dins enfilèrent chacun deux bu‘s
et Eug. Roy compléta le cinquiè-
me point pour les vainqueurs.
Pour les perdants, club dirigé par
l’infatigable M. Rodolphe Poitras
qui se dévoue sans cesse pour les
jeunes, Raymond Bertrand et Ro-
bert Fournier comptèrent chacun
un but. La seconde partie doit
avoir lieu mercredi soir alors que
Val-Tétreau visitera Wrightville.
Dans la seconde partie au pro-

gramme «Notre-Dame a gagné con-;
tre l'équipe St-François de la Poin
te-Gatineau au pointage de 3 à 1] L'équipe de Jos. Richer l'emporte ,

La partie fut chaudement contes-
tée. Dons le premier verset Paul
André Séguin de Gatineau comp-
ta sur une passe de Gérard Lacha-
pelle. P. Perras du Notre-Dame
égalisa immédiatement les chan-
ces sur une passe de Boulianne-
Clairoux,

Les autres points de Notre-
Dame furent enregistrés par L.

 

 

Smith, Glebe user 31
Wilson, Tech .......... 30
Cashman, Lisgar ee. 29
Kubisensky, Tech . …. ………. 27

LES EQUIPES
Les coqs

G P P CPts
Glebe ......... 3 0 147 32 6
Tech ....... .3 0 133 53 6
Lisgar .. ………… 2 1 129 87 4
Université 1 2 8 94 2
Nepean  ...... 0 3 67114 O
Commerce ..... . 0 3 28 184 0
0 Juniors

G P P C Pts

! Liszar .3 0 143 78 6
Université ……… 3 0 67 38 6
‘Glebe 2 1 96 47 4
St-Patrice … .1l 2 103 79 2
Tech ............. .1 2 73 90 2
Commerce …………. 0 2 65114 0
Nepean ........... .0 3 33133 0

Seniors
G P P C Pts

[Tech «oe, 2 1 130 100 4
| Lisgar ............ 2 1 119 91 4
(Glebe 2 1 103 64 4
| Université …… 2 1 71 72 4,
| St-Patrice -……. 1 2 38 102 2
| Nepean Larsen 0 3 50 111 O

ro 0 3 15 53 0

{

Commerce

Nick Pappas se
distingue pour
Sacré-Coeur

par 3-1.
! Le club Sacré-Coeur grace au
| jeu offensif du petit Nick Pappas
| et “Toto” Aubry, remporta une vic-
‘toire de 3 à 1 sur les jeunes proté-
| gés de Gaétan Chouinard de ja pa-
'roisse St-Jean-Baptiste.

Chaque club compta vu
mier verset de la partie: Jean Vil-

| leneuve du Sacré-Coeur d’une pas-

pre-

 

Ottawa
Drouin, Thibauit et les autres

marchands de vitesse attendent
A ; files As de Québec avec confiance

| * * *
| La récente victoire des Hull rt
Volants sur les Braves de Valley La victoire remnortée dimanche

field inspire toute la troupe de dernier sur les Braves prouve

Bob Guertin 4 une nouvelle vic que le troupeau de Guerlin est

toire, et c’est lès ce soir, à l'Au | beaucoup plus solide. L'acquisi-

ditorium, que l’on se prépare à;tion de Polly Drouin et de Con-

prendre “le numéro” des As de, nie Tudin a donné une physiono-

Québec, car les Québecois sont de! mie toute nouvelle aux noir et

passage dans notrc capitale pour ' blanc et les As en auront sûrce

un engagement avec l'équipe ren = ment plein les mains, ce soir. Hal

forcée de Hull. {Dewey sera probablement de re

Les Volants ont encore à ren-, tour sur l'équipe. La ligne picue

contrer les As quatre fois d’ici la

|

sera protégée par Rouge Goupille,

fin de la saiso~ et il est bien im *Bucko MacDonald et Swanson.

portant pour ces derniers de Connie Tudin, Frank Dunlap et

triompher ce soir car les athlé- Hal Dewey formerait unc ligne

tes de Lex Cook aspirent aux hon

|

d'attague tandis que Alf Webster,

neurs et leur position actuelle Paul Drouin, Larry Thibault, Mare

dans la ligue de hockey sénior | cel Dhere, Duffault et Bob Bal

est assez précaire. I lance seraient envoyés à la ligne

Les As de Québec ont toujours de feu. |

eu de la difficulté avec les Vo-| De toute fucon la joute de «>

lants. Dans leur quatre rencontres soir est frès importante. Les Vo

précédentes, les As en ont gagné lants veulent prouver une fois de

deux, en ont perdv une et annule plus que l'équipeest de taille et

une autre. !les As sont d'antiques ennemis.

Quatre joutes de

Hull plus fort

 

 

Les noms et 
| numéros pelo ce soir

soir $ Nos Chasseur: de ballon. por

de ce sou "tant le balai. et c'est ce soir que

; na St-Jean-Boszo  remporteront leur

Québec Hull; première victoire contre le noir

Buts i ot blanc de Simon Duguay. St-

16 Bouvrette ni Leclcre ! Jean-Bosco auront à recevoir le

Défenses Simon Duguay pour les 7 heurzs

3 Van Daele McDonald #1 précises. Autres joutes entre la

9 Taggart Goupille 3) selle de billards Raymond et l'A-

Centre * mical S:-R#demr<eur à la patinoi-

7 Emberg | Drow6!St-Honri pour les 7 heures
Ailes

Thibeault 8! précises,
11 Imlach

Ballance 19 |19 Gruhn
Alternants

Québee — 17, Tondreau: 15,; A
Carragher; 8, Charest: 10, O'Neil:: dé
12, Neilson: 14, Weiler; 18, Hexi- MF

4, Johns; 2,

8 PROBLCIAS OF
TE FOLLIES AWD

ses CAPADIS
entsemtmer; 6, Tremblay;

Renaud; Valenti.
Hull — 9, Webster; 10, Dufauilt; §

11, Duntap; 12, Dheere; 14, Tu'§
din; 16, Love: 3, Swanson. ; A
——

Ligue Val-Tétreau
Resultats des joutes de mardi

le 15 janvier 1946
Plomberie Dumont a gagné 3

.r Restaurant Chez-Paul,
Epicerie Lecompte a gagné 3 joutes s

Epicerie Landry. |
faymiong Brunet a gagné 2 joutes =

Anglehart.
Epicerie Lavigne a gagné 2

Belle-Funiaine.
: Le classement a date
| Equipe
1—Raymond Brunet …

 
ler février au 6.

5 jours seulement.
Echelle des prix: $2, $1.50 et $1.

Billets chez Lindsay, rue
Sparks; Bourne. rune Rideau,
ou à l'Auditorium. au contrôle
de 9 h. du matin à 9 h. du soir.

Matinée de samedi le
2 février à 2 h. 30.
Moitié prix pour

les enfants.

joutus du

juutes s
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«vaient auparavan igé Fraser < . oi :ig (FIREIByct,Pat | sepirablenauche ses luteus de le riglon dOftaws Beawralant of MaouLepre so dn i Papp ef Roland Lave CHERE ane 8
Cing minutes plus tard, Gordi ; drame se sêtait produit une scene sera au programme dans la semi- mier assiste de Janelle et Limo-! que du St-Jean-Baptiste d'une pas- Epiceri 3

Poirisr s'empare. de tnd,Sordic de Check. Lacelle doit se déme- ‘lors d’un combat, à Montreal. en finale. Larry Kasaboski, I'idole de ges et le second assisté de Ville| = de B. Blais et de J. Pagé. |RestaurantChezPaul 1
et fonce à , qu ner comme une victim» du Seint tre Emil Dusek et Yvon Robert. Renfrew, aura un adversaire soli- | neuve La seconde rencontre aura| Ce ne fut qu'après la sixième %Belle-Fontamne oo... li 22 =

à gauche sur Lacelle. Guy. Huit arrêts de suite. La con- il était à ir ! ; ; io jeudi : ne ut quapres la s T—Epicerie Landry . … 14 25Dans une mélée Johnny Inelis uv. - § °. Emil était à se faire malmener, de en George Linnehan, de Bos-, lieu jeudi au collège Notre-Dame. minute du troisième crochet que | s—Eppicerie Lavigne oo 13 36

porte l'avanizee 2 y _Bglls ‘tre-offensive de Valleyfield man- quand soudainement Rudy Dusek, ton. Un lutieur de Hull, George Samedi et dimanche prochain No-!| ; d Les meilleurs de la soirée |
0 iage 2-0 en 35257). que de “punch”. Ottawa maintiert était second frère | Cagney . ’ S| ire-D t val. | € Sacré-Coeur compta son deux-| Hommes

Vie Hanneberry est puni € can sean ; ; qui € second pour son frère, : Cagney, rencontrera le cowboy |!re-Dame ouera contre  Val-| ième but par une montée de Ber- Num Série Corde, na pour pression jusqu'au sifflet final. gri d le ring se m shes < -amier Té ; - ille. p ; Tie Corde«vois “chargé” Poicous ei le a nression | t 1 grimpa dans le ring et se mit a Len Hughes dans le premier Tétreau tandis que Wrightville, pard Rochon et M Pappas ; Georges Martin iu6 278
lig:ns 5 el la Inglis. Poirier et Hanneberry. aP- tapocher le montréalais. "match. Ces deux combats fourni-' recevra St-François. | va pas. | Gérard Langlois 679 237
ign  Plamondon - Campeau- Por- <yv4s par Gr ki ; voi A, ; ; ' . . ; Le St-Jean-Baptiste mit ensuite Paul Poulin … 677 250|ï ° r Graboski et Mathers. ! 0 a . ; | pt20us (en 729") on profil  CUN*s pal S. Mais on surveiMera le frère en ront des émotions aux fervents. Malgré la température froide "essi i Gaston Rochon 65 237
Tomi on. ) en profite pour Pratt punit Hanneberry pour avoir | une foule assez nombreuse fut té| Une forte pression mais Aubry Gaston Beauchamp 6h22
EE avance locale 2-1. Por- “ceroché Majeau et Ottawa gagne moin des deux joutes sortit d'une mdéléee de Paul Lafram- Dames !

cous cempi i is en 9°67 “ 1" - pélà LL SD ; di oy € érie Corde
gous.mpielobul Mais en 96". ng. “Legs” Fraser célèbre Son 148, de New-York, décisionne V. . . LE CLASSEMENT | boise, le gardien du Sacré-Coeur, fomoo pean een oes En
IA . chappe après Une 7e triomphe consécutif en lançant Lasalva, Mont Vernon, N.-Y., en 8 “G. P. N. I. C. pis était solide et brisa plusieurs élans Mile Jeannine St-Amour 606 236; oi TE

r doubla passe de Bobby, Copp el on “petit bloc” vert — puis SON rondes. Jasper O'Haniey, 141, de: OC ey ter Wrightville 1 0 0 5 2 2 |du jeune atome de St-Jean-Bap- Mic Georgette Logact sal Cy .
Meledden et lance. ae gauche, un Mockey, Bilan de la soirée pour Montréal, bat Al Mazeral, 14014. . Notre-Dame1 0 0 3 1 2 | tiste. Rolland compta l'unique Mire {orgetteSi-Arnaud 895 308 avec les Lames Minora

Dose que Lacelle ne peut voir. Jim McCaffrey: :ctif, une vic- de Lymestone, Me en 4 rondes par a St-François … O0 1 0 1 3 0 ;Point de son club. Autres 200 de la soirée Lo Mi éclipse les autres ‘ame
Le eslpuri et en son absence, Loire; passif, deux batons de gar- mise hors de combat technique. | ny L'Américaine Val-Tétreau .. 0 1 0 2 5 0 Le club du Sacré-Coeur est di- yin "Sawin =~. 288 à doubletranchant dansledomaineLise e fait six arrêts sensation Jip. SALEM, Mass — Steve Kronis, Hershey. 2; St-Louis, 2 (nulle). J 1 rigé par le dynamique Jos. Ri- Gaston Gourgue 7. 31 J ouble Far marché. Faites-en

8. Les alignements: 130, Boston, arrête Santiago Ri- Les Séniors d'Halifax | LIGUE MIXTE DE QUILLES cher. jeune sportif de la côte de Mlle Claire Létourneau . 231 des ames à Fi

Fernand Majeca fait un super- valleyfield — Buts, Lacelle: viera, 134, de Mexico, en 6 rondes. Crescent. 6; CARC Dartmouth, 2.| THOMASMONCTON sable. eeee 335 l'essai sans plus tarder  Sadapte
be solo mais Fraser lui vole un jaf s, Terry et Robidas: cen- Johnny Marra. 162, de Boston, ar- Une exhibition Résultats des joutes de jeudi | 5 ali Roger (Gervais  ..ooo 219| & votre rasoir à double tranchant.
oiat. Lacell hai ; b clenses, ry ; A y u ; ; ; ' = 17 janvier 1946 : Les alignements R 5 id Roel

potat. Lacelle rcsiste a un bom- tre, Campeau: ailes, Porteous et réte Jim Davis, de la Nouvelle New Glasgow, 7: Moncton. 5. Guilbuult à gagné 2 joute- sur Lalonde | Sacré-Coeur — But, Paul La-i 0700 Les hautes moyennes ;
bardement meré d’abord par ‘la >lamondon; substituis, Orlando, Ecosse. O.H.A. Junior “A” Godbout a gagné 2 joutes sur Gratton. | framboise: défenses, Roger La- Hommes
ligne Poirier - Inglis - Hanneberry Wajeau. Joanotte. Vinet. Boucher, HARTFORD, Conn. — Nick Sta-- St. Catharines. 3: Barrie, 1 Le classement à date by en fo 08 | Georges Martin .
puis par le trio Smith-McFadden sever Cav : ie "to, 130, de Springfield Mess. déci-, Galt, 4: Toronto Y La .Euuipe Gp Pi| framboise et Gérard Brindamour;' Arthur Lavigne .5 q{ MCF à i Joyer, Cavanagh. Cadieux. , 10 , de Spring J » Gécl-,  Galt, 4; Toronto Young Rangers, 1 -Guilbauit … sv 21 5!’ avants, Marcel Ouellette, Paul Bel- Gérald Paroton 51
Inzlis. Entre temps, le trio Por- Sénateurs — Buts. Fraser; dé- sionne Benny May, 125, de Mont-: 1 2—Lalonde ....... Lu 25 2 51 9 oot Gill CAUSE. Gaston Laroche VE
teous-Camneau-Plamondon oblige ‘enses, Copp et Trainor; centre, Téal, en 8 rondes. | Ligue des E-U 3—Gratton 21 2: 51 lemarre et Gilles Hurteau; subs. Gaston Beauchamp
1 à A . . ; ’ A ‘ , Vu ‘ ; : , soi | £ > EU. 4—Godbout … Cees 22 29 51 Fernand Poulin, L. Chartrand Dames
raser à 2 arrêts de suite. Le jeu  :IecFadden; ailes, Smith et Irvine; LOS ANGELES—Jimmy Bivins,'  Tulsa. 6: Kansas City, 2. Les meilleurs de la soirée ly Vill : ’ le Germaine Pariscau

devient rapide et brutal mais substituts, Brown. Slowinski, 1878, Cleveland, arrête Johnny Dallas. 6: Omaha. 4 Hommes 2 can iMleneuve. Hervé Brazeau, | Mlle Georgette St-Arnaud
Joanetta prend une passe de (Check. Mather ki. Inglis. Hayes. 216, de Lon Angeles, en 2 1 4- Ropth Way Nom utthaul Série Corl Nick Pappas et M. Aubrey. i Mile FstelleTanguayCheck, Mathers, Graboski, Inglis, St. Paul. 4; Forth Worth, 2. Conrad Guilbauit 643 24 :. Mlle Germaine Bertrand
Boyer et compte le Ze but de Val- oirier, Hanneberrv. :rondes. | L’Ouest Canadien Auguste Mousseau ........... 841 228 StJean-Baptiste — But, Louis Mile Georgette Lagncé
levfield en 1925”. Il se frappe la Arbitres — Shouldice ct Pratt + MANCHESTER, N.-H. — Flo- Calgary. 4: Saskatoon, 1 | PeuCe sus 23d Aubry; défenses, P. Boyle et S. Pa- A. Goulet,
tete sur le poteau gauche de la Première période rent Desmarais, Manchester. dé TT eee 22 Marcel Deslauriers 542 “ios 8¢; centre, E. Proulx; ailes, M. La- | sec.stat.
vagg ct quitte fa glace. le visage Sénateurs. McFadden (Irvine. fait Joe Celletti, Providence, R-I, ; . . » Dames sévie Corge Othe et J. Bond: subs., R. Laroc- =
tout cn sang. Smith) - _ 1.15 en 10 rondes. me... mn | li le Rivet Mine.Conrad Guilbault ses “330 we B. Blais et B. Bernard.

Sowinski double l'avantage Sénateurs. Inglis (Poirier) 6.25 : ° g Mme Jean Laroche . 542 190 Sbmmaire:
” ; ° °.. Mlle Margot T. de Coeli 539 218 a PP

Jack Irvin, sur une passe de Valleyfield, Porteous La yosition des —- | Mlle Jacqueline Mous-eau 535 202 Première période
Kay Traynor. lance haut sur le (Campeau, Plamondon) 7.29 | I Les scogs mont pas Clé extraordinaires Mite Adrienne Ray 515 196 1—Sacré-Coeur, J. Villeneuve

: ; . 3 7 5 . di =. Les hautes moyennes P
D poteau de Lacelle, abrés que Cam. Sénateurs, Smith (McFadden, ‘a A En Te Plus haut fui de 759 et par: Hommes ;__ (Pappas) ; 8.00

peau eut forcé Fraser à faire deux Corp) ; eo 9.02 | clubs Senior s rtre, Je meEEele cher Marcel De-lauriers 1855 2—St-Jean-Baptiste, R. .

arrêts au début de la 2e période. Vallevfield, Joanctle e “ TS oral est au credit de Mile Grenon de le | Conrad. Guilbeault ins, Larocque (Blais-Pagé) 9.00
Cor» manque un but en lançant (Boyer) . . .. ... 19.25 Hier soir 7 Roanire Tames Sareait5] lo pimelpes. | Robert Boudrenu 1879 Aucune punition.
par-dessus la cage de Valleyfield. Punitions — Hanneberry, Terry. | Ottawa, 9: Valleyfield. 4 { bomnais, 301. | Paul-Emile Poulinnes 184.18 Deuxiéme période

J Le gros Eddie Slowinski lance Deuieme période | G PE P C Pts ! Résultats des, joutesde lundi Mile Jacqueline Mousseau 172,10 Pas de point.
A de 12 verges dans la cage de La- Sénateurs, Slowinski -_a!Royal .….. . 21 4 2137 88 44 | “ i Janvier [Mlle Margot T.de Cocli 182.22 Punitions: Bellemare, Rochon

cele, un coup bas qui pousse la (Check) = 554 Otfawa "17 10 2 142 111 36 | vioMlouceur8 gagné 3 joutes sur For. | Mme ConradGallbauit 1526 Boyle. )

rondelle sous Johnny juste com- Sénateurs, Poirier (Inglis, _ | Shawinigan 12 15 1 106 131 251, Marier a gagné joutes sur Char- Mlle Thérèse Poirier …. 152.21 Troisième période
me Lacelle allait sasseoir dessus, Hanneberry) 7.08 | Valleyfeild 12 16 1 125 136 25 “CorcoranaRarné 2 joutes sur Des , Emérance Been. 3—Sacré-Coeur, B. Rochon
Lude Check reçoit un ‘“assist”, Valleyfield, Plamondon -iQuébec . . . 11 11 2 91 83 24| jardins, 5 points. : re - (Pappas) .. Ce 6.30

N Fraser brise son baton. Inglis pas- (Porteous. Cambeau) 10.05 Hull . 5222 98 149 121 Decoruragagné 7 outs sur Bra| . 4—Sacré-Coeur, Pappas
J se a Gordie Poirier. aui compte Sénateurs, Smith (Copp. 19. JProchaines parties “Major "0 pnd 2 outs wr Dans la ligue (Aubry et Rochon) ... 12.30

le 5e but des Sénateurs. Hanne- McFadden) 10 Ce soir—Québec à Hull. Chaput. 5 points. . Punitions: Laframboise, Aubry
- herry a un cadeau d'un “assist”. Valleyfield, Maieau (Vinet) 1440 Jeudi—Shawinigan 4 Royali|,e’(e,f,So80e © doves ww or des Etats-Unis Boyle.

Lacelle n'avait pas de chance de Punition — Check. ; Québec à Valleyfield. Ramsay a gagné 2 joutes sur Hou. Score final: Sacré-Coeur, 3; St-
bloquer le coup difficile de Poi- Troisième période Samedi — Royal a Ottawa | dreault, 5points ie wr Le TB APS | Jean-Baptiste, 1 » 5
rier. a courte portée. “Sénateurs, Smi ( imanche—Shawinigan à QUÉ- blanc, 4 voints. : 5. - ; | , dl.

Le 3e but du Valleyficld est (McFadden) 3.21 ‘bec; Ottawa a Valleyfield: Hull a: Le classement A date McDonald, Kansas City, 25 34 59 ;

compté 3 minutes plus tard par Sénateurs, Check (Brown. Royal. 1- DoraT° GT Shack, Steaul 52 53 45 Chokowski, K. Cit 17 2
Plamondon sur des passes de Por. Slowinski) 8.18 REN 2 —Charlebois 1 O1 M Smih QmahaEEE) 2093 43)D. Morrison. Omaba21 3% 38
teous et Campeau mais Ottawa sénateurs, Copp (Check) 15.20 T 3—Deeoeur 54 16) Powell Fort Worth 18 23 41 |Kapusta, Dallas ue 57

p * iti _ ÿ --Corcoran 9 = ’ reve , ….…….

double encore l'avantage quand Punition Hanneberry. gue FREIMAN 5Major 27 18 & Johnston, Kansas City. 22 18 40 ‘Blade, Kansas City…… 18 18 36
Smith pousse la rondelle au cours retrleee ~~ 8Brazeau 25 20 B7
d'une mêlée générale qui ne e + ine “ al i

donne aucune chance à Lacelle la Doxe hier LE CLASSEMENT A DATE 11 —Fafortune 23 4 49
de bloquer. Copp et McFadden a G. P. | 12-Hamses Is 26 a,
participent à ce 6e but d'Ottawa, — Cousineau 34 8 114Roudrenult li ar a . ,

14 secondes après le point de Pla- Résultats des combats de boxe | Sharp 26 16 15—Desinrdina 12 33 a! CET HOMME es pique dugérant de chaque succursale

mondon. Terry et Orlando sand- disputés hier soir: , Hammond 23 19 TT OIEeilleurs de la sore 22| de la Banque e louvelie-Ecosse— un homme qui

wichent Slowinski à la ligne bleue NEW-YORK — Nava Esparza.’ Groulx ........... 19 23 ‘ Hommes désire vivement vous aider et qui est absolument compé-

puis Fernand Majeau comple sur 1441. de Mexico, défait C. Shans.. Bergeron 18 24 5 SR Série Corde tent pour trouver la solution à vos problèmes financiers,
un lancer de gauche de 19 pieds 1372 de Brawley. Cal. en 10, Lupiano 17 25 IH Cejole »r : 137 287 | gros ou petits... pour vous aider à percevoir vos comptes,
a Fraser ne peut voir. Superbe TOEW-YORK _ Maxie Berger. Mercier ......... .... ~ 17 25 Eire à 720 Mt ou pour vous renseigner sur certains clients qui désirent

: Lurette ……arrete C428  Decoeur mme 15 a CE SOIR a 8 30 m du crédit, consentir des prêts personnels ou commerciaux

PS = LES MEILLEURS DE SASOIREE F. Bourhonnaic 300 | . ’ ° p.m. . . . ou pour collaborer dans la préparation de vos projets
,Ç p ;

- G. St-Denis ..... 743 307 Nem Série Corde d'après-guesre.

L U I I E 1 Blais en 742 Mme D. Perkins RY AS DE HULL Si vous désirez de l'aide financière ou des conseils … si :
- aut 710 24) | Mlle ¥. Chartrand . Soa 220 vous songez à lancer une nouvelle entreprise ou à dé- A; ; : . . _iMme H. Duga) 7 593 284 : Be ; : P!AUDITORIUM, jeudi, 24 janvier, à 8 h. 30 du soir © SharpLane oo 301 i Mme I.Langevinet es 231| QUEBEC vs VOLANTS velbpper un commerce déjà'établi, venez voir le gérant de <

LUTTE DE CHAMPIONNAT PE ORres ' AL Ve Les hautesmoyen TT . potre succursale la plus proche. Vous le trouverez cordial,
Bobby MANAGOFF _ LES HAUTES MOYENNES | (A) R. Lépine Hommes mo | _ pratique et heureux de pouvoir vous être utile.

y J. Blais | gyi Charlebois 211 Réservés: 75c — $1.00 — $1.25
i R. Hammond R. Desjardins . _. 203 , Les abonnésvs F. Sisson (C) V. Boudreault 198 Bout d’affluence, 40c, 25c The of a

i R. Bellemare {AN Mile G. D'A Dares 08 Taxe ineluse utiliseront le = 9Emile DUSEK L Cous vm CA ie CG Drague 2 billet No 14 VA a
A. Lupiano ; (B) Mile V. Chartrand … … 176 EN VENTE MAINTENANT }

0 Kasaboski vs Linnehan G. St-Denis 1 MU neBeGrenon a : a
| Plus une autre lutte R. Hutt (Cy Mile R.Devpard | ELA Billets des abonnés seront retenus jusqu'à 6 p.m. ce soir Plus de 100 ons d'Expérienze Boncaue i

35 — 1.00 — 1.25 O. Bergeron ...... 182.1 nen. pas plus tard, Tél. 51411 | _ , 22e . : Lt
* : * R. Mercier 1813 N.P.LR. files vont paraître sous me Le : » 3

A : + . peu, Jos. PR
4 À . 5
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“ser hier mais notons les faits sui-

. Centre se réunit les mercredi et

par

 

Dans le tuyau de l'oreille
Tommy Gorman, le grand ani- |

mateur du hockey dans la provin-
te de Québec, était ravi de la te-
nue des Sénateurs hier soir à
l'Auditorium: “Ce Stu Smith sait
trouver les. ‘filets, me confia-til. |
J'eafère que Dick Irvin puisse |
l’emprunter de Jim McCaffrey
pour donner du “punch” à une
des lignes du Canadien” . . . com-
me je lui soulighais la tenue ad-
mirable du gros Eddie Slowinski
dimanche à Shawinigan: “Oui, et
comme l'ami Frankie Boucherai-
merait l’aligner avec ses Ran-
gers . . . Legs Fraser aussi” . . .
Legs a coûté 3 bâtons à Jim Mc-
Caffrey: ur hockey brisé, un
hockey ordinaire réclamé par le
sergent O.-H. Henderson qui avait '
gobé son “petit bloc” et le bon
hockey de gardien . . . “Tu pas-
seras à mon bureau”, lui dit Jim. |
mie . . . le gérant Théoret du club
Touriste, le magistrat Cossette, le :
pilote L. Leduc des Braves ont
été unanimes à faire l’éloge des
Sénateurs . . . “Quelle précision”,
dit Jimmie Orlando, qui était|
souffrant avec 103 degrés de fiè-
vre, après le match . . . Lucien
Schryer et Jean Boudreauit ont
fait la connaissance du gardien
Pierre Duval de la tribune des’
journalistes et l'ami Coco Jarry

. Marcel Lacelle, neveu âgé de ;
17 ans du fameux “Johnny”. est
jeune reporter au Citizen . . . il
est revenu dans la Basse-Ville
dans la voiture d’Honoré Bélan-
ger. en compagnie d’Oscar Robi-
taille . . . M. Robitaille a donné
sa commande pour le trophée à
la mémoire de son neveu héroï-

que, le regretté major Spike Ro-
chon, M.C. de la Chaudière . . .
Phil Lepine et son frère Oscar
assistaient au match avec Jacques
Moussette. Toto Tessier, Léo Sé-

guin. Eugène Levine. Léo Godin,
ete. etc. Ken Terry, qui a

joué une bonne partie sur la dé-
fense dés Braves. vient de quitter

l'Aviation . . . âgé de 23 ans. il

en était à sa de joute dans le

groupe senior, après avoir joué
avec Riverdale (NJ) dans la lique
de PEst des Etats-Unis . . c'est
un oars de Barrie, Ont.
EN ROULANT MA BOULE
La publicité de la commission

municipale des terrains de jeux

m'est arrivée trop tard pour pas-

 

vants: il y aura des centres de
récréation dans tous les quartiers
de la ville dès que l’espace et les
finances le pérmettront . .. les

deux centres actuels vont “bon

train: le Chaudière Community

vendredi soirs à l’école de la rue
Wellington et le centre d'Ottawa-
Sud les mercredi et samedi soirs
à l'école de l'avenue  Hopewell...
M. J.-J. Tokaryk et sa soeur Olga
dirigent les programmes variés
au Chaudière: M. Bill Neale à:
Ottawa-Sud, avec le concours de
Mile Dorothy Cotter
Harold Costin et Walter Mulli-,

 
gan, deux vétérans du patin en.

vitesse, prêteront, leur concours
aux jeunes patinéurs . . . il y
aura aussi un Derby de chiens
vers la mi-février . . il est ques-
tion du pare Plouffe .,. . il y
aura de LA MUSIQUE pour le
patinage ce soir a Ottawa-Est, au
New Edimburgh et au lac Dow
et demain soir aux patinoires
Mutchmor, Laroche’ et Chaudiè-
re . . . les Cataractes de Shawini-
gan perdraient Desse Smith aus
Sénateurs mais ils obtiendraient
le trio nègre de Sherbrooke, les
frères Carnegie et Melntyre . . .
au nombre des bons sportsmen
avec qui nous avons fralernisé a
Shawinigan en fin de semaine,
ajoutons les noms du Dr Mare
Trudel, député, Jacques Courteau,
le brillant et jeune publiciste de
l'Arena, Don Wilson, journaliste
de l'endroit, Bill Grey, Jacques
Gagnon, Phil Levasseur, Albert
Racine, Théo Racette, A. Grenier,
Je chef Napoléon Longval, Al-
phonse Trudel, Roland Dufrespe
et aulres.

Les joules de hockey de l'ar-
mée canadienne ont lieu les jeu-
di et samedi soirs au Wembley
Stadium, Londres . . . on ne peut
accommoder “que 7.000 specta-
teurs” et la direction de la pali-

  

Cédule revisée de
la Petite Nation

—

Lors de l'assemblée de la li-
gue tenue & Papineauville, le’ 15
janvier, on a décidé d'avancer les
joutes de cette ligue pour per-
mettre au club vainqueur de par-
ticiper aux détails intermédiaires
de la C.A.HA. On a alors mpdi-
tier la première cédule pour en
rédiger une nouvelle qui se lit
comme suit:

22 janvier—Montébello vs. Pa-
pineauville; Thurso vs. Masson.

23 janvier—Masson vs. St-An-
dré Avellin; Montébello vs. Thur-
so,

24 janvier—St-Andre Avellin
vs. Montébello; Papineauville vs.
Thurso.

25 janvier—Papineauville vs.
St-André Avellin.

26 janvier—Masson vs. Monsté-
bello.

27 janvier—Montébello vs. Mas-
son: St-André Avellin vs. Papi-
neauville.

29 janvier — Montebello vs.
Thurso; Masson vs. Papineauvile.
30 janvier—Papineauville vs.

Montébello; St-André Avellin vs.
Thurso. ]
31 janvier—Montébello vs. Pa-

pineauville.
ler février—Papineauville vs.

Masson; Montébello vs. St-Andre
Avellin.

Z février—Masson vs. Monté-
hello.  

i clubs,

 

slle spectacle
continue-

Charlie Thoust
# Zrecteur des sport.

 

 

   
HAROLD COSTIN

noire doit insérer des annonces
| dans la presse londonienne pour
exhorter les fervents sans billets
de ‘rester au foyer” . la li-
gue militaire comprend cinq

trois de l'aviation et deux
de l'armée . . . DOWN-AMPNEY
(CARC) avec cing anciens de la
Nationale est le favori . . . ces

‘ aviateurs gagnaient récemment le
championnat du Royaume-Uni.
‘Sammy Godin est si populaire à
la patinoire de Brighton, dit-on,
qu'il pourrait se faire élire maire
ide la célèbre station balnéaire.
le club des Kinsmen organise son
gala de vendredi soir à l'Audito-
rium . .. jusqu'ici, la rédactiqn
sportive n'a rien reçu en fait de
réclame . . . nous serons plus
“sports” en vous disant que les
seniors de l’Ecole Technique et du
collège St-Patrice croiseront le
fer et que le député “Bucko’
McDonald mettra la rondelle au
jeu .. . un “All-Star” forme des
équipes de Nepean. Lisgar et
Commerce rencontrera les se-
niors de l'Université sous la di-
rection d'Allie Garland .. .il v
aura une partie de polo sur glace
entre les étudiantes de l’Ecolg du
Commerce et de la Nepean High
School.
Le vétéran H-A. Proulx, 51.

rue Hilda, a débuté comme fabri-
cant de hockeys dans une bouti-
que vis-à-vis l'Hôtel LaSalle. rue
Dalhousie . . . il affilait les pa-
tins en plus de fabriquer des
hockeys depuis 1912 . . . pendant
un temps, il a été policier-cycliste
de Rockcliffe et des parcs du dis-
trict fédéral . . . il ne fait plus
de vélo . . . Frank Nighbor et
Howie Morenz sont ses deux ido-
les cu nous en reparlerons.

re0

Ligue BEAUDOIN
C'est l'équipeLacLacoste qui a rem-

porté les honneurs de la première
demie à la ligue Beaudoin. Rill
Cyr, un nouveau membre de la
ligue s’est distingué lors de sa,

en cognantpremière apparition

une haute série de 694. Gérard Sé- '
guin a tapé une corde de 262. Mlle
G. Parisien a réussi un haut trois-
cordes de 651. Mlle Hélène Té-|
treau les a bousculé pour un total
de 261 dans une corde.

Résultats de la séance de mardi
dernier:
M. Pharand a gagné 3 joutes

sur R. Boutet; J.-P. Desjardins a
gagné 2 joutes sur L. Laprade; R.
Hammond a gagné 2 joutes sur F.
Guérin; M. Lacoste a gagné 2 jou-

 

  

 

tes sur G. Nadeau.
LE CLASSEMENT A DATE

G.
Desjardins J.-P... 7
HammondR. 6
Lacoste M. ............co.ccoveen.... 6
Pharand M.nue. 5
Nadeau G. ………uucreennenes 4
Laprade L. …….… 2
Boutet R. !
Guérin F.

LES MEILLEURS DE LA SOIREE
Hommes— Série Corde
Cyr Bill Lu. 694 243
Séguin Gérard 644 262
Pharand Marcel ..... 636 225
Hammond Rolland … 625 220
Guérin Fernand ..... 597 233
Dames— Série Corde
Parisien G. 651 226

| Séguin A-M. 810 212
Tétreau Hélène …… 570 261
Lacoste Thérèse …… 515 218
Despard Jeanne ……. 508 198

LES HAUTES MOYENNES
ommes—

Cyr Bill LL.
Grenier Don. ……
Lacoste Marcel ...
Séguin Gérard
Miner Jean

Dames—
Séguin A.-M.
Rivet Jeanine
Tetreau Hélène …
Despard Jeanne
ParisienGertrude

 

recsren teens

 

Le CANADIEN
Résultais des joutesesde lundi soir le 21

janvier, 1946.
André Michaud » wagné 3 joutes sur

Laurent Clément,
Marcel Quelletle a gagné 2 joutes sur

Maurice St.Denis.
Martial Ouellette a gagné 2 joutes sur

Guy Hamel.
Rey Bolevert a gagné 2 joutes sur Ro.

land Legault,
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Papineauville est
encore vainqueur
sur Montebello

——
Dimanche aprés-midi, le club

Morttébeldo recevait la visite du
club Papineauville pour une autre
joute de la ligue de la Petite Na-
tion. Toutefois le Montébelio dut
s'avouer vainçu au compte de 6
à 2.

Malgré la froide température,
la joute débuta à vive allure el
au bout de cinq minutes “Mike”
Parisien compta sur une passe de
R. Séguin pour mettre le Papi-
neauvidle en avant 1 à 0. Le
Montébello revint vite à la charge
et en moins d’une minute, il éga-
lait le compte lorsque Y. Ber-
trand déjoua Picar' sur une pas
se de R. Bourgeois. Les montées
se succédérent sans porter fruit
jusqu'à la doufième minute, alors
que Claude Bélisle reçut la rondel-
le de Clément pour enregistrer le
2e point du Papineauville, Mais
tout comme la première fois, le
Montébello égalisa vite le compte,
H. Périard comptant sur une pas
se de P. Périard. La période se
termina ensuite sans autre inci-
dent. :
La deuxième période se déroula

sans changement dans le pointage
et les deux gardiens de buts se
distinguèrent par de beaux arrêts.
Au cours de cette période, les
arbitres décernèrent les trois seu-
les punitionc de la joute, Gendron
et Lavoie du Montébello et Roger
du Papineauville en méritant cha-
cun une.
Au début de la troisième pério-

de, le Montébello attaqua sans
cesse et les visiteurs, privés des
services de leurs deux centres L.
Bâlisle et J. Larocque, eurent fort
à faire pour tenir le compte a
deux. Picard démontra son agilité
et son sang froid par de beaux ar-
rêts. Mais au bout de six minutes
de jeu, Gascon compta sur une
passe de Perron pour porter le
Papineauville en avant 3 à 2.
Deux minutes plus tard, Claude
Bélisle fit une longue course pour
aller compter son deuxième point
de la partie et le 4e du Papineau-
ville. Ensuite ce fut au tour de
Perron de déjouer Gervais sur
des passes de Beilefeuille et Gas-
con. Vers la fin de la partie, Pa-
risien passa parfaitement à Sé-
guin qui déjoua Gervais pour as-
surer encore davantage la victoi-
re des visiteurs. La joute se ter-
mina ensuite sans autre incident,
le Papineauville sortant victo-
rieux au compte de 6-2.

: Alignement des équipes
Papineauville: — Buts, J. Pi-

cand; défenses, J. Roger, C. Bélis-
le; centre, M. Bellefeuille; ailes,
E. Gascon, G. Perron; subs., J.-P.
Parisien, R. Séguin, G.-H. Clé-
ment.

Montébello: — Buts, F. Gervais;
défenses, L. Beaudry, R. Laflam-
me; centre, Y. Martel; ailes, J.
G. Bertrand, R. Rousseau; subs.,
R. Bourgeois, Y. Bertrand, G. Pé-
riard, H. Périard, P. Périard, V.
Lavoie, (Gendron.

Première période
1—Papineauville: J.-P. Parisien

(R. Séguin)
2—Montébello: Y. Bertrand

(R. Bourgeois)
3—Papineauville: C. Bélisle

(G.-H. Clément)
4—Montébello: H. Périard

(P. Périard).
| Deuxième période

Aucun point.
Punitions: Gendron, V.

J. Roger.
Troisième période

5—Papineauville: E. Gascon
(G. Perron).

6—Papineauville: C. Bélisle
7—Papineauville: G. Perron

(M. Bellefeuille, E. Gascon)
| 8—Papineauvidle: R. Séguin
| (J.-P. Parisien).
{  Arbitres: A. Boyer et
i: ville.

Lavoie, 
Drain-

Le classement
Voici le classement des équipes

de la ligue de la Petite Nation
après les joutes de dimanche, le
20 janvier.
Equipes P.J. G. P. N. Pts
Thurso 11 6 2 3 15
Papineauville 8 5 2 1 11
Masson 9 4 3 2 10
St-André-Avellin 10 2 7 1 585
Montébello 6 1 4 1 3

 

Louis Laurin mène

dans la ligue des
Quartiers Généraux

Le sergent A. Groulr n cogné

 

   

 

la haute série.
Les CWACs se distinguent.

iter
T.es 8 meillenres moyennes

Hommes
Moy Cordes

L/Cpl Taurin, Louis 218.8 27
5‘Sgt Groulx, verre 2168.2 88
au Morton, EE-N. ou... 207,5 15

8. Gagnon, Jacques Lo. 207.4 ai
&$.M. Bergstrom. J, ........ 208.8 24
SM, Emdin, J.-J. .. ....... 208.3 29
Capt Teather, K..L, 202 3
Sgt Watson, R. .… 2017 30

CWACs
Moy Cordes

Sgt Greenwood. M. | … 181,9 37
S.Sgt Hogg, B.-B. … ..... 178.6 81
fgt Stevens, A.-E. 1618 85
Cpl Laing, C.-H., 157.7 29
Cpl Krddv, F, 145.3 8
Capt Jeal, M.-1.. 143.3 6
8/\. Brinbridge. A. . 141.2 8
Sgt Hunter, SE. 138.5 18

Le classement
, Clubs PJ GG Pts Total
ASO £26 85 50,444
DSies … 42 24. 34 49,708
Mt … .… 2 28 RI 4H20G
Deb: (Wh 42 22 30  4R,727
Deb. . 42 28 un 49,712
"fas. LL 42 20 28 48.313
M12 42 2 27 49.420
D.H.S. 42 18 24 49,803
NMO & P 42 19 24 49.470
G.8.G.8. 2 14 14 48,719

Gagnants de prix
Pin« haute Ze corde:
CSM Sarginson. J.-0. 246

Plvs près d'une sévie de 450:
Cpl Laing, C.-H. . … 421

Les regards individuels
Hummes

Hautes séries: 8 Sgt Groulx, A, . son
69Hautes cordes: CSM. Jenkins, FE.

CWACs ©

  

 LE CLASSEMENT A DATE Sgt Greenwood, M. . 646
G.  Pta Hautes cordes: Set Greenwood, M. 289

Ray Boisvertwomen... 85 43 Equipes
Guy Hamel . ove. 31 0 Plus haut totn' pour 3 cordes: 4073
aurent Glérgent 1eme 25 .M.0. Ly 7

Maree! SiePoems 24 Plus haut total mer

Maurice Bt-Daply oiipipes 26 A0. … 1492
Martial QuellettsJot 28 i a “yecrétaire.

André, Migbaud of L773 29 - Béguin,
alan - BERtrs ThWheBrBE LASiden #

HOMMES DAMES
; sér. cor. p sér. enr.

Manrice St-Denis <= bR% 238 Florenee Duhaimeeee . 565 207
Gilles Bilodeau _. . ... 7% 217 Roliande Duchesne _ RAI 208
Jern Laroenuecocoa b33 209, Bern. Beadreau!t - h49 219
Roger Maijer _…… oo. RIT 260 Pierrette Parision … . R2n 20m
J-Paul Dupuisme ………… …524 221 Yvonne Mericau ae... 801 241
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Notre-Dame reprend la première place
dansle hockey junior de la St-1-Baptiste

Les gars de la evildéclanchont une gtteque
mouvementée dans la treisieme période pour
compter cing buts contre le Montfort d'Eastview
qu'ils battent 5 à 4 — Rochon et Bouvier se

distinguent
ve

Par Lucien RICHARD
Le club Notre-Dame de René

Lavigne a repris une deuxième
fois la tête dans la ligue de hoc-
key junior canadienne-française de
la St-Jean-Baptiste d'Ottawa en
arrétant la dangeréuse équipe
Montfort d'Eastview de l'instruc-
teur Jacques Gagnon au compte de
5 à 4. Eastview était premier avant
la joute disputée dimanche au soir
dernier à l'Académie de la Salle
avec une avance d'un point et
celte ‘ictoire remet les jeunes de
la basse-ville en première place
dans le circuit d'Oscar Gravelle.
Rochon fut l’étoile du Notre-Damé
alors qu'il compta le point décisif
dans la 16e minute de la période
finale.

Mongfort prend les devants
Les protégés de René D’Aoust

et Vic Bélair débutèrent à vive
allure et avant la fin de la stro-
phe initiale avaient une forte
avance de rois points grâce à des
buts de Perrier, Robillard et Ju-
lien. Ce dernier se distingua de
plus avec deux assistes. Les jeu-
nes du Notre-Dame ne purent dé-
jouer le cerbère Leblond malgré
leurs attaques constantes et après
une deuxième période qui ne pro-
duisit aucun point, le Montfort
semblait destiné à une victoire
certaine.

Quatre buts en ligne
Mais nos gars de la basse-ville

revinrent bien décidés à la troisie-
me et jouant comme de vrais
“professionnels”, ils désorganisè-
rent complètement les “Cham-
pions” de l’an dernier pour comp-
ter quatre fois de suite. C'est Bou
vier qui déclencha l’atlaque en
comptant les deux premiers buls,
un sur des passes de Barselou et.
Labonté et l'autre seul en 10.05. |
Le rapide “Red” Labonté égalisa
les chances dans une de ses mon-
tées individuelles une minute plus
tard. Maurice Galipeau donna l’a-
vantage aux Nostra Damus sur

une passe de Guenon. Quelques
minutes plus tard. Julien comptait
finalement pour Montfort sur une
passe de Grenon et le score deve-
nait 4 à 4. Mais l'élan des proté-
gés de René Lavigne n’était pas
arrêté là. Cadieux dans une sor-
tie dangereuse, passe au jeune
Rochon qui déjoue Leblond qua-
tre minutes avant la cloche finale
pour donner une belle victoire au
Notre-Dame au score de 5 à 4.

Ce fut, d’après les nombreux
sportifs présents, la partie la plus
intéressante jouée à l’Académie
de la Salle cette année. Les jou-
eurs des deux équipes ont fait du
beau travail et d’ici à la fin de la
cédule, nous entrevoyons une lut-
te contestée pour la première pla-
ce.

Alignements:
NOTRE-DAME: — Buts, Paul

Charron; défenses, R. Groulx et
Maurice Galipeau; avants, Labon-
té, Cadieux et Bouvier: subs., F.
Barselou, Grenon, Brisson et L.
Rochon.
MONTFORT: — Buts, Leblond:

défenses, Landriauit et A. Bélair;
avants, Julien, Gene Robillard et
Perrier: subs., Emile Gingras,
Fernand Gingras. P. Grandmaître,

Ligue St-Charles
Par 7YVON

La position enviable de l'équipe Dal-
laire semble le but des sept autres équi.
ves de la ligue St-Charles. Leg classement |
actuel nous laisse un certain doute sur lee
résultats futurs et les huit capitaines sem-
blent assurés de terminer ln saison en
tête de la ligue. La lutte devient chaude

   

et d'autant plus intéressante. Gauthier pos- [+
sède une équipe solide ; toutefcis Beaudry
n’a aucunement l'intention de passer F'hi-
ver dans la cave ...

Les moyennes
Lionel mène le bal ct ne faiblit jamais.

Le gros cing varie toutefois de semaine
en semaine. Jacques Séguin fit ses dé-
buts la semaine dernière et s’empara de ia
deuxième position. Yvon roula un gros
424 et prit une débarque en dehors du
gros ‘à’ et bien en dehors. Léo-Paul Gau-
thier fit le grand pas pour se classer dans
le gree “5". Chez le sexe féminin, Jacque-
line règne encore mais Thérèse, Adrienne
et Anita l'apnrochent régulièrement.

Mercredi dernier
Gilbert T.eblane nous sortit trois belles

cordes de 230, 240 et 230. Léo.Panl Gau-
thier se surpassa pour culbuter 282 bou-
teilles dans la deuxième corde. Lionel Dal-
laire battit aon propre record en reu-
lant 743. Maurice figure dans le gros "5"
de la semaine peur la première fois avec
un 629. Chez les dames. MarieJeanne
Cousineau fit sa seconde apparition dans
le gros “5 de la semaine ct cette fois
en tête du tablean.

Le Charlot
Le journal sportif indépendant de St-

Charles est en bonne voie. Le rédacieur en
chef, Maurice Landry. parcourt la paroisse
en cherche de reporters et y réuseit très
bien. Ceux et celles qui ont eu le privi-
lege de lire nos cing premiers numéros
y ont vu ce gue je veux dire. Le journal
est distribué gratuitement à teut parois-
sien et paroissienne qui en manifeste le
désir tant que notre distribution n'est pas
écoulée, Je prochain numéro prépentera
quelques nouveaux articles qui intéresse-
ront tout particulièrement Jes fervents
du bridge ey ceux ot celles du tennis et
du croquet. N'oubliez pas des demander
le prochain numéro mercredi le 29 janvier.

Résultats des joutes de mercredi Je 16
janvier:
Beandry a gagné 3 joutes sur Nantel.

 

  

 

  

  

  

 

 Gauthier a gagné 2 joutes eur Cousineau.
Labelle a gagné 2 joutes sur Dallaire.
Landry a gagné 2 jrutes sur Roy.

LE CLASSEMENT A DATE
G P. Pts

Dalisire … 23 19 M
Landry 17 16 24
Gauthier 17 18 22
oy 1% 17 21

Nante) … 16 17 21
Labelle 14 19 21
Cousineau .... ee 1B 19 19
Beaudry . 14 19 17

LES MEILLEURSPE LA SOIREE
HOMMES

sér, cor.
Tionel Dallaire Lu748 202.
Gilbert Leblanc ww TW 250
Gilles Gougeon ..... …—66 225
Léo.Paul Gauthier … 64 152
Maurice Landry mme820 281

DAMES
aér, cor.

Marie-Jeanne Cousineau .....—. B56 230
Jacqueline Brazeay ....—. Bis 200
Thérèse Gautiereee505 182

fansRicher awison 491 183
e puter ees cere ere 480 179

MOY
Ei

Lionel que ro inacer 331.8
Loan§8 apresomens. $08
qm 199.8

Gilles Gougeon __…—…—.…—m. 188.8
Roger Beaudry ... ew... 186.8

DAMES
Jacqueline Brazeau ..... … 186.8
Théreze Gautier …… 175.8
Adrienne Richer , 172
Arita Grolemn _. … 190.9

Pauling Gautier emmener— 160.1

  

D. Proulx, F. Daoust et Lepage.
Arbitres: — Mike Larkin et A.

Schingh.
Sommaire:

Première période
1—Montfort, Perrie-

(Julien) ....... reer evra vars 5.02
2—Montfort, Robillard

(Julien)cece creens 10.03
3—Montfort, Julien

(Robillard) …:........ wei 11.10
Punition: Barselou.

: Deuxième période
Pas de point.
Punitions: Robilland et Lan-

driaudt (2).
Troisième période

4—N.-Dame, Bouvier (Bar-
selou, Labonté) ....... ...... 6.01

5—N.-Dame, Bouvier seul … 10.05
6—N.-Dame, Labonté, seul 11.00
7—N.-Dame, Galipeau

(Grenon)oe coins 12.02
8—Montfort, Julien

(Perrier) ….…….….. ….……….………. 14.04
9—Notre-Dame, Rochon

(Cadieux) oer ween 16.00
Punitions: Julien (mineure),

Labonté (majeure).

       

Classement a date
PJ. G. P. N. Pts

-Dame 7T 4 1 210
2—Montfort 7 4 2 189
3-—Sacré-Coeur 6 3 2 1 7
4—St-Jean-Baptiste 5 ! 3 1 3
5—Brébeuf 5 0 4 1 1

La joute St-Jean-Baptiste—Sa-
cré-Coeur gagnée par ces derniers

 

|

Maurice Perron est

‘disparaître dans le sarcophage de

 au compte de 3 à 1 est incluse.

Le basketball

interscolaire

AU GLEBE
Joute junior

Glebe — Smith, 2: Sliwka, 6;
Brown, 25; Chater, 4; Welton, Kel- |
ly, Playfaiy, Paynter, 4; Boulton,
3; McKay. Total, 4.
Commerce — Bender, 5; Gins-

berg, Hill, 6; Licari Rycroft, ;
Rockburn, Wright, Théberge, Ste-
venson, Total, 11.

Joute sénior
Glebe — Robeitson, 4; Huband,

11; Smith, 6; Sadler, 5; Pritchard,
1; Gooch, R. Wilson, 4; C. Wilson,
2; Woodside, 6. Total, 39.
Commerce — Strelbisky. 2: Sher-

man, 4; Nesbitt, 2; Baylin, 5;
Lough, Hurd, Liddiard, Jones,
Nuth, 3. Total, 16.

Arbitre — Ron Sharpe.
AU NEPEAN

Bantams
Tech — raig, 2; Mason, 4:

Pranschke, 2; Hoffman, Hammond,
Spratt, 10; Deacon, Mitchell, 6;
Flynn, Wilson, Stevenson, Zunder.
Total, 24.
Nepean — Roberts, 1: Button, 7:

Arnold, McFarlane, Neilson, Dug-
gan, Prendergast, Fulford, 2; Ky-
le, Midgley. Total, 10.

Arbitre — Frank Benoît.
—#

Les Marins gagnent
chez les Seniors

Hier, dans lecircuit senior
ballon au panier: -

Marine — Glavin, Jordan, 3;
McGowan, 17; Hammond, Straight
13; Gillick, 4; Stevens, 7; Thorne,
Malcolm. Total, 44.

L'Aviation — Thepmas, 9: Agar,

 

de

6; Joly, 3; Gitien, 4; Harding,
Holt, 4; Galitsky, Medland, 8.
Total, 34.

Arbitres, Georges Gilmour el
Tom Douglas.

Les DIABLOTINS
—pr——

Résultats des joutes dc samedi le 12
janvier 1946.

Louis Richard a gagné 2
Richard.

joutes aur Léo

Gérald Charron a gagné 2 joutes eur
Lorensc Blouin, ;
Marcel Quiroueitte a gagné 2 joutes

sur Ludger Lemieux.
LE CLASSEMENT A DATE

Gérald Charron
Louis Richard .....
Marcel Quirouette eo.
Ludger Lemieux
Léo Lemieux . .
Lorenzo Blouin .…

LES MEILLEURS DE LA SOIREE
HOMMES
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0
9
1
0
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E
s
a
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D

—
3

os
w
D

sér.
XA

… 639
. 638

628
628

cor.

274
266
240
243
251

Gérald Charron on ©
Benoit Bourret .
Gérard Daignault .
Paul Lacoste
Lorenzo Demers

 

sér.
Mme M. L’Ecuyer ce. 600
Mlle Thérése Bériault … 596

cor.
205
238

    Mme R. Hébert …… 552 224
Mme P. Lacoste . h8Z 181
Mme G. Demers ……. 487 174

LES HAUTES

 

  

 

 
HOMMES

Gérald Charron coe 217
Léo Lemieux …… 207
Paul Lacoste …… 198
Renott Bou 155

 

Gaston Latl Esns

Mlle Thérèse Béciaulteu
Mme J.-M. Myre …
Mme M.
Mme G. C
Mme J ee
Mme R. HébertoreJ,

Ligue eMYRAND
Résultats des joutes de mardi le 15

Janvier 1946.
Crevier à gagné 3 joutes sur Perrin,
Jetté a gagné 3 joutes sur Thivierge.
Lachance a gagné 3 joutes sur Béchard.
Robert a gagné 3 joutes sur Racine.
Masure & gagné 9 joutes aur Boudreau.
Pelletier gagné 2 joutes sur Ménard.

E CLASSEMENT A DATE
Section du Président
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aCrevier .... wooono

Jatté _
Tachance .
Robert ......
Mazure
Pelletier …

Section deViee-

Boudresu ...
Ménard oemen.
Béchard __…
Perrin...
Racineeran
Thivierge _..._

LES MEILLEURS
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sér.
704
752
749

ror.

267
284

204

Roger Lepage
Fernand Bélanger
John Lepageeen
Rhéal Lepage 737
Lorensn Lachance … ASS

LES HAUTESMOYENNES,
‘Paul Café 233
Fernand Bélanger appre 226
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champion de la 1ère

demie àl’Ovale
Maurice Perron a piloté ‘son

équipe äu championnat de la pre-
mière demie de la ligue mixte
Ovale en triomphant sur les rou-
leurs du solide Hector Boyer.
Le combat eut lieu sur les al-

lées de l’académie York. Les rou-
lades se terminèrent par une ma-
jorité de 224 quilles en faveur
des “peronnistgs” qui furent tres
heuxeux d'obtenir de gras points
sur les derniers carreaux de la
lutte.

Madeleine Parent fut la plus
forte victorieuse avec un total de
761 dont des cordes de 225, 244
et 292. Cet effort individuel de-
vient le record, pour cette année,
dans la ligue Ovale.
Le président, Gérald Boutet se

distingua aussi pour son capitaine
Perron en éclaboussant un haut
total de 733 dont deux cordes. de
236 et 293. Maurice Perron, lui-
même, évapora 648 quilles avec
des simples de 250, 206 et 192.

Chez les perdants, madame Her-
vé Lajoie se distingua en faisant

cuir 620 poupées dont une corde
de 294,
Le capitaine de l'équipe, Hector

Boyer, fut le plus fort rouleur en
exécutant trois cordes de 201, 225
et 220 pour un total ‘de 646.

VOICI LES CHIFFRES  nu: COMBAT
Perron

Mile M. Parent . 225 244 2902— 781 |
Mlle I. Boyer … 154 196 N6— aus
Mlle R. Gratton . . 139 87 209— 45% |
M. G. Boutet 286 154 293— 733
M. M. Perron 250 206 192— 648

Totaux 1678 827 T065—2965
Boyer

Mme H. Tajoie . 218 294 1NR— 620
Mme P. Tassé 95 153 139— 386
Mlle L. Lavasseur 144 204 185— 502
M. J. l.eRel 154 1K5 217— B36
M. H. Boyer 301 225 220— 646

Totaux. … “Bi2 1060 869—2741
————  ——
 

DIVERS [
SUR LES SPORTS

  
TI] y a possibilité que l'on réor-

ganise la ligue de hockey des em-
ployés du Service Civil. Une réu-
nion aura lieu à ce sujet ce soir .
à la chambre 410, 18 Rideau. Tous |
les intéressés sont Jes bienvenus. |

L'attraction principale de la
“Soirée Kinsmen” sera tne joute
de hockev entre Ecole Technique
et le Coliège St-Patrice. Il y aura
une autre joute de hockey et pa-
tinage de fantaisie ainsi que des |
courses. Bucko McDonald. le dé-
puté de Parry-Sound, a été invité
à mettre la rondelle au jeu. |

» + x ;

Hier soir, dans la ligue de hoc-!
key junior “B” le Roval a écrasé
les Ramblers par 11-0. C'était le
deuxième blanchissage en ligne
nour Je gardien “Pop” Wilson.
Ventura, Cook et Harwood furent
les étoiles de la partie.

+

 
= +

Dans le domaine du ballon-
panier. les filles militaires de la
Barraque Glebe ont eu raison de
leurs compagnes du Kildare par
33-15 sur le plancher du gym-
nase d’Uplands. Kay Joyce réussit
10 points pour les gagnantes. |

i

Nos jeunes joueurs des ligues
bantams s'en donnent à coeur
joie. Pas moins de 83 buts ont été
combtés dans les quatre dernières
parties. Et, ce sont les Sénateurs|
qui les ont réussis. Non les Séna-|
teurs de James McCaffrey. mais
ceux d'Otlawa-Sud. "

Joe Louis et Billy Conn se sont!
rencontrés hier à Pitisburgh. Le|
tout fut court. Conn devait aller
à New-York pour signer son con-
trat avec Mike Jacobs. Cependant.
Mike est parti en Floride et Billy
devra attendre à plus tard. ,

x % +=
Pour les amateurs du cvelisme

nous apprenons que Torchy
Peden, de Victoria, C.-C., vient
de déclarer que les courses en
bicycles sont apoelés à revivre.
Attention! . . . les Richer. Eya-
mie, Lavigne, Cousineau, Marcil,
Couture et autres.

Le jeune Bob ‘Carpenter est re-
tourné à son poste de président
des Phillies de Philadelphie. Car-
penter, un type qui a beaucoup
d'argent et qui a l'intention de le
dépenser. vient d'annoncer l'achat
du troisième-but Jim Tabor. Tabor
était la propriété des Red Sox de
Boston.

+ +% +
A Kemptville. le club Brock-

ville a défait South Mountain par
7-4. Willard fut le meilleur comp-
teur des visiteurs. M. Thompson
fit de méme pour |lesperdants.

Ligue de Quilles |
(anital Trust

Réaultats des jontes du mercredi 9
jarvier 1946

L'équipe Rioux prend 3 parties sur

Adamson.
L'équipe Proux prend 2 parties sur

Lawson
L'équipe Morgan prend 2 parties sur

Pallarcin.
HAUTES SERIFS DFE LA SOIREE

DAMES

 

   

  

Mlle R. Hall . Bas
Mlle i. Brvenn . RAT
Mile P. Whelan x Kéa

MESSIEURS
T-A. Proulx TAR
M. Rioux Gif
G. Morgan 899

HAUTES CORDES DE LA SOIREE
DAMES

Mile GG. Bureau 270
Mile V. Rérimbal gra
Mlle P. Whelan Lo... 223

MESSIEURS
J.-A, Proulx ... . ce DT
G. Morgan Lo... oo... 246
H. Islande . . 22:
HAUTES MOYEPNNES A DATE

DAMES
Mile P, Whelan . 88 cor,
Mile M. Allardmn. 80 cor,
Mile R. Hail . 23 cor.

28 cor.
29 cor.
33 cor.

Mil, En Allard. 220; M. Rioux, 329.
P. Whelan, statisticienne

 

: démissionné à cause de ses Nom-

 J-Albert Proulx mieot. 218
Eugène Piché  ..... . 318
Georges Pellet}ier … 213

Leland,“Stat. 

Par Henri LAPERRIERE
Aimé Lacasse passe rarement

une soirée de quilles sans cogne:
une haute série de 700. Dimanche
dernier, chez les Tapageurs, La-
casse cogna une série de 755 et
son équipe passa le pinceau au
clan de Chalifour. Roméo Boivin
tapa à.son tour un total de 736.
Mmes L. Lussier et A. Rocque ont
tapé 615 et 608 respectivement.
Yves Bélanger réussit une corde
de 316 . . .

M. Elzéar Lajambe, président
de la ligue de ‘dix-quilles” de la
salle St-Joseph, nous téléphone
pour nous demander si nous re-
cevons des rapports des ligues de
Wrightville. Nous en recevons
quelques-uns mais plusieurs ligues
ne jugent pas à propos de nous
envoyer des nouvelles sur leurs
activités. Toutes sont les bienve-
nues à nos pages et la large part
que nous donnons au sport des
quilles le prouve entièrement.
Bienvenue donc, les amis de
Wrightville. Vous avez de nos for-
mules en main . . . complétez-les
et faites nous les parvenir .

Patience, les amis !
Nous sommes allés rendre vi-

site à notre copain Albert Daipé.
le chef de nos ateliers appelé
communément le “prote”.

Albert. un fervent quilleur lui-
méme et un ami du sport, a vu
a la composition de toutes les
statistiques qui nous sont parve
nues jusqu'à ce jour. Tout est
prêt à aller en page mais l'es-
pace nécessaire a manquée jus-
qu'ici. mais patience, les amis,
tout passera sous peu. Nous souf-
frons. comme tous ceux qui atten-
dent, de ne pas voir ces statisti-
ques paraitre plus tôt, mais . . .
Albert nous promet que tout va
passer et quand Albert dit “OUI”
. . . Cest oui.

A l'Ovale
La ligue Ovale est une de cel-

les qui attendent la publication
de ses chiffres. ll y a également
la ligue Rivet, la ligue Bériault
et plusieurs autres, mais patience,
les amis . . . tout s'en vient. |

La ligue Ovale vient de com-
mencer sa deuxième demie et
l'entrain est plus manifeste que
Jamais. La ligue regreite toute-
fois le départ d'Henri Lepage, un
de ses meilleurs rouleurs. qui a

breuses occupations. Gerry Bou-
tet nous communique cependant

Les COMMANDOS |
Fernand Wolfe. president de la |

ligue des Commandos mixte, a
roulé le premier ‘plus de 700" de |
son circuit, en 1946, quand il a;
cogné un 744 jeudi dernier au
B.-B.. I a aussi tapé une corde
de 310. Gaston Beauchamp en
roula une de 309.

Mlic M. Lionne cogna la haute
série féminine, soit 586.

Les chiffres
Semaine du 10 janvier 1946

Haut total: Mlle Madeleine Dion-
ne. 586.

Haut simple:
303.
Haut total:

744.

Haut simple: M. Fernand Wolfe,
310.

 

  
Mlle Rhéa Allard.

M. Fernand Wolfe,

Classement à date

 

Dallaireus 31 14 43
Wolfe ............... 30 18 41

Beauchamp 23 22 .32
Berniquez 24 21 31
Ouelletie ........ 20 5 27
Tessier .......... 18 27 24
Bédard ........qeeens 19 26 22
Graton 15 30 20

Moyennes

Hommes
Beauchampcocoon, 226.4
Wolfeeee .
Dallaire
Tremblay ...

  

 

   

Croteau
Ouellette F.

Dionne
Dalalire J.
Richer
St-Amour L.
St-Amour J.
Drouin

 

 

  263 Dalhousie

COLLECTION et
LIVRAISON

DANS LES 4 JOURS   

0 Treizs

  
statistiques concernant

les Ovaliens. Jean-Paul Chartrand
a cogné la haute série a date. soit
823. Mlle Madeleine Parent a co-
gné le haut total chez les dames,
une série de 761 . . .

quelques

Hector Boyer s'est distingué
dans la haute corde en tapant un
351 et Mlle Françoise Richer,
(chapeau bas, les amis), a atteint
le joli total de 380 dans une seu-
le corde. Voilà certes une perfor-
mance digne de mention et nous
sommes heureux d'attirer l'atten-
tion de nos lecteurs au tableau
des gros six . . . Mlle Richer v
est en première place et on aura
de la difficulté à la déloger de
là . . . Les amis qui désirent voir
un groupe de joyeux n'auront
qu'à se rendre au York, les jeudi
soirs à 8 h. 30 . . . c'est la soirée
de l'Ovale . . . Au fait .. . Mau-
rice Perron a remporté le chame
pionnat de la première demie,
triomphant du clan d'Hector
Boyer . . .

bo ORES
 
 

 

     OULÉS

  

HAUTES SERIES 1

Hommes
Joueur Ligue Total

1- Alb. Harper . York ee
2—Gil Allard om. 963
8—G. Durocher York sh
4—Alaun Giles York 928
5—Wilf. Bouvier Rrading 919
6—L. Villeneuve . Brading 907

Dames
Joueur Ligue ‘Total

1—Nora Blonilin Morin 8u4
2—R. Bonenfant … St-F, m. T97
3—Mme J. Langevin .... Rivet 1x6
4—~Mme M. Jetté . Capital 729
a—Mme Ed. Jeité Morin Td
6—Mlle C. Ranger … . Morin 152

—_

HAUTES CORDES

Hommes
Joueur Ligue Total

I+AIL, Harper York 407
—AIt. Prouix see san Morin 309
3—Romeo Gratton . … Brading ans
4—Ed. Corcoran . Rivet 395
5-[Lue Soucy Comm. Q. n95
6—Russ McCord Leu York 390

Joueur
1—Fran. Richer
2—Mme Ed. Jetté …..….…
a—Nora Blondin _..
4—Tony Murphy .
6— Veta Gordon .
6—Jacqueiine Dallair  
  
 

  
La barbe se fait
plus vite etplus

facilement avec les
Lames Bleues Gillette,

cay elles ont les
tranchants les mieux

affiles qui soient

Onygagneà demander
/sLamesBleues

Gillette

 

 

 

Rasez--vous avec plus
dagrementen massant
votre visage avec la
CremeaBarbe
Gillette .. 336

cm  
 

connues.

Conditions du

712, rue Somerset ouest
Tél. 5-1888

? 

Mobiliers Chesterfield
Voyez notre assortiment coûteux de mobiliers chesterfield, fails
par Kroehler, Snyder, DeLux, Braemore et autres firmes bien

Velours, tapisserie reps.

CECIL LEACH & CO.

se

gouvernement

1020, rue Wellingion
Tél. 8-3966  
 Te

 

Angle York and Dalhousie 
Prochainement!

MACHINES A LAVER ELECTRIQUES — POELES —

REFRIGERATEURS — RADIOS '

McCoy Service Limited
2-4211   
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Mile Madeleine Parent, Mme H. Lajoie

et Gérald Boutet roulent fort à l'Ovale

Après trois semaines de repos
bien mérité, les quil!leurs de la li-
gue “Ovale” reprirent leurs acti-
vités le 10 janvier dernier avec le

même esprit sportif et le même
entrain si bien en vogue dans cet-
te ligue. La compétition fut plu-
tôt serrée chez les équipes et pas
une d’elles ne fut blanchie. Nous
avons vu Perron prendre la pre-
miére position en battant Boyer
par 5-2. Jolicoeur s'empare du
deuxième crochet en enregistrant
une victoire aux dépens de Do-
rion. Gaudreau réussissait un gain

de 5-7 sur De Blois et Parent en

fit autant aux frais de l'équipe

Laviolette, De nouveaux records
individuels se sont accomplis dans
ces rencontres. Chez les dames,
Mile Madeleine Parent a réussi
une série de 761, avec des cordes
de 225, 244, 292 et Mme H. Lajoie

pour sa part roule 218, 294, 108,

pour un total de 620. Sont aussi à
l'honneur Mme E. Drouin, 234,
Mlle F. Richer, Mile R. Gratton,
202. Mlle L. Levasseur 204, Mlle
C. Lajoie 210 et Mlle F. Bélanger

207. Chez les hommes Gérald Bou-

tet est le meilleur de la soirée

avec une série de 733 dont des cor-|

des de 286, 154, 293, Hector Boyer
roule pour sa part une série de
646, Albert Parent réussit un to-  tal de 644 et Jean-Paul Gaudreau

un total de 620. Mme Hervé Lajoie
et M. Gérald Boutet se voient dé-
cerner le prix de la soirée.

HOMMES

Haute corde
Hector Buyerevene Bol
Jean-Paul Chartrand cow. 334
Gérald Boutet …
Guy De Blois ..
  

     

 

  
  

 

  

 

   

   

  

  

Jean.Paul Gaudreau __..... 306
Laurent Drennan mov287

Haute série
Jean-Paul Chartrand 823
Gérald Boutet ....... ~ 804
Guy De Blois …… 774
Jean-Paul Gaudreau 718
Hector Boyer ... 708
Maurice De Blois NO . 102

Moyenne
Gérald Buutet . 244.3
Maurice Perro 216.0
Hestor Boyer 215.8
Albert Parent 214,6
Rernard Chartr 208.6

206.6a Jean-Paul Gaudreau
: DAMES

Haute corde
Mlle F. Richer …
Mme H. Lajoie
Mlle M. Parent
Mlle C. Lajoie …
Mme Pp. Taseé -
Mile A. Blanchard

Haute série
M. Parent

Mlle C. Lajoie …
Mlle F. Richer ..
Mlle G. Chaput
Mme P. Tassé....
Mlle B. Touchelte

Moyenne

N Mlle M. Parent .
Mme H. Lajoie .
Mme E. Drouin
Mlle F, Richer ...
Mile L. Levasseur
Mlle C. Lajoie

Mlle

 

Rodolphe Desjardins bat la marche dans

la section 8 à la ligue Brading-Huil

Laurent Villeneuve a réussi la plus haute série: 907.

R. Cousineau tape une haute corde de 373—L'é-

quipe St-Joseph est en téte de la section “B". —

Le Guérin a cogné un haut total pour une partie.

   

  
  

   

  

  
  
  

 

  
  

  

  

 

  
  
  
  

    

  

   

  

 

  

  

  

 

   

  

  
   

 

  

    

  

     

  
  

  

  

   

   

   

 

  

  

  

  

  
  

   

  

 

Joueurs Cl Tot PJ Moy
1-—R. Cousineau … . B 171 4 243.7
2 - Rou. Desjardins … B 6002 25 240.0

3—J. Berniquez .. AA 8772 37 237.0
4.--A. Pilon . AA 7874 34 231.5
5-43, Dupont .. B 8743 39 224.1

6—G. Berniquez B 6417 29 221.2
7—1.. Villeneuve AA 7227 33 219
8—t. Généreux A 6566 30 218.8
y-- M, St-Jean . A 7853 36 218.1

10—D. Guay B 7944 37 214.7
11--E, Groulx B 5769 27 213.6

12-—A. Dalpé . B 2135 10 213.5
13—R. Marcil . A 5119 24 213.2

14~G. Pilon … A 8695 41 212.0

15—H, St-Louis B 5513 26 212.0 [

16-—R, Beaudin .. A 6987 33 211.7

17—M. Martineau B 3784 18 210.2

18—A, Guitard B 7561 36 210.0

19.—P. Brazeau A 4170 20 208.5

20—L. Roger B 7700 37 208.1

21—M. Lavuie A 8724 42 207.7

22—A. Huard . A 6422 81 207.1

23—R. Plante . B 7987 39 204,7

24—A. Régimba A 7966 39 204.2

25—R, Pharand . A T7340 36 203.8

26--F, St-Martin A 6105 30 203.5

27—E. Régimbald . B 7284 36 202.3
28 -1,, Rigras A 6808 34 200.2

29—F. Tremblay A 7587 38 199.6

30—W, Hamelin B 7366 37 199.0

81—R. Dupont … A 3182 16 198.8

82—R. Clairoux A 5726 29 197.4

83—Ro. Dupont . B 1974 10 197.4

84—M, Berniquez . B 590 3 196$

35—-A. Bourdages . B 6678 34 196.

36—A. Cousineau . B 5696 29 196.4
97—C. Proulx … B 4121 21 196.2

88-—G. Comte B 2153 11 195.7
89—M. Aubry A 4498 23 195.4

40—A, Casey B 4296 22 195.2

41—E. Legault B 1748 9 194.2

42—H. Proulx A 5598 29 193.0

43 —A, Joly ... B 4419 23 192.1

44—-G. Courville B 6879 36 191.0

45—FE. Clairmont B 4383 23 190.5
46.— L. Quesnel ... B 6428 34 189.0

47—R. Demers … B 2255 12 187.9

48-- O. Moyneur B 5004 27 185.3

49-—A French … B 7219 39 185.1

50—A. Mousseau … … B 8667 20 183.3

51-—A. Courchénes … B 4357 24 181.6

52-—J. McAuliff … … B 2879 16 179.2

63-—J. Lamothe ... … B 1427 8 1783
54-—M. Tremblay . .. B 4453 25 178.1

65--A, Zuana . .… … B 3504 20 175.2

56—A. Grandchamp … B 4028 23 175.1

57—L. Paquin Lune eee B 1566 9 174

58—L, OiteHette … . B 681 4 1702

59—P, Villeneuve .. B 510 3 170

60—E. St-Denis: B 491 3 163.6
Haute séri

1—-L. Villeneuve ....... .. 907

2-E. Groulx .... 905

3—G. Dupont ..... 869

4- J. Berniquez . .. 868

5—L. Bigras . .... 79%

6—Ro. Desjardins 794

7 -R. Marcil ... 794

8—M. (Guay ... 794

9—R, Clairoux 780

10-—A. Pilon 776

11—R, Cousineau 771

12. -G. Berniquez .. 770

13- G. Généreux . 746

14—M, St-Jean . 745

15—P, Brazeau . 744

16—R. Beaudin . 743
17—F. Tremblay 741
18—Rae. Dupont . 728

19- R. Plante … 736,

20—F, St-Martin 782
g1- A, Guitard 731

22—W. Hamelin 729
23—E, Régimbaid 728
24—L, Roger ... 727

25—-H. St-Touis . 124
26—A. Dalpé …… 723
27--M. Aubry 718
28-—R. Pharand . 717
29—A. Huard . 713
20-—C, Proulx 706
8B1—M. Lavoie .… 695
32—0. Moyneur 691
13-—G. Pilon 689
14—A. Cousineau 688
15—A. Régimbald 680
86—H. Proulx … 675
87—T, Quesnel 673
88—A. French …… sp
89-—M. Martineau 664
40-—E. Legault …… 663
41--G. Courville .. 662
42—A. Courchesne 659

43M. Tremblay 850
44—A. Bourdages . 648
45—A. Joly 640
46—A. Mousseau 636
4i—J, McAuliff 650
48—A. Casey . .. 620
48--G. Comte . ... 818

50—E. Clairmont . 617

B1-—J. l.amothe 617
52-—A, Grandchamp 610
53—A. Zurna . 605
54—R. Demers … 603

53—T1,. Paquin . 597
56—M. Berniquez . 590
57—R. Dupent 581

38—1, Ouellette 526
50—P. Villeneuve 510

690—E. St-Denis A vs 491
Haute corde i

1--R, Cousineu .20e 878 |
2—-E, Grouix . 365
aA, Pilon .. . .... ass

4-R, Plante 346
5--J, Berniquez 341
5—Ro. Dupont 334
1-—-M. Lavoie .. 334

8—R, Clairoux . 331
9—F. Chirmont . 326

10—A. Régimbald 324

11—D. Guay

.

.... 321

12—G. Généreux 320
13—W. Hamelin 318

14—M, St-Jean .. ais
N15—~G. Berniquer . 817

16—A. Guitard 816
17—T, Villeneuve . 316

18—G. Dupont … 315

19—-R, Marcil 310
20.—Re. Desjardins ann
21-—A, French 308
22..T,. Roger ... 304

23—M, Aubrey 00
24—-R. Beaudin .. 299
23--P, Brareau .… 298
26— A, Ceurchènes 298
27—H, St-Touis 289
M_N. Pharand . 287
29-—A. Palré …. 287
S0—A, Huard 286
81—F, SteMartin . .. 288
3A. Znana 2R5
n3—1, Rigres 288

R4—F Tremblay en 287
n5--62 Courviile orm
36 ~0. Moyneur ...+unes ai

-

 

 

 

 

  

   
  
  

  

  

  

 

  
  

  
  

 

  

   

 

  

 

  

 

  

 

  

   

  

   

    

  

 

37—L, Quesncs …… 217
38—L. Paquin …… 275
39—M, Martineau 275
40—A. Bourdages … 273
41—E. Régimbald 273
42—G, Pilon... 272
43—H. Proulx . 269
44—R. Dupont . 269
45—G. Comte … 266
46—J. Lamothe 266
47—A. Casey ... 265
48—C. Proulx 265
49—A. Cousineau 262
50—-R. Demers ... 255
51—A. Grandchamp 251
52—J. McAuliffe 251
53—E, Legault 246
54—A. Mousseau 246
55—A. Joly .. . 235
56-—M. Tremblay 234
57—M, Berniquez 232
58—P. Villeneuve 226
59—L. Ouellette .. 192
60-—E. St-Denis _ 186

Positions ub.
1—St-Joseph 45547 42 1084.4 43
2—Guérin 44790 42 1066.4 43
3—Dupont 41694 39 1069.0 35

4—Cousi 41710 42 993.0 26
5—C.D.S 88318 39 982.5 25x
&—Facteurs …… … 88469 39 986.3 23x
7—Can. Cement … 89841 42 948.5 13
8—Morrison .......... … 36147 89 926.8 12
x—Clubs ayant trois parties à reprendre.

Haute série des clubs
1—St-Joseph cree 3529
2—Guérin 3514
4—Dupont 3507
4—Cousi 3421
5—Facteurs . 3322
6—C.D.S. .... 3107
7—Canada Cement .. 3033
8—Marrison-Lamothe 3018

Haut simple des clubs
1—Guérin cernes 1336
2—St-Joseph 1279
3-—Dupont 1239
4—Facteurs 1214
5—Cousi ....... 1197
6—C.D.S. ... .... . 1172
7-—Morrison-Lamothe 1158
8—Canada Cement ……. 1138

Le secrétaire.
>

Edgar St-Jean tape

pag
On commence la deuxième demie.

Deux blanchissages.
Résultats des joutes de dimanche

. le 13 janvier 1946
Lacroix a gagné 3 joutes sur Montpetit.
Lussier a gagné 3 joutes sur Lacasse,
Giroux a gagné 2 joutes sur Chalifour.

Le classement à date
Equipe G P

1— Lacroix 3 0
2—Lussier 3 0
3—Giroux 2 1
4—Chalifour 1 2
5—Lacasse … oc 3
6—Montpetit … 0 3

Les meill
Hommes

Nom Série Corde
Edgar St-Jean … 665 352
Armand Montpetit 659 266
Paul Lacroix .. 688 241
Auguste Rocque . 608 244
‘Tony’ Lacroix 607, 246

Nom Série Corde
Mme A. Houle .. .. nn 606 244
Mme P. Lacroix … 600 284
Mme A. Rocque … 588 312
Mle J.D. Sebourin 586 227
Mme E. Taschereau ... . 566 261

Les hautes moyennes
Hommes

Auguste Rocque 207.6
Edgar St-Jacques 196.6
Yvon* Bélanger .. 195.7
Aimé Iacasse . 195.4
Henri Giroux .. 192.8

ames
Mlle J.-D, Sabourin 189.2
Mme E, Taschereau 176.7
Mme L. Lussier ..... 176.7
Mme P. Lacrbix . 172.8
Mme G. Fitzpatrick .... … 167.7

tatisticien,
“Tony” Lacroix.

acelm

———
Résultats des joutes de dimanche, le 20

janvier 1946,
Lacasse a gagné 3 joutes sur Chalifour,
Montpetit a gagné 3 joutes sur Giroux.
Lussier a gagné 2 jcutes sur Lacroix.

LE CLASSEMENT A DATE
G P

Lussier 5 1
Lacroix . 4 2
Lacasse 3 3
Montpetit … 3 3
Giroux … 2 4
Chalifeur - 5
LES MEILLEURS

HOMMES
sér. Ècor.

Aimé Lacasse
Roméo ‘Boivin
Rolland Plouffe
Yves Bélanger …
Elz. Taschereauur623 255

DAMES ;
sér. cor.

Mme L. Lussiermeme 616 215
Mme A. RocQUe __…—eume- 608 272
Miie G. Lajoie een — B72 221
Mme A. Houle . .... B58 197
Mlle J.-D. Sabourin __.. —. B15 231

LES HAUTES MOYENNE
HOMMES ;

Auguste Rocque _. 202,5
Aimé Lacasse 200.1
Elséar St-Jean 197.1
Yves Rélanger 198.7
Elz. Taschereau ..... 198.8

Mlle J.-D. Sabourineme. 181,7
Mme L. Lussier . 1978
Mme F. Taschereau 175.5
Mlle G. Lajofe _. . 172.3
Mme P. Lacroix … - 171,8

Antoine Lacroix, stat,

r G A|! A . à

 
 

l’École Technique se promet d’égaliser
les juniors de Hull

Beauchamp sera avec les Sténographes — McConn
se rétablit, mais ne jouera pas — C'est pour les

les chances chez
*

8.30 heures précises

Par Roland SABOURIN
“Nos . favoris égaliseront les

chances dès ce soir” me disait ce
matin un élève de l’Ecole Techni-
que de Hull. Vous savez qu’il
voulait parler de cette importante
partie que les techniciens ont à
livrer contre le Collège Lafertune
ce soir au parc Larocque à 8.00
heures présises. Cette joute sera
la deuxième de la semi-finale “B”
de la ligue de hockey junior de
Hull et un gain pour le Lafortune
signifierait le passage en finale
puisque ses porte-couleurs ont
triomphé 1-0 dimanche dernier, Ce
duel un des plus beauy vus à Hull
cette saison et celui de ce soir
promet encore plus.

Beauchamp au poste
Réal Charron, le jovial direc-

teur du Lafortune, nous apprend
qu’il est assuré d'avoir les servi-
ces du rapide joueur de centre

Rod. Desjardins
et Art. Lavigne
furent lesmeilleurs

Ligue de “Ducks”
Wrightville,

“Yyon Brault méne le classe-
ment et il en sera ainsi pour la
balance de la saison” de dire

Gin Généreux, le bout-en-train
de Hull, aprés trois autres succes
de son club dans la ligue de
“Ducks” Wrightville. En 36 par-
ties, les rouleurs du Brault ont
été défaits seulement 4 fois pour
un impressionnant record. Le
Goiden Gate est en seconde p'ace
avec 5 parties en arrière.

“Guidou”’ est le meilleur
Rodolphe “Guidou alias Jos”

Desjardins a repris son oeil d’art+
tan et mercredidernier il a mené
la parade des honneurs indivi-
duels avec une série de 489, dont
un simple de 178. Lucien Legris
le talonne de très près avec un
488. L’échevin Arthur Lavigne a
accroché la meilleure corde lors-
qu’il culbuta 197 “p'tites catins”.
R. Sarrazin vint au second rang
avec son 194.
Le silencieux Jacques Bertiiquez

mène toujours le tableau des
moyennes avec un 148.5, mais les
Fod Desjardins, Lucien Legris et
Damase Lajoie menacent sa su-
prématie avec 146 et une frdction.

Voici les résultats des joutes
de mercredi, le 9 janvier 1946.
Yvon Brault a gagné 3 joutes

sur Lucerne Food Products; Du-
mas Stars a gagné 3 joutes sur
Restaurant Cloutier; Golden Gate
a gagné 2 joutes sur Pharmacie
Union; St-Jean-Baptiste a gagné
2 joutes sur St-Joseph A.A.A.

LE CLASSEMENT A DATE

 

+

 

Equipe G. P.Pts.
1. Yvon Brault 32 4 32
2. Golden Gate 27 9 27
3. Dumas Stars 20 16 20
4. Pharmacie Union 18 18 18
5. St-Jean-Baptiste 16 20 16
6. Lucerne Food Prod. 13 23 13
7. St-Joseph A.A.A. . 10 26 10
8. Restaurant Cloutier 9 27 89

LES MEILLEURS

DE LA SOIREE
Hommes

Nom .... ... Série Cordes
Rod. Desjardins 489 178-143-168

 

L. Legirs ...... 488 164-148-176
A. Lavigne 197
R. Sarrazin ... 194 4

LES HAUTES MOYENNES
Hommes

J. Berniquez 148.5
Rod. Desjardins 146.6
D. Lajoie ........cccen 146.4
L. Legris .......co. 146.2
A. Théoret ........... 28 143.1

—_————— :

Statistiques de
la ligue Castor

Lucien Arial remporta les hon-
neurs de la première demie dans
la ligue de quilles Castor, mainte-
nant une moyenne de 193.9. Chez
les dames et demoiselles, c'est
Mile Juliette Groleau qui fut à
l’honneur avec 179.7. L. Berthelet
cogna la haute série, soit 771 et
Hughie Conn abattit une haute
corde de 328.
Chez les dames, c’est Mlle Gro-

leau qui cérasa le plus de nez rou-
ges, un total de 692, et Mile Flo
Corbeil réussit à torpiller 289 pin-
gouins dans une seule corde.

C’est l’équipe du capitaine Jean
Charron qui remporta les honneurs
de la première demie, Voici le
classement des équipes à la fin de
la première demie rinsi que d’au-
tres détails: ‘

  

 

    

G. P.
Charron. ........ ae . 33 3
Cayer … - 22 14
Berthelet 21 15
Thibault … 12 28
Claude 11 23
Groulx .. . 8 28

Les meilleurs de la premiére demie
Série chez les hommes

 

  
  
  

 

M. Berthelet . -
I. Arial …
J. Cayer
A. Neil
E. Peterson … 690

Corde € les hommes
H. Conn .. 328
A. Gaboury 810
J. Corbeil … 801
J. Berthelet . 299°
L. Arial 2e 291

Série chez les dames
Mlle A. Groleayu ...... 692

    
Mme J. Charron ...

  
rman B02

Mlle I. Bélanger —. .. … 885
Mlle I.. Turgeonom. 633

Corde chez les femmes
Mlle F. CCorbeil—— 280
Mlle A. Groleau .
Mme J. Charron
Mme J Mayotte ..
Mile J. Groleay

  

     

 

Les hautes moyennes pour
Hommes

M. 1. Arialers se 103.9
J. Charron . 192

192
. 187,8
186

179.7
178.8
169

. 168.1
166.6

E. Petermon
J. Cayer ....
L. Berthelet

_LE DROIT, OTTAWA, MERCREDI 23 JANVIER 1

*

Bernard “Mugs” Beauchamp, qui
a été inactif depuis décembre a
cause d'une fracture a la main
gauche. “Mugs est rétabli” me dit-
il” et il pivotera notre deuxiéme
ligne d'attaque.

Gérald “Buck” Laramée demeu-
re l'inspiration des sténographes

 
+

Golden Gate a
défait Brault
Le match Breault-Golden Gate a

eu lieu, mais “Gin” Généreux n'a
pas été des plus heureux. En effet,
le Golden Gate du capitaine
Georges Parker a fait sentir aux
rouleurs de Breault que la ques-
tion du championnat n’était pas
encore réglée et qu’ils auraient
un mot à dire d’ici le printemps.
Les restaurateurs prirent deux
parties sur les gars de Gin et se
sont rapprochés à 4 parties de la
première position dans la ligue
de “Ducks” Wrightville.

Adrien roule fort
Adrien Théoret fut tout simple-

946
aurait certes rendu la defaite au
oreauit plus gecisive...

 

Jos Lesjardins uvus dit que les
Duniss duals ue dYIVIU LaraMee
seluporieront le Uue... MH hy à

pas ue aouw du us ont iewite
Our Wil Les Gapauibe..

senuiliié ues Juucss de Mercredi
ie janvier lses

St-Jeun-Bay.1»ie à gague 3 joutes sur
wesBURL LiouLer,
weulns Sturs & ghgné 3 joules dur St

Luseph A.ALA,
Luiuell Usw & gagné 2 joutes sur Yvon

midi,

Lucerne Food l'ruducts a gagné 2 joutes
SUL 4 uBiuldcle URL. .

Le classement à date

 

  

Equipe u P Pts
1--Yvon Brault 33 s ds
4—Goiden Late 29 lv 2

i-—Lumas Stars … 2 lb 2

4—Pharmacie Union ......” 19 20 19
5—St-Jean-Baptiste ..... 19 20 19
6—Lucerne Food Products 13 24 1d

 

  

    

 

    

     Le sucre manque et, bien entendu,

moins nous recevons de sucre

 

  

     

moins vous recevrez de Coca-Cola.

Mais î1 y a une chose

sur laquelle vous

pouvez compter — le

 

 

 

  

      

  

 

  

      

  

   

  

  

   

 

  

et comme tous les autres il se-| ment la différence entre les deux |{_Rotssent Cloutier ous. Coke qui est disponi-

30 posecesnk. eee las rule un ae 4 maie
, u, i à - om érie Corde

ne manqueront pas ainsi les

|

tandis que Jacques Berniquez de-|,“nl, 493 161-171-161 ble est du vrai Coke.
q pa que les! meura le “coq” du Breault|s 8. ; . Berniques .. 471 163-150-168

St-Amand, Chartrand, Gilles La- avec 471. Paul Bonneville et Rod P- Bonneville . . 196

ramée, Lacasse, Viau, Lalonde, | Desjardins eurent les meilleurs [Rod Desiyrdin

coo

| 189
Drouin et autres es) tL Les hautes moyennes COCA-COLA LTÉE

: ; simples de la soirée avec respec-

|

J. Berniquez . … 38 1493
McCann se rétablit tivement 195 et 189 Bod, Desjardins 35 147

« i ; * . Lajoie .... 4 146.4

OTmapprend quele“gentil) Le Dumas Stars est une nou-|A. “Théorer NE TR 7,
Ui s’est blessé à la cheville di velle menace pour les deux pre-|L Leuris Gin Gineren. 199

|

4—Léo-Poul Bériauit 18 15 28) M. René Maheu ...... 649 225
q S ss a a Cc ev € dlI-| miers clubs du classement et avec latisticien 5—Armand Bourdage 14; 16 191M, Edmond Bertrand . 646 267

manche dernier, se rétablit et peuts cez ; ; 2 s : 6—Charles-Guy Paquette 14" 19 17! M. René Lapointe .... ..... 635 248

. , ses Desjardins, Lajoie et autres, ———— — ; ;
maintenant marcher Cependant ; , , ; ; T—Paul Girard . 11 2 15 Les hautes moyennes

Charles ne pourra prendrepant 3 les champions de l'an dernier se ° , ® B—Omer Allard . 9 24 13 lére section

à ©
2e section Dames et hommes

. ) promettent de surprendre. Lig e Bé ult Equi ; Dames
. squipe GP Pis

|

Mlie Marie-Reine Groulx .

a partie de ce soir et Jacques Le modeste Jacques Berniquez I u Id 1—Bernard Desjardins … 21 12 31

|

Mile Bernadette Sauvé

ar nneau n'est pas lrop fier| mène la parade des oyennes Résu tatsdes Joutes de mercredi 2—Réal Labonté 22 11 31 {Mlle Gertrude Binet .

qu'il en soit ainsi, car McCann est

|

avec 149.3, mais Rod Desjardins Es er1946 8—Yvon St-Louis 21 12 530

|

M. Jean-Louis Pigeon

un de ses meilleurs compteurs 9,I ; À , Lionel B re sec on oo. 4—Jean-Pau} Lega 15 16 19M. H. Brown … .....

Aurèle Legris ser nco 5. | Damase Lajoie et Adrien Théoret Omenagnt a gagné 3 joutes sur 5—René Lapointe 18 20 Ts M. Armand Bourdage a"

s sera e re sur le , 3 ard. . ernan osselin ë 2e section

banc d’instr Sur ‘@|menacent la suprématie de

|

"Paul Gérard a gagné 2 joutes sur Léo-|7_Oswaid Parent . 18 15| Mlle Claire Courva) … 177.17
anc d’instructeur pour les étu-! notre ami. Paul Béraux. ; 21 14| Mme Coride Rochon … 171.17

diants de la rue Wright. L’offi- Quelques notes irmand ureerie gagné 2 joutes Mile Bertha Rouleau 5 170.25

i ’aviati ; S “Guy *aa . . ; 1 i M. Ro T 1 216.4
gles d'aviation promet que ses pro-| Georges Parker, gendre de| Jean-Louis Pigeon a gagné Z joutes Damar eeones M. Roger Tremblay 202.14

és joueront du meilleur hoc-' l’échevin Alex M urice, se moque

|

ur Marcel Lauren. Ai Nom Séire Corde

|

M. Réal Labonté © 196.

key et égaliseront les chances. Il! de Gin Généreux depuis mercredi| Yvon SteLouicaoauné 3 joutes sur Mile Bernadette Sauvé sez 55 Cagnante des prix des
esra donc intéressant de voir * . . a éal Labo e à a peau D mercredl je Janvier

I les Rov. Rolli aj soir...... On nous dit même que RéalLabontéins @ gagné 2 joutes

|

Me Gertrude Binet 510 185| 1ère section

oeuvre les Roy, Rollin, Cyr, Poi-| Gin a commencé à faire des cal- J gagné 2 J Mlle Simone Hayes 510 204

|

H. T.—Mlle Bernadette Sauvé … 662

rier, Reinhardt. Daoust, Labell . ; sur René Lapointe, ; ; M. Paul Girard .... 663 282 M. Paul Girard 668

> Ps st, Labelle,

|

culs par suite de cet échec contre

|

Jean-Paul Legault a gagné 2 joutes

|

M, Jean-Louis Pigeo 625 235

|

H.S.—Mlle Gwendolène Doucet . 2133

Le coup de sifflet initial est] Golden Gate..... sur Edmond Bertrand, M. Armand Bourdage 601 247 M, Jean-Louis Pigeon ....... 267

pour les 8.00 heures précises et Le classementà date 2e sect 2e section

; : —_— lère section Dom hommes H.T.—M oride Rochon ....
les io de d pe . ; ; î es et homme .T. me Coride n ..

53 MS e ; eux clubs sont| L’échevin Arthur Lavigne man-} _ . Equipe 5 Pis M Nom Roch Série Corde | M. René Lapointe er

pries re à l'ecole i —Lionel brazeau ... me Coride Rochon . 610 25 . S.—Mlle Simone PeNetier

Larocque quait au poste pour le Golden |»Marcel Lauzon .. 24 9 31) Mile Simone Pelletier 534 25° M. Edmond Bertrand ........ 267

pour 7 h. 45 is Pi
- Fo. Gate... La présence de Art |8—Jean-Louis Pigeno … 18 15 25{ Mlle Bertha Rouleau 523 243 Georges Bériault.

==
- =
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“HAL” VAIL.

teur gr:.0t de

reau de Vail's Cleaners   
   

président è

,ail's Cleane

  
“ED” QUINNEY, gérant de bu-

60 ANS

 

+ direc-
rs Ltd.

Unis.

EN 1946—il y a 20 établissements Vail, pro-

priétés et administrations individuelles, situés

dans tout le Canada, y compris un établisse-

ment à St-Jean, Terre-Neuve.

“JIM” HUNTER, vice-président, en

charge des recherches techniques

chez Vail’s Cleaners Ltd.

Voilà la reconnaissance donnée à Vail’s, à Otta-

wa, par un des meilleurs journaux commerciaux

en Amérique, après une sérieuse étude compara-

tive de l'établissement Vail et autres institutions

du genre aux Etats-Unis et au Canada.

Ltd.
. ae

VAIL'S CLEANE
Angle Wellington et Boy

pour nos troupes.

le nettoyage au sec.

communications.

de

SERVICE
RECOMMANDABLE

EN 1886—IL Y A 60 ANS—Ie premier établis-

sement Vail fut établi à Bangor, Maine, Etats-

: *

x

VAIL’S, à OTTAWA, est un des établissements

de nettoyage des plus modernes au Canada.

avec un personnel de près de 200 employés, qui

jouissent de la musique à l’ouvrage, d’un cafe-

téria moderne—d’une semaine de travail de

cinq jours et de soins médicaux gratuits.

x x x xk

UN ETABLISSHMENT DE NETTOYAGE

QUATRE ETOILES,
au Canada et aux Etats-Unis.

Durant la guerre Vail’s fut un des ‘deux établis-

sements de nettoyage au Canada choisis par le

Ministère des Munitions et approvisionnements

pour mettre à l’épreuve des gaz, suivant un pro-

cédé secret, des milliers d'uniformes de combat

Maintenant vous pouvez com-

prendre pour quelle raison il vous était impossi-

ble de profiter du Service Vail, en tout temps.

En ces derniers mois, au retour de nos gars d’ou-

tre-mer, notre personnel de Recherches Techni-

ques a réalisé plusieurs nouvelles méthodes pour

Surveillez ces importantes

LIMITED

 

  
  Feu CHARLESE,

de Vails CleanersLie fondateur

 

“AL” HARRIS, secrétaire et gé-
rant de l'établissement de Vail’s
Cleaners Ltd.  
 

Capt. ALEX MacDONALD, tréso-
rier et gérant des ventes. 519 ans
en service outre-mer,

RS |
Téléphone : 22-3511   



   

 

 

Lr PHILIPPE SELANGER, 74, ru
ler-es Spécial.

 

 

 

 

 

 

 

  
 

 

 

 

 

 

   
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
 

 

 

 
 

 
 

 

 

 

 

 

 

 

   

 

  

 

 

 

 

  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
 

 

     
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

  
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

  

 

 

 

 

 

 

   

 

 

 

 

 

 

 

 

 

  

   

  
  

Pour vos petites annonce s,“signalez3-44061,, de.8.30 a.m. 25.00|p.m, les

 

 

amedi jusqu'à midi
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OmHun Paskulii veShy

||

Avis 11Service domestique 20

|

A vendre 26 Dectylotype 59 .

k : earn r= SAETIOTYPUnease = d ues desConsultations: & 4 p.m a sur | JEUNE FiLLE r PEINTURE — $1.10 le gallon — PRIN-| DACTYLOTYPHS Un riatives Lee
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aEETor These|| = ports, enlists, Sur *opbbbie”Bovey mited. 208, rus Queen.

Tue Teicarre } + Décès 2 SERVANTE générale, références Mme| à air et à vapeur. et, Sa ba . A |

Dr DB HAITRE, des hôpitaux de Paris. F. Charpentier. Tél: 4-2614 0dNO Cie Ltée, chemin Bayview.i Pry NES orate > = J B rni uez en tête des mo ennes oq °
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surgie, maiadies deg femmes. mal son neveu, Em le er 4. Bruyère. surauiqes {trie ?

-destre sénito-arinaires Gon lundi à jsnvier 1945, Âlexins Brazeau, FILLEouformedemaudée asd"an Postes; Bélanger nalweb pm ve8.mont"ReVois vastesjaw, e “D k 99 ° ill A  R TP 5 ‘a

su lons ; 8 e ile e eu +. € me razeau, & - 0. - usle oeque et e Jeanne re
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: 24 janvier res es salons fu- Premiére demie

BL OEARN: 128, rue méraires Gauthier, B89, rue Si-Patrice.| BERVANTE générale-bpetite famille, sans BARDEAUX ide bane do Fest du Automobiles 61 Y x > ——_
Wallin MEDECINE GE- our service à tm basilique. à 8 hres.| enfants. soirées libres, bon salaire, toute! Canadas uet, en mon Hommes

pull 8à6h Tnhumation au cimetière Notre-Dame commodités électriques modernes.  Côte- tant “ladependant 2% Qouder 2R hon ce erea e oo Noms PJ Tot Cor Sér Moy Zé

Er2Apm. et sur rendes-vous. d'Ottawa. $19) GoSable. 314, Cobourg. Tél 8176. Tali 0. AUOsET“a AMIONS UHAGES.sates) |] conserve 149.6—Damase Lajoie le talonne de près |A. Rocque … … 18 8752 314 782 208.4 10
CARRIERE — M. Alphonse Carrière, = vasgéesdates, batteries, pnaus, acces- i ie. - A: Lucasse …... 80 5930 #01 719 197.6 17

or |Rev 1x-s10,édisiee Tranee ‘époux do Marilds Loisalie, décédé is) FAMILLE française cherche bonne dé bieeiron €isYori:LL tires, dua Jag, dans ce tableau de la premiére domie Deux re 4 Biinases 0 30 Tier Sak ans 1906 21
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fée: Yous, Oreiliss. "Nez. |Gerae Jacques, Hull, à l'âge de 5 ans Funé Dertleou femmedeEe am ool O-| POUR TOUS LES MODELES d'autos cords pour le Golden Gote. R. lante a ''a meil- seven 7: 86 7004 285 128 194.5 29
Consunations: 2 5 &. railles vendredi, 25 janvier. Départ à! à 8 hrs pm. Tél: 8-5681. 20-19 BOITES de sûreté. pour p qu effets| et camions Prix raisonnables, leure corde — Beou travail de ‘Gin’ Généreux. E. Tsschereau … 36 6018 279 701 192.1 25
8h pm g TH: s-0162. 7 hres 45, des salons funéraires Emond, personnels. en er‘ory l'épreuve du feu R. Boivin ...... 33 6312 384 721 191.2 21

Dr J.-L LAMY, 211, rue Stewart. boul, St-Joseph, service à $ h. en l'église

|

SERVANTE dmandée immédiatement. &| très titles, Poule Bros, Tél: PARTIES L'AUTOS 84 8— Partea: C. Henry ..... 36 6834 285 681 180.6 24
- Ste- ade et inhumation au cime- x 0. - : . Laj _ . 46 6828 285 681 188.6 24LeLAMY.211, rueStewart Ste-Bernadette et inh imes 169, Daly. 20-20 ron ~.N.O Rioneee aucun achetée paar Par Roland Sabourin H. Lavoie …… Y.B. 445 197 3404 28 1343 E Jajole “000 86 8808 285 681 188.8 28

2 à 4çû. et 7 à 8 b, pm. Tél: 38-7026. FILLE générale, références, petite famille, BOUFFLEUR pour fournaise à air chaud, pièces Angle Wellington et Depuis quelque te les lec- L Ereux —- D8. 483 176 dit DL 1241 |A) Lacroix ...... 36 6665 278 668 184.8 81

CHARBONNEAU — Daniel Charbonneau, écolier. Côte-d Sable. Tél: §-5127 arqus Orme. © très bon état Télée Pos 3700. 61 epu queiqu MPs, À. Chénier ..... Y.B. 433 105 snes 2v 194. P. Deslauriers 36 6653 804 747 184.8 28

Or 4-ANTONIO LECOURS, 838, King- père de 8. E. Mgr Joseph Charbonneau or a ’ 0- phone: 8 hres du atin,"a 8 hres de teurs du “Droit” ont vu nombre |Z Coté ...... BU. 467 186 4114 31 182.7) 0 Ploufte 86 6647 270 668 184.6 22

Edward. Tél: 4-1622. Chirurgie et frère du Dr Louis Charbonneau, aprte-cidl TA: 3-061 lossl 1 ambustibles 63 de statistiques en marge de nos MSean LEE. Ads 40 882 182,0 À. Montpetit 36 6568 255 640 152.4 34
Consultation aur rendez-vous. président de - l'association  St-Jean- SERVANTE pour ouvrage général, pag $dNO.eee q PA Et … St-J. 476 181 sise a 182.9 A. Delorme 36 6442 251 671 178.9 30

— Baptiste, d'Ottawa, décédé à ua dee d'enfant, Tél: 8-8062. 20-21 eer 3g LUCIEN ARVISAIS, feMatspn- différentes ligues de “Cinq Qui 4. Fartin BG. 481 187 4224 32 142|p pllier” 33 8762 247 624 1746 28

Dr 5 PERRAS, 192, rue Frineinale. meure à Lefaivre, Ont. le 22 Janvier - | STORES vénitlans, bol blane «holsi où "neuve: bols les” canadiennes-françaises. Plu- 12; Legault. Tol. 576 180 3409 27 120.2 A. Chalifour … 88 6051 228 629 168.) 2
Hull.  Té: 2-6154. Spécialité: 1946, à l'âge de 80 ans. Funérailles SERVANTE générale, trois adultes. Té-| tringles d'acier. fai sur  mesurs. a ; d dé y 4 nr à 4 ; J. Langlois .. 35 5991 252 584 166.4 27
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—Que voulezwous, dis-je bana-
lement, la perfection n’est pas de
ce monde et toute médaille a son
revers.

—C'’est vrai, car, À tout autre
point de vue, rien ne nous reste
à désirer. Bonne noblesse de pro-
vince, comme la nôtre, traditions

d'honneur, que pouvions-nous es-

pérer de plus?
—Certainement rien.

1

~Germaine...
~—Bonne-maman?

I} y a aussi,
grosse tristesse.
Laquelle?
Tu ne l’entrevois pas, ma ché.

rie?

Je reste silencieuse.
«Lucile va nous quitter.

là-dedans, une

L’Hôt d'amour

par Jocelyne
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Malgré moi, quelque chose bou-
ge dans mon coeur, mais je me
contiens, et c’est la voix -trés cal-
me que je réponds:

—Eh bien! grand’mére, n’est-ce
point le" lot de toute femme de
quitter sa famille pour suivre son
mari?

—L’amour rend ingrats les meil-
leurs. Heureusement, pe ne sera
pas Lucile qui aura du chagrin,
mais nous.

—Bonne-maman chérie, nous
nous consolerons toutes deux.
Nous nous serrerons l'une contre
l'autre et je vous entourerai tant y
que vous vous apercevrez À peine
que Lucile n’est plus là.

—Ma petite enfant, en disant
cela, ce n'est pas A moi surtout
que je pense.
—Alors, à qui? ‘
—Mais à toi, Germaine!

core très heureuse,

Elle soupire.

—La tendresse d’une grand’mè-
re ne suffit pas à combler un jeu-

ne coeur comme le tien. Ne ty
trompe pas, ma petite fille!

—Je vous jure que si...

—En tout cas, ne te mets pas

dans la tête que tu me garderas

toujours. Je suis déjà une très
vieille femme.

—Oh! quelle erreur! Vous êtes
encore toute jeune et si joliels
—Hélas! j'ai un vieux coeur

bien usé. Ma grande douleur, ma

chérie, ma grande peine, c'est de

te laisser toute seule.

—Je vous en supplie, bonne-ma-

man!

Et je me mets à pleurer.
—Tu es trop tendre mon amour

pour vivre dans cette solitude” dé-
solée, tu seras malheureuse.
Je hausse les épaules.
—Tant pis.

—Germaine, mon enfant.
Je me serre contre elle.
—Bonne-maman!

--Genmaine, il faut te remarier.
Je m'arrache brusquement de

ses bras.
—Comment!…
Elle ajoute, posément, en scan-

dant chaque mot:
-—I1 faut, il faut refaire ta vie.
Et rapidement, sans ‘me laisser

me parle de toi. Elle comprend

mon souci à ton égard. De son cô-

té, un de ses fils, veuf avec deux

petits enfants, la désespère par

sa solitude. Germaine, veux-tu con-

naître Hubert de Rocroux?

Je l'ai laissé parler sans l'inter-

rompre. Je me tdis une seconde,
puis, très fermement:
—Grand'mère, une fois pour

toutes, je vous en supplie, ne me
reparlez plus de cela. A aucun
prix, jamals, ave¢ personne, vous
m’entendez, grand'mère, avec per-
sonne, personne, je ne me rema-
ricrai. Et je vous le déclare aussi,
ma bonne-maman chérie, en vous

conjurant d'en tenir compte, je
ne supporterai, dans mon entou-
rage, que les hommes qui, faisant
absolument abstraction de mon
sexe, me traiteront en camarade.
Cette décision est irrévocable.
Vous me feriez tellement de pei-
ne en revenant jamais là-dessus!
—Bon, nous n'y reviendrons

plus, je je le promets. Mais puis
que nous y sommes aujourd’hui,
vidons complètement la question.
Dis-moi, Germaine, si, réellement
tu considères que tu as été ma-
riée?

—Mon mariage légal a été telle-
ment incontestable, que j'ai dû
plaider en divorce pour le faire
annuler. Je suis, “aux yeux de la placer une parole, elle continue: -—A moi?... Si je vis près de —Ma vieille amie, Amélie de,
loi”, une femme divorcée.

—FEi{ = fujte de cet homme, la

t'a laissée libre devant l'Eglise.

Petite Germaine, tu n’as, par con-

séquent, jamais été mariée. Que
sont donc, pour te lier, les froides

paroles d'un maire, annulées, sans
| un instant d’hésitation, par le Tri-
bunal? Mais tu n’as jamais eu de
mari, mon enfant! Tu es ma peti-
tefille d'avant cette ridicule his-
toire, absurde plutôt que triste.
—Telle qu’elle est, c'est mon

histoire.
—Mon désespoir est de consta-

ter à quel point ton coeur et ta
vie en ont été influencés. Pour-
tant, tu ne me feras pas croire
que tu peux encore aimer cet in-
dividu? L'astu aimé seulement
une minute? Cela encore pourrait
se discuter.

Je réponds:
—L'’ai-je aimé? Je ne le ‘sais

pas moi-même. En tout cas j'ai ai-
mé en lui tout mon rêve de jeune
fille, tout mon espoir, tout mon
avenir, J’allais vers le mariage,
vers l’amour, avec une si magni-
fique confiance! Et la chute a été
si brusque, l’anéantissement ai
complet! Dans un doutoureux éton-
nement, en une heure, en une mi-
nute, j'ai vu s'effondrer mon bon-
heur. Il m'est demeuré dans le
coeur et dans l'emprit une telle
rancoeur, un tel effroi aussi, de
ce que ,peut être la vie, que j'ai
juré de n’essayer jamais de refai- re la mienne.

peut ne pas être définitive.

—Pour moi, elle le sera. Je suis

absolument décidée à ne pas en
tenter une seconde.

Grand'mère demeure un instant
pensive.
—Te rends-tu compte, Germai-

ne, de ce qu'est la longueur d’une

existence? Plus tard, tu regrette-
ras, au milieu du vide de la tien-
ne, de ne pas m'avoir écoutée.

Toi, ma petite, une vieille fille!

Je souris.
—Quelle étrange idée d'atta-

cher du ridicule à ce mot-là. Est-
il donc impossible à une femme
d’être délivrée du joug de l’a-
mour, et de vivre, libre et seule,
traçant elle-même sa vie comme
elle l’entend? Ne peut-elle garder
sa personnalité? Ést-l] indispensa-
ble qu’elle subisse la tyrannie
d’un homme et en soit l’esclave?
—Orgueilleuse, prend garde, l'as

mour se vengera.
—lJe ne crois pas. Mon coeur

est fermé à double tour. Oh! Je
ne me fais pes d'illusions; un jour
viendra, peut-être, où, faible et
lâche, je sentirai l'épouvante de
ma solitude; ais, le fMéchisee-
ment sera de courte durée; je me
ressaisiral vite, sûre de ma force.
“Je porte l'orguell et la peine de
vivre solltairement”. Où done ai-je
lu cela?
—Des mots, dit grand'mère, dé- daigneuse, des phrases, des cli-

ture à donner à ton coeur, il ris-

que de faire maigre chère'… Ger-
maine, ma belle petite Germaine,

c'est vrai qu'on t'appellera un
jour la “vieille demoiselle du

Seuil”!

—Mon Dieu! je ris en y son-

geant, mais je ne serais pas beau-
coup plus fière qu'on m’appeldt
la ‘vieille dame”.
—Soit! mais prends garde qu’on

ne t'appelle “le vieux garçon”, ce
qui ne vaudrait guère mieux.
—Grand’mère, voici Lucile.

Depuis une demi-heure déjà,
bonne-maman et moi nous bavar-

dons, Toujours assise au bord de
son lit, j'écoute sa voix charman-

te. Nous avons laissé de côté d'un
commun accord, tout ce qui peut
avoir trait à un “replâtrege” quel-
conque de mon existence. Il est
entendu définitivement qu'on ne
m’en parlera plus. Ma petite soeur
seulement, nous occupe. Je la
voudrais si heureuse, ma chère
Lulu, riche de tout le bonheur
que je n'ai pas eu moi-même.
—Bonjour, bonne-mamen ado-

bonjour ma grende Germai-
ne.
Bonjour, Lucile.
—Viens ici, ma belle poupde...

Tu ne trouves pas qu'elle ressem-
ble à quelque jouet fétiche?
Je souris en la regardent.
—Em effet.
Un pyjema de soie molle, qu'el-  

bien féminine, taillé et ajusté sur

son corps gracieusement enfantin.

Blle est plutôt petite. Ses pieds
et ses mains sont d’une princesse,

Les yeux d’un bleu violent font

presque contraste avec les che-

veux pales, les cheveux d'un

blond de miel, qu'elle porte agsez

longs et qui entourent son visage

de légeres boucles souples. La
bouche est souriante et doucc,
dans un ovale régulier, et son

teint de blonde, doré au grand air,
est d’un éolat merveilleux. Tout

à fait le portreit de maman.
Grand’mère nous regarde l’une

après l’autre.

—Eet-il possible que deux soeurs
se ressemblent aussi peu! Lucile
est la vivante image de sa mère,
et toi...

—-Et moi?

—Toi, tu es de Gullac, pur sang,
tu as leur carrure, leur teint,
leurs yeux, et...
Ele s'arréte.
Jde dis, curieuse:
—Et quoi encore, grand'mère?

Achevoz...
—Leur fichu caractère!
Lucile s'est assise de l’autre cô-

té du lit. Grand'mère nous serre
toutes deux dans ses bras.
—Me voici entourée de ce que

J'ai de plus beau et de plus cher
au monde, dit-elle.

(A suivre)
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Le gouvernement provisoire d'Haïti
maintient l’ordre avantles élections

 

Déclaration de
d'Haïti au Canada

Le gouvernement provisoire de
la république d'Haïti nest pas
l'œuvre d’un coup militaire con-
tre l'ancien gouvernement. Le
triumvirat militaire qui exerce
actuellement tous les pouvoirs
après avoir proclamé la dissoiu-
tion des assemblées législatives a
pour mission de maintenir l’ordre
en attendant les nouvelles élec-
tions qui auront probablement
lieu d'ici le mois d’avril.

C'est, en substance ce gue nous
a déclaré, hier soir, M. Philippe
Cantave, consul d'Haïti au Cana-
da, en exposant, à l’aide des docu-
ments officiels, la situation pré-
sente dans son pays. “La paix et
l'ordre règnent partout en Haïti,
nous dit M. Cantave. Les touris-
tes peuvent aller sans crainte
dans cette île de verdure et de
lumière et ils sont assurés d'y
trouver un accueil cordial”.

Interrogé sur les causes des
troubles qui ont chassé l'ancien
président Lescot, le consul haï-
tien s’est contenté de soumettre |
les proclamations officielles qui
ont marqué l'avènement du trium-
virat provisoire comme gouverne-
ment dans cette république de
3,000,000 d'habitants de culture
française.

D'après ces documents, il ap
pert que l’ex-président Lescot. —
auquel le gouvernement canadien
vient de permettre l'entrée au
Canada pour qu'il y passe son

.exil, — avait fait prolonger une
première fois son terme- comme
chef de gouvernement par une as-
semblée législative qui n'avait pas
elle-même l'appui de la popula-
tion et qui avait également pro-
longé son mandat d'exercice, qui
est normalement de quatre ans,
en invoquant des circonstances ex-
traordinaires de la guerre. Sous
le président Lescot, il n’existait
pas de parti politique organisé: il
y avait le gouvernement et la
centaine de partis différents qui
se manifestent actuellement en
Haïti se contentaient de former
l'Opposition. Depuis l'avènement
de Lescot, en 1941, les élections
générales n'ont pas été tenues el
il semble que ce_fut la l'une des
principales causes des troubles
dont les étudiants de l’université
de Port-au-Prince ont donné le
premier signal, eri déclarant la
grève.
En d’autres termes, les docu-

ments du gouvernement provisoi-
re accusent l'’ex-président Lescot
d’avoir constitué ni plus ni moins
qu'une dictatur et d’avoir foulé
aux pieds les droits  démocrati-
ques du peuple.

“L'idéal démocratique qui a été
votre bannière de tous les temps,
déclare la proclamation, a été mis
en péril par un régime qui avait
à sa base une autocratie anachro-
nique (..) et une incompréhen-
sion qui s'était généralisée a ce
point que vos droits, tous vos
droits, étaient totalement igno-
rés”.

Le coup d'Etat
M. Cantave a déclaré aux jour-

nalistes qu'il voulait donner des
renseignements sur les évêne-
ments survenus depuis les 11 et
12 janvier en Haïti, en se basant
sur les documents officiels qu'il
vient de recevoir de son pays.

“Contrairement à ce que cer-
tains correspondants ont rapporté,
dit-il, le nouveau gouvernement
provisoire de la république d’Haï-
ti n’est pas l'oeuvre d'un coup mi-
litaire haïtien contre l'ancien gou-
vernement, Ce gouvernement pro-
visoire a pour mission de mainte-
nir l'ordre et de diriger le pays
en attendant de nouvelles élec-
tions législatives et l'avènement
à la présidence d'Haïti d'un nou-

 
 

Le cas de l'impôt
pour les pompiers,
au gouvernement

Les pompiers volontaires ont
envoyé des représentants, hier au-
près du capitaine Walter Tucker,
assistant parlementaire du minis-
tre des anciens combattants, M.
Mackenzie, afin de protester con-
tre la levée des impôts pendant
leur séjour outre-mer.

Le capitaine Tucker dit que leur
demande recevra la même consi-
dération que celle des services
auxiliaires de l'armée et des mate-
lots de la marine marchande. Des
concessions ont été faites dans le
cas de ces derniers, mais aucune
décision n'a été prise encore, con-
cernant les pompiers volontaires,

Les délégués ont rencontré le
capilaine Tucker quelques instants
après que le ministre du revenu
national, M. MeCann, eut rappor-
té que la question de savoir si les
membres du corps des pompiers
seraient exemptes de l'impôt, était
étudiée par le gouvernement.

M. McCann dit que “s'il est dé-
montré que des engagements va-
lides ont été pris, le gouverne-
ment fédéral doit les respecter.
Il répondait aux représentants, qui
prétendent que le major-général
L.-R. Laflèche-leur avait dit lors-
qu'il était sous-ministre des ser-
vices de guerre, qu’ils ne seraient
pas taxables sur leur solde et
allocations.
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M. Philippe Cantave,

 

consul

veau chef d’Etai constitutionneile-
ment élu par la Chambre des dé-
putés et le Sénat réunis en assem-
blée nationale”.

M. Cantave nous explique que
l’élection du président qui est en
même temps chef de l'exécutif ou
premier ministre, se fait par les
deux Chambres le 15 avril. Cela
semble indiquer que les élections
générales devront avoir lieu avant
le 15 avril! M. Cantave dit toute-
fois qu'aucune date n'a encore été
fixée. La multiplicité actuelle des
partis politiques, — il y en a une
centaine pour trois millions de
population, — complique la situa-
tion.

Pouvoir militaire
A ce sujet, M. Cantave nous a

denné lecture de la déclaration
suivante: “Considérant que la mul-
tiplicité des partis politiques ré-
cemment formés met le comité
exécutif militaire dans l’impossi-
bilité de constitue- un cabinet d'u-
nion nationale dans lequel serait
représenté tous les partis, consi-

{ dérant par ailleurs que le peuple
hajtien — dans ses diverses ma
nifestations durant la grève — a
formellement exprimé le désir
que la gestion de la chose publi-
que reste aux mains des militai-
res jusqu'à la restauration des
institutions nationales, un décret
a été émis en vertu duquel les
militaires assument la direction
des départements ministériels”.

C'est le colonel Frank Lavaud
qui est chef de l'Etat et les deux
autres membres du triumvirat
sont les majors Antoine Tevelt
et Paul E. Magloire. M. Caniave
souligne que le premier beau ges-
te de ces militaires a été de re-
noncer aux appointements de mi-
nistres pour se limiter à leur sol-
de militaire.

Chambres abolies
Un autre geste du gouverne-

ment militaire provisoire a été de
proclamer la dissolution des deux
Chambres législatives qui soute-
naient le régime Lescot.
“Le comité exécutif miditaire,

déclare encore M. Cantave, con-
sidérant que l’une des principales
réclamations du peuple est la
constitution de Chambres legisla-
tives qui soient l'émanation de la
volonté librement exprimée du
peuple et considérant que les
Chambres existant actuellement
ne remplissent pas ces conditions,
“a aboli les deux Chambres”.
Dès que le calme sera revenu, et
il est déjà revenu, ajoute M. Can-
tave, des élections générales se-
ront tenues’.

M. Cantave dit que les candi-
dats à la présidence seront nom-
breux et qu’ils organisent leurs
partis politiques. “Ce sera la pre
mière fois, dit-il, que nous aurons
des partis organisés”, Il termine
en disant que le peuple d'Haïti
veut vivre dans la liberté sous un
gouvernement démocratique, en
entretenant les meilleures rela-
tions culturelles et commerciales
avec les pays amis. tout particu-
lierement avec le Canada.
On sait que dans les troubles

récents survenus en Haiti, il y
eut quatre morts et quelques
blessés.
M. Cantave dit aux journalistes

de rassurer les parents de reli
gieux ou religieuses qui sont en
Haïti, car personne n'est en dan-
ger.

44

Régiments sur
I'lle-de-France

MONTREAL(Spécial) — Plu-
sieurs trains du C.P.R.,, se ren-
dront à Halifax pour en ramener
des centaines de vétérans cana-
diens qui arriveront dans ce port
le 25 janvier à bord du paquebot
“ILE-DE-FRANCE”.
Au nombre des contingents qui

prendront passage dans ces trains
spéciaux il y aura 1200 hommes
du C.A.R.C., 315 hommes du Lake
Superior Regiment de Port Ar
thur; 276 hommes du Algonquin
Regiment de North Bay. Ont. 355
hommes du Argyl and Sutherland
Highlanders et de la 83¢ batterie
de campagne de Hamilton, Ont;
130 hommes du Elgin Regiment
de St-Thomas, Ont.; 422 hommes
du Lincoln and Welland Regi:
ment, de St-Catharines, Ont; et
16 officiers et 91 hommes du
British Columbia Regiment, de
Vancouver; et près de 600 soldats
appartenant à d’autres régiments
scront transportés jusqu'à Calga-
ry et Vancouver.
ps

Funérailles
M. Aristide Thibault

Les funérailles de M. Aristide
Thibault, époux de feu Léonida
Gougeon, décédé ‘samedi, le 19
janv. à l'âge de 83 ans, ont eu
Heu ce matin, en l’église Ste-Ber-
nadette de Hull, à 8 h. M. le curé
A. Rollin fit la levée du corps et
chanta le service, assisté de dia-
cre et de sous-diacre. Dans le
sanctuaire, on remarquait Mgr
Charest et le R, P. Paul Gau-
thier, o.m.i. Dans l'assistance, il
y avait les officiers de la ligue du
Sacré-Coeur de la paroisse Ste-
Bernadette et un groupe de reli-
gieuses de l’école normale de Hull.
L'inhumation se fit au cimetière
Notre-Dame de Hull.
Les funérailles étaient sous la

direction de la maison funéraire
Gauthier 101, rue Notre-Dame,

ull.
mete

SUR LA GLACE
metre

SAINT-PAUL (Minnesota) (PA)
— Le maire John McDonough, de
cette ville, a donné un grand diner
en l'honneur de plusieurs politi-
ciens, tous prêts à faire de longs
discours sur la présente campagne
électorale, Le maire a rendu son
diner très intéressant en coupant
court aux discours. I a limité cha-
que orateur au temps qu'il pourrait
tenir dans ses mains un bloc de
glace de vingt-cinq livres.  

 

 

Alliance Française

Paris sous

l'occupation

Les membres de l'Alliance

Française réunis hier soir au Châ-
teau Laurier ont entendu la com-

tesse Jean de Pange parler de

Paris sous l'occupation. C’est M.

Gustave Lanctdt, archiviste du

Dominion, qui a présenté la confé-

rencière, née princesse Pauline de

Broglie, qui, dès l’âge de quator-

ze ans, écriVait déjà des chroni-

ques politiques; son premier ro-

man, le Beau Jardin, fut couronné

par l’Académie française; sa plus

grande contribution aux lettres

françaises, C'est ses écrits sur

Mme de Stael. Présidente de plu-
sieurs sociétés, la comtesse de

Pange fait partie du jury du con-

cours Femina; elle représente di-

gnement Ja lignée des Broglie, qui
se sont illustrés dans tous les do-
maines de la pensée.

C'est de la voix d’une maman
qui raconte une belle histoire,
mais où perce une émotion vérita-
ble, que Mme de Pange agite ses
souvenirs de Paris souffrant et
de Paris réagissant, de la Ville-
Lumière qu'elle n’a pour ainsi
dire pas quittée, de 1938 au jour
de la libération.

Mme de Pange rappelle les heu-
res d'attente de la “drôle de guer-
re”, où Paris, encore à demi in-
souciant, continue à vivre sa vie
intense: c'est dans les maisons
glacées — le charbon est rare —
que les amis se réunissent et qu’ils
commencent à souffrir des pénu-
ries de vivres: les automobiles ne
sillonnent plus les rues; dans les
vélocars qui les remplacent, des
hommes et parfois des femmes
font les bêtes de somme afin d'as-
surer le transport des Parisiens.

Le 10 mai, c'est l'alerte, le début
des événements attendus. Le 11
juin, commence l'exode -dès qua-
tre-cinquièmes des Parisiens, qui
encombrent les routes. Mais l’es-
poir reste d’un changement du
destin Mme de Pange revient à
Paris le 20 juillet: l'occupant est
là, insolent à force de correction.
Chacun s’enferme chez soi. Les
nouvelles sont rares et mauvaises;
on ne reçoit de la “zone préoceu-
péc” que de rares cartes laconi-
ques.
En novembre, les étudiants pro-

voquent des bagarres. La jeunesse
reste insouciante, elle chante dans
les rues et sur les routes, et défie
l'occupant. La résistance des idées
s'organise. Le Boche monte de
vastes expositions de propagande;
les Parisiens n'y vont pas. A la
Société des Gens de Lettres, Mme
de Pange prononce une causerie
émaillée d'allusions. Robert d’Har-
court réunit ses amis el les initie
au souterrain: l'espérance renaît
pour de bon. On fait des messa-
ges à des inconnus; on lit avec
ferveur et l'on distribue les jour-
naux clandestins; des dactylogra-
phes copient des ouvrages de Ma-
ritain, de Vercors et de bien d'au-
tres, car les livres se font rares.
Au début de 1941, c'est l’appa-

rition, comme une traînée de
poudre, du fameux ‘‘V”. En guise
de représailles, les Allemands ap-
préhendent, au hasard, des ôtages.
Le comte de Pange y passe; après
bien des déboires, son épouse l’ar-
rache à la Gestapo.
Auprès de Jean Paulhan, Mme

de Pange apprend l'existence des
Editions de Minuit: elle écrit et
leur destine une nouvelle; mais
quand elle va la remettre à Paul-
han, celui-ci est disparu, arrêté
par la Gestapo.
Mme de Pange nous parle des

écrivains de Paris occupé, d'Elsa
Triolet, qui se dévoue sans comp-
ter à la résistance, d’Edith Tho-
mas, de Jean Cocteau et de tant
d'autres qui n’ont pas flanché. Elle
nous raconte le miracle de la pre-
mière représentation du Soulier
de Satin, de Claudel, à la Comédie
française, un succés inoui après
les difficuités extrêmes de la mise
en scene,
En 1943 et 1944, Paris est pris

de la hantise du débarquement 1i-
bérateur. La France va se lever,
l'heure sainte va sonner, l'heure
de la vie et de la liberté.

 

Fête mémorable

pour les soldats

de retourdu front
FORT-COULONGE, (Qué),

(DNCY — En adressant la parole
à plus de 50 soldats de retour duW. Scantland,F. Corkery.
front, le maire H. Proudfoot dit! dernières prières furent récitées |
“que’ Dieu vous bénisse tous”. et au cimetière
les félicit de leur bravoure, et de | tawa, par MM.les abbés Scantland,
leur heureux retour au foyer. La

 
;

réception a été donnée en l’hon-
neur des hommes qui ont représen-
té Fort-Coulonge dans cette secon-
de guerre. Le programme a com-
mencé à 9 heures du soir, avec les
soldats présents assis en avant, et
les parents de ceux qui ont sacri-
fié leur vie de l'autre côté. M W-
T. Stitt, président du “Community
Club” présidait. M. le maire Proud-
foot, de Fort-Coulonge, M. le maire
E. Leblanc, de Mansfield, les RR.
MM. W.-A. Hunter et H. Fresque,
Hector Bélec, président de la
Chambre de Commerce de Fort-
Coulonge, James Ward, Félix Spen-
se, Wm. Kenney, et le Dr Rabb,
qui a fait du service outre-mer,
ont adressé la parole, faisant res-
sortir nettement ce que nos sol-
dats ont fait pour nous outre-mer.
Environ 400 personnes assistaient,
et tous applaudirent beaucoup
lors de la présentation à chacun
des soldats, d’un certificat d’une
valeur de $25 par M. Wm. Kenney,
pour les soldats rapatriés, et $5
pour les soldats qui ont fait du
service au Canada seulement.
LEtaient présents à cet événement
mémorable, les parents de cinq
soldats qui ont sacrifié leur vie.
M. et Mme Frank Pâré, M. et Mme
Joseph Paré, Mmes Alf. Laporte,
W. A. Hunter, Mary Armour et
Mme Aldéric Denault, qui a eu la
douleur de perdre son époux,
Chacun a reçu un certificat de $25.
Deux minutes de silence ont été
observées en leur mémoire, et en-
Suite, on chanta “Dieu Sauve le
oi”.

 
|

cw

bk  

LA PRINCESSE ALICFa visité hier aprés-midi, en compagnie de

quelques dames du conseil de la Mothercraft Society, section d'Ottawa,

la salle de consultation de la Mothercraft, nouvellement installée au

rayon des bébés, au magasin Freiman.
voit de gauche à droite, Mme Louis-

LE DROIT, OTTAWA, MERCREDI 23 JANVIER 1946
‘

 Agé

Dans la photo ci-dessus, on
Philippe Gagnon, Mme Mackintosh  

Bell, Mlle Hewitt, l’infirmière de la Mothercraft, Son Altesse Royale

et Mme Burkholder. On sait que Mlle Hewitt se tient à la disposition
de toutes les mamans qui veulent la consulter avant la naissance du
bébé et sur les soins à donner à l’enfant après sa naissance.

(Photo Douglass Gall)

 

 

Représentant de |
l'Italie auCanada
Le comte Carlo Fecia di Cossa-

to a été choisi par le gouvernement
italien pour être son représentant
au Canada; il aura le rang de
consul général. Le premier minis-
tre Mackenzie King a annoncé hier
soir que le gouvernement cana-
dien avait convenu d'accueillir un
représentant de l'Italie à Ottawa
On se rappelle que Je Président

des Etats-Unis d'Amérique et le
Premier Ministre du Royaume-Uni
annonçaient le 27 septembre que
les relations diplomatiques nor-
males seraient reprises entre leurs
pays et l'Italie. Depuis cette dé-
claration, des représentants de
l’Italie ont été reçus à Londres, à
Washington, à Moscou, et en d’au-
tres capitales des Nations Unies.

Le CIO et l'AFL
MIAMI (Floride) (PA) — Le

retour de John Lewis et de ses
500,000 United Mine Workers au
sein de l'American Federation of
Labor, s'avère aujourd'hui possi-
ble, après une brouille de près de
dix ans.

Il y a une vacance au conseil
exécutif de quinze hommes: on
aprend de source sûre que Lewis
projette plus sérieusement que ja-
mais de la remplir; c’est en 1936
qu'avec ses mineurs, il s'est dis-
socié de l'AFL.

C'est Lewis qui a fondé le CIO
en 1935, ce qui a entrainé une rup-
ture avec les autres chefs ouvriers
des métiers fédérés. Mais Lewis,
depuis lors, a également rompu
avec le CIO, pour des questions po-
litiques; il s'est tourné vers l’AFL.
depuis 1942, afin de rentrer dans
ses bonnes grâces.
—

Funérailles du

sergent Patenaude

 

  ——
D'imposantes funérailles ont été

faites au sergent Jacques Pate-,
naude, du département de la po- |
lice d'Ottawa. époux  d’Esther
Longtin, décédé le samedi 19 jan-
vier, a l'âge de 50 ans. De nom-!
breux représentants de la police
fédérale et de la police provinciale
e‘ un fort détachement de la po-
lice municipale assistaient aux fu-
nérailles, en plus des nombreux
parents et amis venus rendre un
dernier hommage au défunt. Les
porteurs étaient :ix sergents de la
polige d'Ottawa, compagnons du
disparu.
La levée du corps fut faite par

M. l'abbé W. Scantland et le ser-
vice fut chanté en l'église Ste-
Anne, à huit heures. par M. l'abbé
A. Cadieux, .ssisté de MM. les;
abbés Jules Richard et Pierre
Martel, comme diacre et sous-
diacre.
Dans le sanctuaire, on remar-

quait MM. les abbés C. Landry,
Les

Notre-Dame, d'Ot-

Cadieux, Martel et Lardry.
Les funérailles étaient sous Ia

direction de la maison Gauthier
Ltée, 259. rue © Patrice.

 

 

PROCHAINS
EVENEMENTS

LA GALERIE NATIONALE DU
CANADA, OTTAWA.

Les expositions suivantes se:
ront en montre à la Galerie Na-
tionale du Canada: L'INDE EN
ACTION, 50 dessins à la plumes
et lavis des opérations sur la
frontière birmane. LES ELE.
MENTS DU DESSIN, 24 paneaux
préparés par le Musée de l'Art
Moderne de New-York. VOTRE
VILLE ET VOUS, un aperçu de
l'architecture projetée par le
Groupe des Recherches Architec-
turales d'Ottawa.
Ouvert tous les de 10

a.m. à 5 p.m.
Dimanches de 2 à 5 p.m.

jours

 

 

 

Patinage public

sur glace

- Patinoire Minto -
Tous les .

mardis, vendredis, samedis

| Amendede $25

 8-10 p.m. Admission 25c    

En correctionnelle

pour conduite

dangereuse
——_

Frederick W. Hill, 68 ans, 74,
ave Cameron, fut condamné à $25
d’amende et les frais ce matin, en
correctionnelle, par le magistrat
Glenn E. Strike après s’être avoué
coupable à l'accusation de con-
duite dangereuse au volant.

L'accusé fut arrêté, vers 3 h. 30.
hier après-midi, après que le taxi
qu'il conduisait eut frappé un ar-
bre, sur le côté est de la rue Bank
causant, des blessures à un passa-
ger. Le constable Albert Leclair
raconta que Hill se dirgeait vers
le nord, sur la rue Bank, condui-
sant Mlle Mary Gumm, 10, ave
Leslie, Rideau Park, lorsque ren-
du à une courte distance de la
rue Ossington, il tourna son auto-
mobile sur un arbre, sans raison
apparente. Projetée sur la ban-
quette d’avant. Mlle Gumm reçut
des blessures y compris la perte
d'une dent.
En circulation, les personnes

suivantes ont versé deux dollars
et les frais, pour stationnement
interdit: May H. Findlay, 152, rue
Carling; Arnold Froom, 100, ave
Glen; George E. Cochrane, 20, av
Woodlam; Samuel A. Henderson,
545, rue Gilmour; Gérald Moreau,
43, rue Front, Hull, Qué. Pour un
délit semblable, Olive J. Mousseau
3. Howick Place, a payé quatre
dollars et les frais.

 

Le papier-journal

aux Etats-Unis
WASHINGTON (PA) — L'Office

de la production civile a autorisé

hier une augmentation du montant

de papier-journal alloué aux jour-

naux américains comme réserve.
Pour les journaux des états de

l’est et du centre, le plafond des
réserves a été porté de la con-
sommation de vingt-cinq jours à

trente. Dans le sud et l'ouest, le
nouveau plafond permet des réser-
ves de cinquante jours au lieu de

quarante-cing comme auparavant.
L'APC dit que ce nouveau pla-

fond ‘ne signifie pas une augmen-
tation du montant de papier-jour-
nal, mais c'est plutôt un retour à
ce que l’on croit être le minimum
raisonnable de papier-journal en
réserve pour les journaux durant
les mois d'hiver.

L'agence ajoute que rien n’est
changé aux suppositions antéri-
eures voulant que 1,35,000 tonnes
de papier-journal seront disponi-
bies pour les premiers six mois de
cette année.
Le Canada fournit la plus grande

partie du papier-journal aux Etats-
Unis.

 

 

Mémoire présenté

au ministre du

revenu national
—

L'Association des officiers de

douanes et d’accises a présenté

hier un mémoire au ministre du

revenu National, l'hon. J.-J. Me

Cann révélait hier soir le secré-

taire-trésorier de l’exécutif natio-

nal du groupe, M. J.-H. Wood.

Le point principal du mémoire

consiste en une“demande d'aug-

mentation de salaire et le boni de

vie chère complet pour tous le
groupe concerné, °°

On demande encore un reclas-

var--n* des ports de douanes et la

levée des restrictions sur les em-

pois temporaires.

eeepr —

Funérailles
re

MME WILBROD LARAMEE

Les funérailles de Mme Wil
brod Laramée, née Béatrice Mon
doux, décédée le 12 janvier, a
l’âge de 57 ans, ont eu lieu lundi,
le 14 janvier, en l’église St-Fran-
çois-du-Lac, à 10 h. M. le chanoi-
ne V. Lemire fit la levée du
coxps. M. l'abbé Donat Lavailee,
curé à St-Gérard-Yamaska, chanta
le service, assisté de MM. les ab-
bés Donat Boisvert, vicaire à Ya-
maska, et Bruno Landry, vicaire
à St-François-du-Lac, Dans le
sanctuaire on remarquait Mgr F.-
A. St-Germain, aumônier de l’hô-
pital Christ-Roi de Nicolet, et M.
l'abbé Cyrille Morvan, de Yamas-
ka. La maison Gauthier, 259, rue
St-Patrice, avait la direction des
funérailles.

M. EUGENE MIRON

A 7 heures, ce matin. en la ba-
silique, ont eu lieu les funérailles
de M. Eugène Miron, époux de
feu Harriet Johnson, décédé le 20
janv, à l'âge de 83 ans. M. l’ab-
bé J. Desjardins fit la lew&e du
corps, chanta le service, et récita
les dernières prières au cimetiè-
re. Ces funérailles étaient sous la
direction de la maison Gauthier,
259, rue St-Patrice.

MLLE ANNIE PARENT

Ce matin, en l’église de l'As-
somption d’Eastview, à 8 h, ont
eu lieu les funérailles de Mlle
Annie Parent, fille de M. et Mme
Adélard Parent, décédée le 20
janvier, à l'âge de 18 ans. La le-
vée du corps fut faite par M.
l'abbé E. Brennan qui chanta aus-
si le service. Au cimetière, M.
l’abbé G. Forgaty récita les der-
nières prières. Les funérailles é-
taient sous la direction de la mai-
son Gauthier, 239, rue St-Patrice.

M. ZEPHIRIN BARRETTE

TIMMINS, (Ont) (D.N.C)
Lundi, le 21 janv. est décédé M.
Zéphirin Barrette, à l'age de 50
ans. M. Barrette était à l'hôpital
Ste-Marie, ici, depuis le 7 janvier
dernier. 11 avait été à l'emploi de
la mine Mcintyre, pendant 19 ans
et il demeurait à 281, rue Maple
nord. .
Le défunt laisse dans le deuil,

son épouse, née Rose-Marie Lefè-
vre: deux fils, Sylvio, de Shu-
macker. et Roger, de Timmins;
trois filles, Fleurette, à la mai-
son, Mme E..K. Sheridan, M. et
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A VENDRE
$7,000

Duplex, rue Cobourg

Revenu $1200 — Taxes $200

Lot 33 x 165

Lambris en brique
solage en pierre

#  poèles électriques

Tél. 3-4517 entre 9 et 5 hres
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Concert JAN RAMON

11 février

Salle de Bal, Château Laurier

MALCUZYNSKI
pianiste polonais

dans un récital consacré
entièrement à CHOPIN

Billets: 3.00 - 2.70 - 2.40 - 1,80 - 1,50

en vente:

 

 

 

 

ASSURANCE
GENERALE

Service Ontario et Québec

P e >

Roméo Pigéon
- B.A.

Représentant La Sauvegarde C. W. Lindsay, Ottawa

Magasin de Musique Myre, Huli
; A  381 Wilbrod, Ottawa — 2-1221 

MAXIMUM
MINIMUM (nuit)

 

comparativement doux avec

MAXIMUM (hier)

MINIMUM (nuit)

Yarmouth, 18.

Edmonton, 34: Calgary, 35; Régina, 26: Winnipeg, 17; Toronto,

OTTAWA, 12: Montréal, 20; Québec, 20; Saint-Jean, 28; Moncton,

Halifax, 36: Charlottetown, 28: Sydney. 43: Yarmouth, 37.

Edmonton, 22; Chlgary, 24: Régina, 9: Winnipeg, 12: Toronto,

OTTAWA, 8 sous zéro: Montréal, 2: Québec, 3 sous zéro; Saint-Jean,

1: Moncton. 5 sous zéro: Halifax, 13; Charlottetown, 8: Sydney, 14}

e
e

eel

LE TEMPS QU'IL FERA
(D'après .es pronostics fournis par la Presse Canadienne)

Pronostics:
DEMAIN : NEIGE

(hier)

 

”

Ottawa et vallée du haut Saint-Laurent — rafales du sud-ouest;

neige légère, çà et là. Jeudi, gros vents

avec neige légère: un peu plus froid ‘eudi soir et vendredi.

Dawson, 10 sous zéro; Vancouver, 48;
24;
273

Dawson, 10 sous zéro; Vancouver, 34;
10;

 
 

Mme Emile Gauthier, de Noranda.
Mme Octave Chénier, d'Angliers,
et Mme C. Pilon, de St-Georges;
deux frères, M. Amédée Barrette,
de Guigues, et M. Jos Barrette, de
Timmins.

M. Barreite est né à St-Rémi,
Qué, le 10 août 189’. Il était le
fils de feu M. et Mme Frédéric

Barrette.
Le service et la sépulture ont

eu lieu mardi matin, à 9 heures.
Le service a eu lieu à la cathé  drale St-Antoine.
Les funérailles étaient sous la,

direction des salons funéraires
Chénier.

WASHINGTON (P.A.) M.
Schwellenbach, secrétaire au tra-

vail, a nommé aujourd'hui deux

 

 

 

R.-J. BASTIEN
OPTOMETRISTE

Spécialiste pour la voe

9, rue NICHOLAS
(vis-à-vis Ogilvy)

En affaires depuis 30 ans
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Capital Painting
285 St-Patrice, Ottawa

Et réparations de machines à

laver de tous genres.

Ouvrage garanti.

Nous allons chercher et livrons.

Signalez 4-0022

 

 

 

 

ASSURANCES.
Feu, Automobiles,

Accidents. Vic, ete.

LUCIEN REGNIER
NOTAIRE

TéL 19 Rockland. Ont.

 

 

 

 

Maison à vendre
pour cause de maladie

Route de Montréal, à 40 milles
d'Ottawa. (Ecole Supérieure,
français et anglais. Occasion
pour jeune couple voulant s’éta-
blir dans la province d’Ontario.
Bureau idéal pour notaire, avo-
cat, dentiste ou agent d’assuran-
ce. S'adresser à

F.-A. SENECAL,
Plantagenet, Ont.

Mme C.-K. Sheridan, toutes deux, médiateurs du gouvernement dans

de Timmins: quatre soeurs, Mme: la gréve des 200,000 employés de

Emma Ricard, de Yukima, Wash., | l’industrie électrique du C.I1.0.

Ce sont William Davis, ancien
président de la commission du
travail de guerre et Arthur Meyer,
président de la commission de
médiation de l'état de New-York,

à+ 

 

Radiateurs - Bouilloires
Grande quantité en mains

‘LOUIS PLUMBING

& HEATING SERVICE
160, rue Bruyère Tél. 5-6065

 

 

Docteur

Léonard Roussel
Médecine générale

474 Cumberiand (angle Daly)
Ottawa

Tél.: Bureau, 5-2445; Rés, 5-3404

Consultations: 2 à 4 et 7 à 9 p.m.

 —
 

 

“

Exigez

L'EAU DE JAVEL
ORIENTAL

purifie, blanchit,
désinfecte

CHEZ TOUS LES
BONS EPICIERS

SMILE CHARETTE. prop.

583. rue St-Patrice, Ottawe.
Tél: 3.9993

 

   

 

 

 

 

REPARAGES
de tissus brûlés, déchir.1-

res ou trous par mites  |  
 

LIL
244 BANK ST.
OTTAWAWEAVING

 

 

48, rue Rideau, Ottawa

Aux clients de l’optométriste St-Amour est accessible tout ce que
le progrès scientifique peut donner d’etficacite visuelle et 'avan-
tage de l'esthétique lorsque le port de lunettes est nécessaire.

ULRIC ST-AMOUR
Optométriste

Tél. 3-4505
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Assemblée annuelle
L'assemblée annuelle du Conseil des directeurs de l'Union

Mission pour homme aura lieu, jeudi, 24 janvier, 1946, à l’Union

Mission, 47, ave Daly, a Ottawa, à 12.15 p.m., pour recevoir les

rapports et pour élire cinq directeurs.
F. FINLAYSON, sec.

 

 

 

 

 

 

Société de laCroix
Branche d'Ottawa et

dienne, branche d'Ottawa

Salle des Conventions du

Ww. BR BERFORD,

secrétaire honoraire,

Maison de la Croix Rouge

237, rue Metcalfe. 
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Avis est par les présentes donné que l'assemblée

annuelle de la Société de la Croix Rouge Cana-

aura lieu, mercredi soir, le 23 janvier, 1946, dans la

30, pour la réception des rapports et de l'état finan-

cier, l’élection des officiers et des membres du Co-

mité exécutif et pour traiter toutes les autres affai-

res qui se présenteront à l'assemblée.

Rouge Canadienne
de la Vailée d'Ottawa

et de la Vallée d'Ottawa,

Château Laurier, à 8 h.

FINLEY McRAE

président,

8 janvier, 1946
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(0.06 do volume)       
AUX COMMISSIONS SCOLAIRES

AUX INSTITUTEURS ET INSTITUTRICES
Procurez-vous le nouveau

BULLETIN SCOLAIRE

Préparé par l’Association de l'Enseignement français de

l'Ontario et approuvé par M. le Dr Robert Gauthier
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Deuxième Livre de Lecture
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